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“PREFAȚA 

__ Marele orator roman, Cicero, apreciind vechimea scrii- 

torilor după anul cel mare, — annus magnus sau annus munda- 
nus, de 25800 ani solari. — Constată că între epoca în care a 

trăit Homer şi între epoca timpurilor sale, nu numai că nu 
există nici o diferență de-ani, dar că ele se găsesc în aceeaşi 

lună. Pornind dela această idee, şi ţinând seama de imensitatea 

anilor, de când fiinţează omenirea, suntem îndreptăţiţi şi noi să 

considerăm. evenimentele din cei laproximativ cinci mii de ani, 

de când sunt consemnate faptele omeneşti, ca fiind săvârşite . 

nu numai în acelaşi an al existenţei omului, dar chiar în ace- 

eaşi lună. Spiritul omenesc, o afirmăm fără putinţă de con” 

trazicere, a înregistrat în acest timp destul de redus mui mult 

o revoluţiune a sa decât o evoluţiune. Căci primejdiile cari au 

ameninţat altă dată civilizaţia rămân şi astăzi aceleaşi, iar bar” 

baria şi-a schimbat doar metodele şi şi-a perfecţionat doar inij- 

loacele de distrugere. Da | 

„Plecând de sigur dela astfel de consideraţiuni, a ajuns şi 

profesorul de istorie dela Sorbona, F erdinand Lot, la conclu- 

_ziunea că este o imposibilitate să se înţeleagă chestiunile de 

politică internaţională din zilele noastre, dacă Sar ignora mai 

întâi chipul cum sau format statele moderne şi modul cum s'a 

repopulat Europa cea nouă, ieşită din convulsiunile mai ales. . 

dintre anii 376 şi 955 — intrarea Goţilor în teritoriul roman 

şi înfrângerea Ungurilor la Augsburg). i 

Problemele politice, multiple şi conuplicate, din timpu 

rile noastre îşi găsesc înţelegerea lor, mai sigură şi mai uşoură, 

la lumina istoriei... . i a 

  

-* 1) Ferdinand Lot, Les invasions germaniues, p. 7.
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Introducerea ce premerge lucrarea noastră asupra excerpte- 
lor lui Priscus ne va oglindi, sperăm, multe din tainele prezen- 
tului, : SI | | U. 

Dar, rostul publicaţiunii acestor izvoare, o repetăru, nu 
_este ca să resolvim, noi problemele cele mari ce şi le pune istoria 
"noastră națională. Ele vor fi discutate şi soluționate de istori- 
cii, cărora le punem la îndemână aceste izvoare 1). 

_-G. POPA-LISSEANU - 

  

1) Lectura lui Priscus ar fi de dorit să se facă în ordinea cronologică a întâmplărilor, iar nu după gruparea fragmentelor privind, cele două feluri de - ambasade: ambasadele romane către popoare şi ambasadele străine către Ro. " xomni. Ar fi de recomandat să se citească A.1,B.1,2,A.2,8. 3, 4,5, A. 3,B.6; A. 45, B.7,8,A. 6, B.9,10,11, A. 7,8, B.12,13,A.9, 10,:B. 14, 15, A..- „11, 12, B. 16, 17, 18, 19, 20, 21, A, 13, B. 22. 
.



AVANT-PROPOS 

Le vaste Empire romain, qui avait instaur€ son râgime 
MWautorit€ dans presque tout le monde connu de lantiquită, se . 

voit, ă partir du Il-e et du IIl-e siăele, menace, chaque jour 

davantage, par les irruptions des barbares. Son systăme de dă- 

fense militaire sur le Rhin comme sur le Danube se râvăle sou- 

_vent incapable darrâter les vagues envahissantes  deferlant 

du Nord, de la fameuse Forât Hereynienne, iprolongement ă ' 

POuest de la Taiga. Les empereurs romains ou quelques-uns - 

de leurs vaillants gen€raux portent la guerre destructive ă Pin» 

terieur de la Germanie mâme, sur le territoire des differentes 

penplades ou confedârations de tribus germaniques; nais îls 

finissent souvent par. enrfler dans les rangs de leurs armâes 

des mercenaires germains, qui, peu aprăs, seront opposâs ă 

leurs congentres attaquant Wau delă du Rhin et du Danube. 

Aux Ille et IV-e siăcles, quand les ventus guerritres des, 

Romains proprement dits deviennent de simples râminiscen- 

ces, les armâes imperiales fortes parfois de plus de 400.000 

hommes, — au IIl-e siăele les Remains entretiennent plus de 

200.000 hommes armâs dans le voisinage du bas et du moyen 

Danube, — sont constituses dans presque leur totalite de Thra- 

ces et d'Illyriens romaniss ainsi que de Germains immigres de. 

puis peu' de temps. Aprăs un arrât, d'ailleurs de courte du- 

râe, les barbares du centre et du Sud-Ouest des pays germa- 

niques commencent ă franchir le Rhin et le Danube; les em: 

pereurs ordonnent alors, pour des raisons stratâgiques et poli 

“tiques, de reporter les bornes de leur domination sur la ligne 

du bas et du moyen Danube; ils font ramener au Sud de ce. 

fleuve leurs IEgions et les fonctionnaires publics. Un riche pays,: 

«Dacia Felix», source de revenus considârables pour le 'Tresor
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de.Rome, 'habit& par une nombreuse population dace (thrace) 
- romanis€e, est ainsi abandonns ă son sort. 

„ Dorânavant, cette population, tantât aura ă braver, avec 
sea propres moyens la fureur des barbares pillards, en se re 

" tirant, en cas de defaite, en des lieux sârs dans Pattente: du 
moment opportun pour prendre la revanche; tantât, elle com- 
posera avec les nouveaux venus qui se fixent ă demeure ou 
temporairement dans ce pays. Nulle invasion n'a eu un carac- 

„__tere-si destructif comme se plaisent ă le croire maints auteurs, 
„soient-ils de bonne foi. Une fois affaiblie Vintensit des va- 
sues envahissantes, les indigtnes fuyards viennent reprendre 
les places abandonnes. Bien plus: il y a eu des moments o 

„les pays carpathiques et les pays danubiens souffraient, apres 
leur abandon par les Romains, d'un vâritable surpeuplement, 
si Pon tient compte .des moyens de: subsistance 'd'alors, en. 

- mmaintes râgions. M. C. Patsch, membre de l'Academie de Vien: 
ne, s'est appliqu6, dans un de ses travaux, ă le demontrer pour 
la plaine de la Tissa moyenne et infârieure, pour les III-e et 
IV-e siăele. Les populations romaniques de ces pays vivaient . 
parfois avec les envahisseurs dans des conditions supportables; 

„c'est lă une exception, car elles ont, pour la plupart du temps, ă 
- supporter les rigueurs et les mistres inh&rentes aux dominations: 
exere&es par les barbares cupides, animâs de la soif de piller et 
de satisfaire leurs instincts bestiaux. Des r&voltes se sont pro-- 
duites chez les populations asservies que les barbares domi- 
nateurs Gtouffaient vite, comme, par exemple â PEpoque de 
l'empire des Avars.. a 
_..* Les Huns, prâsentâs, ă tort, par les historiens comme un. 
peuple ou une cohue de peuplades ougro-finnoises nomades, 
associes sous la conduiite W'un chef commun pour le brigan- 
dage, assassinant tout âtre humain trouvâ dans leur cheimin, ne 
font guăre exception ă la râgle gânârale exposâe ci-dessus; ils 
vivent, pour la plupart du temps, en stat de symbiose avec les. 
populations des pays qut'ils soumimettent,: mais qutils : defen.. 

_dent contre dWautres envahisseurs; en change, ces popu-: 
lations «prottgees» sont tenues ă leur fournir une bonne partie 
de leurs vivres, grains, miel, viande sechâe, sel, etc. Le manque: 
de subsistances figure parmi les principales causes qui poussent 
les barbares des steppes euroasiatiques ă chercher ailleurs une: 
vie meilleure. Attila, le grand roi des Huns, qui sappelle 

+
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luim&me «le fleau de Dieu», n'est pas aussi terrible qu'il veut 
le paraitre. | i e 

Aprăs avoir bouscul€ les Wisigoths de la Russie:mâridio-: 
nale et de la Moldavie du Sud.Ouest qui cherchent refuge au 

Sud du Danube, chez le Romains; et,:apres avoir asservi les- 

Gpides des pays carpathiques, qui, ă leur tour, tenaient en sou- 

mission les populations romaniques indigenes, les Huns pen-:. 

trent dans les regions arrosâes par le moyen Danube et: la 

'Tissa. Mais, îl est ă ajouter que, avant leur arrivâe dans ces con-. 

trees, quelques groupes de leurs guerriers, mercenaires, figu- - * 

raient dans les armees des empereurs de Constantinople; d'au- 

tres avaient pills ă plusieurs reprises la Moesie infcrieure et la 

Thrace; ainsi les pays danubiens n'âtaient aucunement, incon- 

nus aux hordes d'Attila. Toutefois; on ne peut pas: nier que le. 

_gouvezneiment de Constantinople n'ait pratiqu€ la politique: 

de bascule ă Pâgard de ces barbares; ils les a incitâs et lanc&s 

contre les Wisigoths, devenus gEnants “pour les provinces bas-. 

danubiennes, la Moesie et la Scythie mineure. Une fois antantie. 

la domination Wisigothe, les Huns entendent agir pour leur 

propre compte. Les vastes plaines de la Tissa et du moyen Da- 

nube, qui offrent plusieurs ressemblances avec les steppes euro-. 

_ asiatiques, pays de depart de ces, OugroFinnois, les attirent. 

Une fois 6tablis lă, les Huns, qui ont sous leurs ordres 

d'autres guerriers barbares cueillis en route ou engages comme 

volontaires, font des razzias de tous les câtâs; ils cherchent. 

les endroits peupl&s, sărs d'y trouver un riche butin; ils ne.- 

reculent pas devant les arm6es romainnes envoyses-ă leur ren- 

contre, comme devant les groupes de guerriers des autres pcu-. 

plades barbares,: ou des populations romaniques et germani- 

ques de PEurope Centrale. .En les 6crasant, ils. s'assurent un. 

vaste empire, sur les pays carpatiques et danubiens, des Alpes. 

atitrichiennes jusque dans la Russie meridionale; ils vivent. 

donc aux depens des nombreuses populations .d'origines diver”, 

ses, en majorit€ s&dentaires, adonndes ă Pagriculture et ă Pele- 

vage. La dâfaite qu'Aetius, gân&ral romain, second de Wisi-. 

goths et de Frances &tablis en Gaule, leur infligea, en 451, aux. 

"Champs Catalauniques, “sur Seine, marqua leur declin. En 

453, avec la. mort d'Atilla, Pempire des Huns disparaît. Une. 

partie de ces barbares reprennent le chemin de retour vers A-: 

sie occidentale; de lă, ils iront ravager PInde du Nord-Ouest; 

D
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d'autres vagabondent encore quelque temps dans PEurope cen-. 
trale jusqu'ă ce. qu'ils soient massacr&s par d'autres barbares. 
Nâanmoins, il y a eu des Huns qui sont restâs. dans les pays 
pannoniques jusqu'ă Pavănement des Avars qui se les sont 
assimiles. i a - | 

Les historiens hongrois, en se basant sur une allegation, Wail- 
leurs invraisemblable, du Chronicon hungaricura, de Simon de 

"Keza, font descendre les Sicules, (Szeklers) de Transylvanie 
des Huns qui s'y seraient refugis aprâs la mort d'Attila; en rEalite, les Sicules ne sont que les descendents d'un melange de. Petchentgues et de Roumains, des Carpates moldaves, mâlange qui s'est produit au cours des âges, ă partir du IX-e sitele. 

C'est autant pour apaiser la soif des conquâtes des Huns aux d&pens de leurs territoires,que pour les attirer dans la sph& re d'influence politique et €conomique de Constantinople, mais . toujours avec larridre-pensce de les âcraser dâs que Poceasion. se presenterait, que Pempereur Thâodose II envoie une am-! 
bassade chez Attila. Priscus Panites, historien et diplomate, faiţ 
partie de cette ambassade. De retour ă Constantinople, îl de- crit ce qu'il a vu en cours de route ainsi que le s€jour de cette embassade ă la cour WAttila. . - a i 

Ce compte-rendu presente une importance considârable 
pour Phistoriographie des pays danubiens, en particulier des "pays roumains des Carpates, au seuil du Moyen-Age. Les histo- riens et les croniqueurs ultCrieurs,. qui ont relat des faits se | rapportânt ă P&poque des Huns, se sont servis de ce prâcieux document, Vinterpretant chacun î sa guise. Cependant, cest grâce ă lui que nous connaissons un peu le genre de vie ct les „moeurs de ces barbares. Priscus nous Y fait le portrait d'At- tila, qui, tout barbare: qu'il €tait, sollicitait la dignit6 de gen€- - zal romain. Il fait tout ce qu'il pouvait pour mener une vie. - <ă la romaine». Bien plus: Honoria, (417—453), fille de Peni- pereur Constance III, par haine de Pempereur Th&odose II de. Constantinople, offre sa main î Attila, ce. qui eât rapporiâ ă celui-ci la moiti6 de Pempire romain, ă titre de dot. Heureu-' sement pour Constantinople que cette proposition n'eut pas de suite. Considâr€ par le câtt moral, Attila montre plus de. sentiments humanitaires, et plus de dignite, que les membres de Pambassade de Constantinople, qui essaient de Pempoi- sonner, ae a 

4
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A le lecture des. «Fragmenta» de Priscus. Panites, on. s'a- 
percoit que les pays carpatiques, par exemple, ou plus exacte” 
ment, la râgion de 'Temissane ainsi que la plaine de la Tissa, 
que Pambassade romaine avait traversâes pour se rendre ă la 
cour Attila, Etaient habit&es par une population sâdentaire,. 
assemblâe dans des villages,. qui pratiquait l'agriculture et 
Velevage; le millet, câr€ale si r&pandue dans le monde thraco- 
illyrien, formait la base de sa nourriture; elle donnait ă boire . 
aux hommes de cette ambassade du «mied> prepare avec le. 
miel des abeilles qu'elle 6levait, etc. Ce sont lă des faits qui 

“se placent plus tard que les migrations, du: IIL-e et du IV-e 
si&cles, des populations de la plaine de la Tissa au Sud etă 
POuest du moyen Danube. Iallegation de tant d'auteurs . 
antiques et modernes, que les. pays . carpathques, . spâcia” 
lement la Dacie Trajane, fussent restes presque vides de leur 
“ancienne population pendant longtemps, aprâs.la retraite des - 
troupes, des fonctionnaires publics et de la population urbaine 
romains, au Sud du Danube, se râvele totalement fausse. Ces . 
agriculteurs et 6leveurs des pays carpatiques et de la plaine 
de la Tisa, qui pourvaient-ils &tre autres que les Daces roma- 
nis€s, vivant dans les mâmes râgions que leurs ancâtres? On ne 

peut pas parler, ă P'&poque des Huns, de populations slaves qui - 

ne firent irruption dans les pays carpatiques et au Sud du Da 

nube quw'entraînces par les Avars; d'ailleurs, la question des 

Slaves est tr&s mal connue; elle se prâsente un peu autrement . 

que le veulent les philologues et historiens, soient-ils slaves ou . 

&trangers. Les Gpides, qui exergaient une vague domination 

dans ces pays, peu nombreux, vivaient de I'8levage et de la 

chasse, et en second lieu de Pagriculture, comme toutes les 

autres peuplades gothes; en cas de manque de vivres, ils se ra- 

battaient sur les indig&nes sedentaires. qu'ils obligeaient ă leur” 

fournir une partie de leur subsistence. a 

Voilă comment un examen attentif des documents anciens, 

parmi lenquels il faut compter «Fragmenta» de Priscus Panites, 

ainsi que la logique immuable des choses et des faits infirment 

Phypothăse de ce fameux «kiatus» de Phistoire des Roumains; 

par ce hiatus, qui d'ailleurs n'a existe, ou continue ă exister, que 

dans imagination de maints auteurs 6irangers, voire roumaius, | 

on entends un manque de continuitâ, de persistance des €l€- 

ments daces romanists, ateux des Roumains de plus tard, dans



14 

Ja Dacie Trajane, censâe avoir 66 presque totalement vidâe de 
cette ancienne population, lors de son abandon par les Romains 
vers 260—272. | a i 

La traduction du grec en roumain, des «Fragmenta» de 
Priscus Panites, accompagnâe. de “commentaires n€cessaires, 
traduction faite par P6rudit professeur G. Popa-Lisseanu, con” . 
stitue une contribution râelle ă la connaissance de Phistoire des 
"Roumains du Moyen-Age; avec ses autres traductions, toujours 
en roumain, et ses apergus critiques de «Anonymi Bele regis 
notarii Gesta Hungarorum», (Bucarest 1934); Anonymi geo- 

- graphi' Descriptio. Europae Orientalis, (Buc. 1934) ; Simonis 
de Keza, «Chronicon Hungarorum», (Buc. 1935); Rogerii 
Carmen Miserable», (Buc. 1935); Ricardi, De inventa Ungaria 
Magna, (Buc. 1935) ; Chronica Nestoris ou Povest vremennych 
let, (Annales), (Buc. 1935); auxquelles s'ajoute «Les Rou- 

„„mains dans la po&sie du Moyen-Age», Buc. 1934), le present 
ouvrage enrichit la serie des «Fontes rerum Daco-Romano- 
rum:» ou, en roumain, «Izvoarele Istoriei Românilor», publies 

„par ce mâme 6rudit. | - i 

G.TH.



 INTRODUGERE 

J. Excerptele.—Impăratul bizantin" Constantin al VII-lea, 

numit în deobşte Porfirogenitul, fiul lui Leon Filosoful, sa. 

* manifestat, în timpul lungei sale domnii,: de la 912—959*), 

_nu numai el însuşi ca scriitor de seamă, care ne-a lăsat lucrări. 

importante privitoare la diferite domenii de activitate ome- 

nească, dar a şi favorizat, într'o largă măsură, cu îndemnul şi 

cu sprijinul, pe toţi scriitorii din vremea sa.: Indemnului şi 

“inițiativei, acestui împăratrscriitor, îi datorăm astăzi o întere- 

santă Enciclopedie istorică ce ni s'a păstrat din zilele sale. 

Ideea enciclopediilor făcute pe bază de excerpte sau extrase, 

iar nu de rezumate, — prin excerptare, iar nu prin epitomare : 

_—— este o idee vechie şi o întâlnim cu multe secole înainte, şi - - 

„chiar în epoca latinităţii clasice. M. Terentius Varro, Plinius cel 

Bătrân, Apuleius şi alţii au compus enciclopedii istorice, iar re- 

zumate istorice sau breviarii, ni s'au păstrat dela împăratul 

August, de la Eutropius, dela Rufus şi dela alţii. Nouă este doar 

ideea enciclopediilor făcute pe specialităţi, aşa numitele anto- 

logii şi crestomatii, adecă excerpte din poeţi sau prozatori. Nu 

ne pronunţăm dacă aceste excerpte aduc vrun foloş sau aduc 

mai multă pagubă autorilor excerptaţi, dacă ele servesc la păs- 

trarea sau mai de grabă la pierderea operilor originale.. 

Ceea ce este sigur este faptul că excerptele ce le datorăm . 

Porfirogenitului ne-aui scăpat dela peire unele texte pe cari 

fără de îniţiativa sa, astăzi nu le-am mai fi avut. A 

Ni sau păstrat inai multe enciclopedii pe specialităţi, alcă” 

tuite în “diferite timpuri. Astfel avem o enciclopedie a agricul- 

turii, făcută pe baza unor lucrări mai. vechi, o enciclopedie 

” , 

  

1) In realitate Constantin a luat conducerea efectivă a imperiului numai 

în anul 945.
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a medicinei, o enciclopedie a ştiinţei politice, o enciclopedie 
a istoriei etc. . stă | 

Impăratul Constantin a voit să aibă în special o enciclo- 
pedie care să trateze despre virtuțile şi viţiile oamenilor mari, 
făcându-se extrase din toţi istoricii, începând cu Herodot şi 
Tucidide şi ajungând până la scriitorii din zilele sale. 

-” Această enciclopedie istorică, cea mai importantă din toa- 
te, era compusă din 53 capitole şi trata despre stat, biserică şi 
morală. Ea cuprindea fragmente ce se pot grupa subt urmă- 
toarele titluri: a Si 
„d "Edoyoi.. zepi ' mpeofeuv, Excerpta de legationibus, o 
monografie asupra ambasadelor din diferitele timpuri; 

2. Excerpta TIepi peris ai xoxiag, De virtutibus et 
de vitiis, a „ | | 

„3. Excerpta TIepi yvwuâv, De sententiis. 
4. Excerpta Tlepi îmBouiâv rară facodtwv Erovuuv, 

De Insidiis. Şi alte câteva feluri de excerpte. i 
„_. Din aceste patru colecţiuni ni s'a păstrat completă numai 
prima colecţiune, jumătate din a doua, resturi mai importante 
dintr'a treia şi foarte puţine dintra patra 1). .: | 

Excerpta de legationibus, sunt formate din două părţi: 
a) Ambasadele popoarelor străine cătră Romani şi b) Amba- 
sadele Romanilor cătră popoarele străine 2). 

Unii dintre editori au publicat deavalma aceste excerpte, 
urmând şirul anilor, fie că ambasadele au plecat dela Romani, 
fie dela popoarele străine; alţii însă le-au publicat separat. Noi 
am adoptat ultimul sistem, al lui De Boor, al cărui text ne-a E 

servit de bază în ediiţa noastră. . . . - Ia 
Lucrarea aceasta, făcută din iniţiativa Porfirogenitului, 

era de o întindere vastă. Ne fiind însă compusă de specialişti şi 
„nici de oameni cu prea multă pricepere, ea lasă de dorit, atât 

  

-1) Cf. K. Krumbacher, Geschichte der Byzantinischen Litteratur, pi. 65. 
2) Excerpta de legationibus au o întreagă literatură. Amintim numai câ. . 

teva din ediţiile principale. | a Da 
a) Hoeschel, Excerpta de legationibus ex Dexippo. + + Prisco sophista 1603, 

1669. . . 

b) Valesius, cu acelaşi titlu ca şi Hoeschel, Paris 1648. | E 
c) Im. Bekker şi B. G. Nicbuhr, Dexipi, Eunapii.,. in Corpus hist, Byzant; 

1829, Bonn. : Pa | d 
d) Carolus Mullerus, Fragmenta historicorum Graecorum. Paris, 1851, col. 

Fitmin Didot. m 

A 
PRR |
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din punctul de vedere al unităţii sale cât şi subit raportul literar 

şi estetic. Uneori are chiar şi greşeli. Excerptatorii au făcut mai 

mult o lucrare mecanică şi de sigur că primul gând al lor era ca 

să menajeze interesele curţii şi ale împăratului, fără să se o 

rienteze după criterii de stil sau de estetică. Da 

Excerptele acestea nu sunt deci un rezumat al unor fapte. - 

istorice petrecute, ci cuprind însuşi textul exact, aşa precum 

îl întâlnim în autori. Căci, dacă întâmplător, avem şi textul. 

autorului şi excerptele sale, constatăm uşor identitatea lor:.O 

singură modificare fac excerptatorii: introduc capitolele cu un 

a 4 că, după care urmeză textul original, exact?). A 

Intre excerptele de legationibus ni s'au păstrat şi excerp” 

tele făcute din istoria lui Priscus. Istoria acestuia a dispărut şi 

nu ne-au rămas dela el decât excerptele privitoare la ambasade, 

cari excerpte constituesc tot atâtea fragmente ale operei sale.. 

Ele sunt în total 35 la număr cari, împreună cu câteva citate 

din autorii de mai târziu, formează tot ceeace ne-a rămas dela 

acest seriitori oc 

Nu trebue să ne mirăm de împrejurarea că în centrul acestei 

"lucrări de enciclopedie istorică întâlnim tocmai extrasele pri- 

"vitoare la ambasade, În situaţiuinea noastră de astăzi şi stăpâniţi 

de idei cari au evoluat mult, timp de un mileniu şi jumătate, 

nu ne dăm seama îndeajuns de însemnătatea acestor delega- 

ţiuni. Ele însă constituiau într'o vreme punctul central al vieţii 

internaţionale; ele înlocuiau diplomaţia secretă şi diplomaţia 

cu uşile deschise de astăzi; ele înlocuiau Geneva timpurilor mo- 

derne. Căci aproape întotdeauna războaiele s'au purtat nu- 

mai în urma unor pregătiri diplomatice, în urma unor încheeri 

de alianţe şi a unor combinaţiuni de ordin politic. De aceea, 

publicarea unei licrări, ca aceea asupra delegaţiunilor, în- 

1reprinsă în secolul al X-a de. împăratul Constantin, înseamnă. 

“publicarea unei cărţi asupra politicei externe a statului roman,. 

a politicei.externe a celor două imperii romane, a celui cu ca- 

pitala Roma şi a celui cu capitala Constantinopol. 

II. Vieaţa lui Priscus. — Priscus, sofist şi retor, cum îl nu- 

  

e) L. Dindorf, Historici Graeci minores, kcol. Teubner, Lipsca 1870. 

__£) Carolus de Boor, Excerpta historica iussu Imp. Constantini Porphyro- 

gerneii conțecta, Berlin 1903. a o 

1) Cf..C. Boor, Zu den Excerptsammlungen des Konstantin Porphyroge- 

netos, în Hermes, XIX, p. 123. E | ciot arăt: a ra 
Ati Aia 1-0 

        
CINTSALĂ



„— 18 — 

mese contimporanii şi scriitorii medievali, S'a născut în Tracia 
"si anume la Panion, un oraş pe ţăramul Propontidei (Marea de 
Marmarâ), nu. departe de vestita cetate Heraclea. De aceea, se 
şi chiamă el, după localitatea unde s'a născut, câad Priscus 
<Thrax>. când Priscus «Panites>, numiri ce întâlnim mai întâi 
în Chronicum Paschale *), în Theophanes 2) şi: în lexicograful 
Suidas *). - 

"După nume, Priscus, în greceşte Priscos *), nu pare să 
fi fost un Grec, ci un Roman neaoş, care însă a scris în grece- 
ste, lucru 'de alt :cum foarte obicinuit la Romani în epoca impe. 

„rială, Ştim doar că însuşi împăratul Marcus Aurelius a scris în 
grecește. In timpul lui Priscus, secolul al V-a, Grecia se roma: 

„ nizase în bună parte, aşa că numai datorită limbei şi literaturei 
elene, mai găsim în imperiul roman de răsărit o populaţiune 
de limbă grecească, iar nu una curat: neolatină, adecă roma- 
nică. | 

Despre vieaţa lui Priscus nu: se ştie nimic altceva, decât 
ceeace ne spune el î însuşi despre sine în fragmentele ce ni s'au 
păstrat din opera sa. Din acestea rezultă faptul cel mai impoz- 
tant din vieaţa sa că a luat parte, în anul 448, la ambasada trimi- 

"să la curtea lui Attila, regele Hunilor. Ambasada aceasta era 
condusă de Maximin, un înalt demnitar dela curtea împăratului 
bizantin Teodosie al II.. Priscus, ne spune el însuşi, a. cedat 
insistențelor lui Maximin ca să-l însoţească în această călătorie. 
Serviciile pe cari îi le-a adus Priscus lui Maximin în această îm- 
prejurare au fost nepreţuite. Căci Attila, fiind supărat pe îm-. 
părat, şi pe bună dreptate, fiindcă aflase de un complot ce 
sc urzise împotriva vieţii sale cu ştirea împăratului, a refuzat 

„să. primească ambasada şi numai mulțumită. abilității lui Pris- 
cus, s'a izbutit ca Attila să-şi potolească supărarea şi să se deci- 
dă, în cele din urmă, să: primească deputațiunea şi astfel ca 
aceasta să-şi poată îndeplini misiunea. 

Peripeţiile prin cari a trecut această ambasadă precum şi împrejurările călătoriei dela Constantinopol până la curtea lui 

  

1) Chronicum Paschale, p- 588, edit. Bonn., 
2) Theophanes, p. 179; Persicus (nu Priscus) "Thrax, 
3) Suidas, Lexicon, sub voce. 
4) Priscus, pris-tinus, tema pris, de unde | prior, primus, din vechiul pri €prae> cf. Walde; Lat. etym. Wrterbuch, sub voce. -
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Attila şi înapoi, Priscus ni le-a descris cu multe amănunte şi 
cu o pană de scriitor iscusit, într'unul din fragmentele ce ni s'a 

păstrat. ir | 

Mai târziu întâlnim pe Priscus, după cum ne arată unui 

din fragmentele sale, la Roma, unde a văzut, în anul 450 pe 

unul. dintre fiii decedatului rege al Francilor, cerând ajutorul 

lui Aetius în contra fratelui său mai mare, care recursese la 

“sprijinul lui Attila. Me - a 

“Mai ştim apoi, tot din fragmentele sale, că Priscus 'a mai 

făcut, câţiva ani în urmă, în tovărăşia aceluiaşi Maximin, e că- 

lătorie în Arabia şi la Thebaida din Egipt. Ea a avut loc în 

anul 453. De aci, după moartea lui Maximin, a venit, în ace- 

laşi an, la Alexandria, unde izbucnise tocmai o revoltă împo-. 

triva autorităţilor romane. Prin sfaturile lui Priscus însă, Flo- 

rus, comandantul armatelor din Egipt şi prefectul oraşului A- 

lexandria, a izbutit să reprime în linişte această revoltă. *. . 

“Trei ani în urmă, la anul 456 întâlnim iarăşi pe Priscus 

"ca asesor al lui Euphemius, un înalt demnitar roman, «magister 

officiorum» care avusese, de sigur şi prin sfatul noului azesor, 

succese în misiunea sa pe lângă Gobazes, regele din Colchis, din . 

Asia Mică. se ie 

„Deşi a îrăit după edictul lui Constantin cel Mare privitor 

la cultul creştin; se pare totuşi că Priscus a fost păgân. Aceasta 

ar rezulta, după cum a căutat să o dovedească mai întâi marele 

istoric Niebubhr, din fragmentul lui Priscus, în care se vorbeşte 

. despre Blemmyenii şi Nubazii din Africa. Intre condiţiunile de 

pace ce au pus aceste popoare lui Maximin era şi cea privitoare 

la cultul zeiţei Isis. Ambasada lor pe lângă Maximin, care era 

însoțit de Priscus, a insistat să se respecte cultul zeiţei lor pă 

gâne. Dar, după ce a fost primită şi această condiţiune, Maxi- 

min a găsit cu cale să se afişeze pactul în templul de la Philae, 

ceeace de sigur nu s'ar fi admis din partea unor creştini, cur 

noscută fiind intransigenţa acestora faţă de ori ce cult păsân'). 

“Atâta ştim despre vieaţa lui Priscus. 
N 

EN 

  

1) Niebuhr, Corpus 'scriptorum historiae Byzantinae, I, p. XXIX: «Qui 

Maximinus cum absque dubio paganus esset, (Christianus enim nunquam animum 

induxisset, ut Blemyis de sacris in Philarum. insula celebrandis' concederet, foe- 

derisque tabulam în illo templo figeret) coniecura iam per se valde probabilis 

- Priscum quoque antiquis sacris addictum fuisse, magis adhuc confirmatur. ”
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II. Opera lui 'Priscus. După mărturia lexicografului Sui- 
das, Priscus a scris Istoria Bizantină şi a lui Attila —  “lozopiav 
Buzavriiv kai (ră) rară "'Arrihav —, în opt cărţi, apoi Declama- 
țiuni şi Epistole. . ae , 

Prima sa lucrare poartă două titluri, după cum rezultă din 
excerptele făcute în timpul împăratului Constantin Porfiroge- 

nitul, Ecloge din Istoria Bizantină şi Ecloge din Istoria Go- 
tică*). | i Da | 

Fiindcă în prima parte a Istoriei sale, Priscus se ocupă mai 
ales de Goţi, Sciţi şi Huni, Niebuhr crede, şi după el aproape 
toţi scriitorii cari au studiat pe acest autor, că titlul operei a 
fost dedublat fie chiar de Priscus, fie de vrun scrib de mai târ- 
ziu, adăugându-se pe lângă primul titlu şi cel de al doilea de 
Istoria Gotică, E | 

Istoria Bizantină, după cum presupune Niebuhr, ar îm- 
brăţişa un spaţiu de timp de 41 de ani şi anume dela anul 433, 
când, în regatul Hunilor, ia puterea Attila, şi până la anul 476, 
când începe Istoria bizantină, Byzantiaca, a lui. Malchus. - | 

"Iată cum istoricul Niebuhr caracterizează opera lui Pri- 
scus: Este mult superior tuturor istoricilor din epoca următoa- 
re: ca talent, ca exactitate, şi ca bun simţ; nu e mai prejos de- 
cât nici unul din istoricii celor mai bune timpuri ; având un stil 
ales, şi o limbă destul de curată, el şi-a câştigat cu drept cuvânt 
merite şi glorie atât între contimporani cât şi între urmaşi>”).. 

” Asupra lui Priscus şi a operei sale avem, în afară de studiile 
scriitorilor moderni, făcute în ultimele trei veacuri, de la Hoe- 

-.. echel. încoace şi atestări din partea autorilor medievali. Astfe] 
Suidas, un lexicograf din.sec. al X-a ne spune: | 

<Priscus din Panion, sofist care 
dosie cel Tânăr, a soris Istoria Bizan 
opt cărţi. De asemenea a scris Decl 
stole» î). - | i 

a trăit în timpul lui Teo- 
tină şi cea a lui Attila, în 
amaţiuni retorice şi Epi- 

  

1) Aupra restabilirii textului vezi Ludovi 
zminores I, Praefatio. 

2) Niebuhr, op. cit. p. 69: Longe optimus onmium sequioris aevi histori- corum; ingenio, fide, sapientia, nulli, vel optimorum temporum posthabendus; elegans quoque et sermone satis puro usus, laudem a que gloriam cum apud coaevos, tum inter posteros merite adeptus est. . 3) Suidas, Lexicon, sub voce. 
Priecus: Priscus, 

cus Dindorfius, Historici Graeci 

« Tot, Suidas ne mai dă numele a încă doi fiul lui Constantin cel Mare şi Priscus din Emesa.. a
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Iar Evagrius, scriitor din sec. Vl-a, în donă pasaşii. ale 

sale, ne spune despre Priscus: 
«In acelaşi timp, s'a pornit din partea nui Attila faimosul 

_“războiu descris de atâţia inşi. Pe acesta ni-l povesteşte, cu date 

precise şi într'un stil frumos, şi retorul Priscus, expunându-ne 

într'o formă deosebit de aleasă, cum a început Attila expediţiur 
nea sa împotriva regiunilor Orientale şi Occidentale ale im- 
periului, ce anume şi cât de mari erau oraşele ce a cuicerit, în 
sfârşit, cum a plecat din lumea aceasta, după ce a săvârşit atâ- 

tea fapte» *). p 
„Tar în altă parte: 

«Din ambasada Romanilor Occidentali, trimeasă la împ: 
Leon, a făcut parte şi Antemius, mai apoi împărat al Roma” 
nilor, căruia împăratul Marcian îi dăduse în căsătorie pe pro” 
pria sa fiică. Nu mult în urmă este trimis cu o armată alea” 
să, împotriva lui Gizeric, Basiliscus, fratele Verinei Augusta, 
soţia ]ui Leon. Toate acestea ne sunt descrise cu amănunte 

exacte de retorul Priscus. De asemenea tot el ne mai spune 

cum acelaşi împărat Leon, după ce a prins prin viclenie pe 
Aspar, l-a ucis, răsplătindu-l astfel pentru ridicarea sa la dom- 

-nie. A omorit şi pe fiii lui Aspar, pe Ardaburius şi pe Patri- 

cius, pe care mai înainte Leon îl ridicase la rangul de Caesar 

(principe), pentru ca să“şi câştige pentru sine bunăvoința lui 

„Aspar» ?). 
IV. Ce a văzut: - Priscus la Nordul Dunării? 
'Trăind pe la mijlocul secolului al V-a d. Chr. şi fiind 

martor ocular al celor mai importante evenimente istorice cari 

au modificat fundamental” structura politică a Europei din 

timpurile acelea, — trecuseră vr'o două sute de ani de la pă- 

răsirea Daciei de legiunile romane, — Priscus, un bărbat de 

-o cultură aleasă, şi înzestrat cu un simţ ager de observaţie, ne 

descrie fapte pe cari:le-a cunoscut de visu şi la cari el însuşi 

a luat parte. El nu ne povesteşte ceeace ar fi auzit dela alţii 

sau ceeace ar fi cetit prin cărţi. El ne expune, clar. şi sincer, 

“impresiile sale personale şi mdecă evenimentele după ideile 
dominante ale timpului său. El nu are nici un fel de interes 

lăturalnic de a ascunde sau de a falsifica adevărul. _ 

1) Eyagrii, Ecclesizsticai ! Historiae |, 17| p. 271], cdiț. Valesius. - 

2) Evagrii, op; cit. IL 16, p. 308, ediţ. Valesius, 

„.



— 22 — 

| De aceea, tot ceea ce ne spune Priscus ai simţământul că 
este adevăr şi tot ce afirmă acest retor şi'sofist este, de sigur,. 
snai veridic decât cele ce ne raportează ceilalţi scriitori din 
vremea sa sau de mai târziu despre întâmplările de pe atunci. 

"a) Situaţia generală la Sudul şi la Nordul Dunării. 
Inainte de a urmări peripeţiile călătoriei ambasadei, la 

care a luat o parte activă şi Priscus, şi mai înainte de a arăta 
concluziile ce se desprind din descrierea acestei călătorii, este: 
bine, credem, să cunoaştem cari erau raporturile dintre impe- 
riul roman de răsărit şi regatul Hunilor şi, în general, care era 
situaţia la Dunărea de jos, chiar după datele aceluiaşi Priscus. 

. Ambasada condusă de Maximin, în anul 448, nu este cea 
dintâi ambasadă pe care o trimeteau' Romanii la Huni. Pris- 
cus ne vorbeşte mai întâi de ambasada din 433, din anul al 
26-lea al domniei lui Teodosie al II; ambasadă condusă de 
Plinthas şi de Epigenes. Aceştia ajung la Dunăre, la cetatea. 
Margus-Dubroviţa, unde se. întâlnesc cu principii huni.. » 

- Pornind din Asia centrală, după ce au nimicit pe Ostro- 
goți şi după ce au alungat pe Vizigoţi, popoare germanice cari: se stabiliseră în. Dacia după părăsirea acestei provincii de Au relian, Hunii se aşezară dea- binelea prin Ucraina şi la Nordul: Dunării de jos—în Pannonia ei se stabilesc numai în anii 405—-—. 406 — şi după o şedere aci, de mai bine de şaizeci de ani, în- „ cep să se gândească că ar fi mai bună vieaţa sedentară şi, în- cetul cu încetul, caută să-şi părăsească vieaţa lor de până a- tunci, vieaţă de pradă şi de jaf). ia a 
u Situaţia Hunilor, faţă de cea a Romanilor, era favora-. 

umile dare ama iu, Acetta rezultă și din dica nii plăteau Hunilor un tribut an: 1 de 350 libre iei pioma- acum este sporit la îndoitul sum i la 700 lib re «e i oblie ca, în afară de restituirea dezertozilor = ore ȘI se mai obligau fel de alianţă cu vreun popor cu care aaa nai încheie nici un Ș. ce alianță cu l Care Hunii s'ar găsi în stare de: războiu SI ca târgurile — existau târguri comune, dovadă de. rari eomeeae cz i Fear de a he e, în interesul ambelor popoare. 

„7 4 

: ihre_ Anspriiche, op.. 18 constată 
de 70 de..ani:. so muss die Bil- 

eucre: Fortschritte gemacht haben. 

Î) P. Hunfalvy, Die Rumginen und enormele progrese. ce au făcut Hunii în timp dung der Hunnen binnen. 10 Jahren un geh
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Ca o urmare a acestui tratat, încheiat de ambasada ro- 

mană şi de regii Hunilor, tinerii Mama şi Atacam, Huni şi ei 

de neam regesc, au fost predaţi Barbarilor cari i-au spânzurat 

în oraşul Carsum în Tracia '). Reţinem faptul, ce se constată şi 

în alte împrejurări, că nici Hunii nu erau prea solidari între 

«i şi că adeseori dezertau în regiunile romane, 

. Câţiva ani în urmă, la 442, Hunii, al căror. hotar spre 

miazăzi era Dunărea, trec peste acest fluviu, cuceresc oraşul 

 Viminacium-Costolaţ, cuprind prin trădare cetatea Margus-Du- 

s 

broviţa şi, subt pretextul că nu li se plăteşte tributul, şi nu li 

se predau dezertorii, pătrund în teritoriul roman şi cuceresc 

„Ratiaria-Arciar, de lângă Dunăre. | - 

_ Cinci ani mai târziu, la anul 447, Romanii sunt nevoiţi să 

încheie o nouă alianță cu Barbarii, în condițiuni oneroase şi 

umilitoare. Căci sunt siliţi să plătească anual un tribut de 2100 

libre de aur — Romanii nu-i ziceau tribut, ci «da — şi să-şi 

sacrifice pe cei mai devotați prieteni ai lor din Tracia, pe Asi” 

munţi cari, până aci, rezistaseră şi aduseseră multe pagube - 

Hunilor. i . a i 

In 'anul 448, au loc două ambasade, una dela Huni la Ro 

mani şi a doua dela Romani cătră Huni. Din fragmentul lui 

Priscus, despre prima ambasadă, rezultă că Barbarul stăpânea 

acum toată regiunea Paeoniei, de lângă râul Sava, şi dealungul 

Dunării până la Novae-Şistos, şi în adâncime cale de cinci zile, : 

_că Naissus-Niş-ul fusese cucerit şi că mai ameninţa că dacă nu-i 

se satisfac cererile „are să vină el însuşi la Serdica-Sofia. 

b) Ambasada lui Maximin. A doua ambasadă, la care ia 

parte şi autorul informaţiunilor noastre, Priscus, este condusă. 

de Maximin, un înalt demnitar dela curtea împăratului Teodo- 

sie al II şi are în suita sa, pe lângă Priscus, pe Bigila (Visil). 

un Roman care servea de interpret, pe Rusticius care de ase” 

menea cunoştea limba Hunilor şi o mare caravană cu multe ba- 

gaje. Ambasada romană era însoţită şi de delegaţiunea hună ce” 

se întorcea dela Constantinopol şi care avea în fruntea ei pe E- 

decon, Scir de origine, mare personagiu la curtea lui Attila şi. 

care luase parte împreună cu Bigila la complotul iniţiat de eu- 

nucul Chrysaphius împotriva vieţii lui Attila, complot aprobat 

  

1) Nu credem Că ar fi vorba de Carsium, Hârşova, din Dobrogea.
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„ de împărat şi de Martialius; magister officiorurm. Edecon mai 
era însoţit de Orestes, un secretar al lui Attila, tatăl viitorului 

şi ultimului împărat al imperiului de apus, Romulus Augustu; 
lus; apoi de Scotta, un om de încredere al lui Attila, frate ch 

Onegesius, probabil grec de naştere şi de alţii. 
Primul popas mai mare. delegaţiile îl fac la Serdica, unde 

iau masa împreună şi unde pare că s'au chefuit cu toţii, până 
la ceartă. De aci, ajung la Naissus-Niş, pe care îl găsesc pustiit 
şi dărâmat şi numai printre ruinele bisericilor au mai aflat 
câte un bolnav.  . . Ă - 

Pornind apoi înainte, spre Dunăre, + nau întâlnit. decât, 
oasele: celor morţi în lupte şi în urmă au dat de Agintheus, co-! 
mandantul: trupelor. romane. din Iliria. Dela acesta au primit : 
cinci dezertori — aveau acuma în total şaptesprezece — pe cari 
urmau săi predea Barbarului.. | 

„. Sosesc în sfârşit la Dunăre pe care o trec în bărci mono- 
xile (ciobace) pregătite anume pentru Attila care : voia. să 
treacă peste acest fluviu la o vânătoare, în realitate î însă, ca să 
pornească războiu în regiunile romane. 

Dela Dunăre, caravana a călătorit timp de «şăpte zile» 
până să întâlnească pe regele Hunilor. Acesta, după ce a fost in- 
format, în secret, de Edecon despre complotul urzit la Constan- 
tinopol, m'a mai voit să primească ambasada romană şi a cerut 
ca ea să se întoarcă înapoi. | 

“In. cele din urmă însă, mulțumită abilității lui Priscus, 
ea este primită; răspuns. însă nu i s'a dat. Dar, după ce Attila 
a. mustrat bine pe. Bigila, l-a trimis înapoi ca să aducă şi pe 
ceilalți dezertori, în realitate însă el voia ca să aducă aurul fă- 
găduit lui Edecon pentru executarea complotului şi pentru ca 
astfel să fie mai bine dovedită vinovăția. Restului ambasadei 
i-a poruncit să aştepte sosirea .lui Onegesius, un fel de prim ministru al său, care tocmai atunci se găsea în ţara Agatirilor 
împreună cu Îrnach sau Ellac, fiul mai mare al regelui, ” 
nica Tica ati, ealitatea unde va fi avut loc întâl- 

sat, unde. Attila se opreşte ca să s că od si ajung într nn scari deși cl mici tie a se căsătorească cu fiica lui 
şi alte soții, poligamia fiind admisă la Huni. ae 

Apoi, au călătorit «pe un dr um neted şi au trecu mai multe fluvii navigabile» s t- peste dintre care, după Dunăre, cele mai



% 

făceau cu -stuh. 

— 25 — 

mari erau Drecon, Tigas şi Tiphisas, peste cari trec cu bărci 

monoxile; peste celelalte râuri înisă trec pe plute pe cari bar- 

“bari din cauza «locurilor băltoase» le transportă în care '). 

_«Ni se aduceau de prin sate ca hrană, ne spune Priscus, 

în loc de grâu mălaiu (meiu), în loc de vin ied, numit astfel 

în. graiul locuitorilor indigeni. De asemenea. şi servitorii no- 

“stri cari ne conduceau purtau cu sine mălaiu gi o băutură pre-: 

- parată din orz; barbarii o numesc pe aceasta camusy. 

_ Caravana ajunge după o «lungă călătorie», într?o zi spre 

seară, lângă un lac cu apă potabilă, unde. şi-au' întins cortu- 

rile. Dar, ivindurse în timpul nopţii o furtună groaznică, ple” - 

cară de acolo şi la strigătele lor se deşteptară din colibele lor?) 

oamenii din sat şi Sciţii — toţi locuitorii dela Nordul Du- 

nării se numeau Sciţi, fie că ei erau Huni, fie că erau Goţi sau 

alte naţii — îi primiră în case şi aprinzând focul, îi ospătară. - 

Satul aparţinea unei soţii a regelui Bleda, care respectând le- 

gile ospitalităţii, i-a primit cu..o afabilitate de nebănuit. 

Au mai mers apoi o «cale încă de şapte zile», după care 

Sau întâlnit şi cu o ambasadă din partea Romanilor .Qeci- 

dentali, condusă de Romulus, socrul lui Orestes, despre care 

am amintit mai sus, de Primutus, prefectul Noricului, Roma- 

nus şi alţii. e | | 

“Impreună cu această ambasadă, lăsând pe Attila să plece 

înainte, iau mers mai departe «trecând peste câteva râuri» şi 

au ajuns în sfârşit într'un sat foarte niare, în care se zicea că 

este cel mai strălucit palat al regelui. | 

După ce ne descrie palatul lui Attila şi palatul lui Oncge” - 

sius, cel mai bogat dintre Sciţi, după Attila, Priscus ne spune: 

«Nu departe de palatul acestuia se află o baie, pe care şi-o 

zidise Onegesius, aducând marmoră din ţara Paeonilor; căci la, 

barbari nu se găseşte în aceste părţi nici marmoră nici copaci, 

ci ei se folosesc de lemnul adus din altă parte. Axchitectul lor 

a fost luat dintre captivii din Simium>. . : Pa 

După ce Priscus. descrie apoi primirea ceremonială ce i 

a făcut lui Attila, ne povesteşte o prea interesantă scena pe 

trecută la reşedinţa regală. Pe când se preumbla pe dinaintea 
„o 

1) :Că erau pe arolo nvulte bălți, rezultă şi din faptul că țăranii focul îl 

  

. 

2) Colibele, xoAvBat, sunt Îocuinţele proprii ale populaţiunilor trace.
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casei lui Onegesius, în aşteptarea audienței solicitate regelui, 
a avut o convorbire cu un Grec care trăia printre Huni şi care. 
l-a agrăit cu vorba xaîpe : (să trăieşti). Era un Grec de origine") 
care; după ce fusese făcut prizonier de Huni, a izbutit să-şi 
câştige libertatea şi care, adoptându-le şi portul, se simţea 
foarte bine printre barbari. Nu numai atâta, dar considera 
chiar superioară vieaţa printre Huni, vieţei din împărăţia ro- 

„mană, Se înţelege că retorului şi sofistului Priscus nu i-a fost 
"greu să-i răstoarne argumentele. | 

In urmă Priscus ne descrie o scenă penibilă. Conducă- 
torul ambasadei, Maximin, care nu avea nici o cunoştinţă de 
complotul lui Bigila şi al lui Chrysaphius împotriva vieţii lui 
Attila — altfel poate n'ar fi riscat propunerea — îndeamnă 
pe Onegesius ca să-şi trădeze stăpânul şi ţara şi să treacă de 
partea Romanilor, unde are să găsească un trai mai bun. Se 
înţelege că Onegesius refuză net această propunere. 

“Vorbind despre populaţiunea dela curtea lui Attila, Pris- 
cus adaugă: «Fiind o populaţiune amestecată, la întâniplare, 
pe lângă limba lor barbară, se silesc să grăiască sau limba Hu” 
nilor sau a Goţilor sau a Ausonilor şi anume aceia dintre ei: 
cari au de a face cu Romanii. Şi cu greu se întâmplă să ştie 
cineva grăi din ei greceşte, decât doar din cei ce au fost luaţi 
prizonieri şi robiţi de prin Tracia şi de pe lângă ţărmul Ili- 
riei». | Sa Sa | 

In conversațiile dintre cele două ambasade, cea dela Ro-. 
„ma şi cea dela Constantinopol, şi înainte de a fi poftite la . 

| Attila, se aminteşte că regele hun poartă titlul de general ro- 
man şi că primeşte, în această calitate a sa, bani dela împărat, 
ca toţi ceilalţi generali romani, bani însă pe cari îi reţine pen» 
tru sine şi că nemulțumit cu acest titlu, ar dori să ajungă chiar . împărat roman. . | E | 

In urmă Priscus ne povesteşte cum Attila a trimis pe Ia- 
tulus, tatăl lui Orestes, ca să-i poftească pe toţi la un banchet. 

Banchetul dela curtea lui Attila nu se deosibeşte prea 
mult de banchetele romane. Caracteristice sunt doar închină- 

» trece ca Roman şi de sigur ca atare a fost considerat și de istoricii noştri. Cf. V, Grecu,. Codrul Cosminu- 
lui, VIII a. 1934, p. 432. . . Ra !
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vile (toasturile) cari se fac, închinându:se în sănătatea .veci- 

nului, ca la noi la ţară, în afară de închinarea în sănătatea 

regelui hun. . e e i i. 

N'au lipsit la acest banchet nici recitările, nici cântecele 

şi nici bufonii cari aveau să înveselească pe comeseni. Bufo- 

nul Zercon «schimonosindu-şi figura şi: îmbrăcămintea şi vo- 

cea şi „vorbele ce rostea, amestecând în graiul Ausonilor cu-: 

vinte de ale Hunilor şi ale Goţilor, i-a umplut pe toţi de ve 

selie şi i-a făcut să izbucnească într'un hohot de râs ce nu 

mai contenea». . a] 
„..., Când Attila, foarte rezervat faţă de fiii săi, a început să 
mângâie pe cel mai mic dintre fii, care toemai atunci a intrat 

în sală, şi când Priscus s'a mirat de această preferinţă «bar- 

barul ce stetea lângă mine şi care cunoştea limba Ausonilor, 

goptindu-mi să nu destăinuesc nimica din cele ce-mi comu- 

nică, îmi spuse că lui Attila nişte ghicitori i-ar fi prevestit că 

neamul său are să piâră şi că va fi restabilit de acest copil». 

"- A doua zi după banchet Rusticius şeful secretarilor lui 

Aitila, un fost prizonier din Moesia Superioară, a început să 

compună scrisoarea de răspuns către împărat. a 

A urmat apoi, ne informează Priscus, un banchet la Cre: 

ca, una din soțiile lui Attila, pe care mosafirii au găsit-o în“ 

conjurată în cerc, întocmai ca pe damele din antichitatea gre- 

co-romană, de femeile sale şi de slujnicile sale ce coseau haine 

pentru bărbaţii lor, apoi un nou banchet la regele hun, cu.. 

care ocazie Attila, a rugat pe Maximin să comunice împăra- 

tului să-şi ţină promisiunea dată lui Constantius, secretar al 

Îmi Attila, de a-i da o soţie cu zestre). - o 

__ La întoarcere, ambasada a trecut prin mai multe sate pâ- 

- mă la Dunăre, a ajuns apoi la Philippopol, în urmă la Adria- 

nopol şi apoi a sosit acasă: | - , ai 

"e) Populaţiunile romanice dela Nordul Dunării. Din lec- 

tura lui Priscus se desprind următoarele concluziuni: 

1) Spre deosebire de. ceeace ne spun ceilalţi scriitori 

  

. 

1) Este interesant de a constata interesul . ce pune «barbarul> Attila. 

ca să însoare bine, cu o fată cu zestre mare, pe secretarul său — era un Roman. 

— Constantius. Aceasta denotă fără, îndoială şi un sentiment de prietenie pe: 

lângă Înteresul material ce-l va fi avut. 
4
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«contimporani şi mai ales de ceeace ne spun scriitorii din se- 
colele de mai târziu despre Attila, acesta; deşi era un barbar 
de 'o fire impulsivă, reprezentând tendinţele şi idealurile. de 
vieâţă ale rasei sale, totuşi ne este arătat de Priscus mai mult 
„ca un diplomat, mai mult ca un geniu politic decât ca un ge” 
niu războinic, decât ca un erou. Acţiunile sale războinice 
si le motivează întotdeauna dându-le o bază de drept: fie ne- 
plata unui tribut, fie nerestituirea unor dezertori, fie vrun 
pretext oarecare. El ştie să fie cumpătat, el poate să se reţie 
în mânie; iar-când descopere comploul împotriva vieţii sale, 
el se arată rezervat şi ştie să facă deosebire între vinovaţi şi 
între inocenți. Da i a 

| Attila nu este un barbar lipsit cu totul de cultură. In ti- 
nereţea sa, dacă nu va fi trăit la Roma, — fapt nedovedit 
«documentar, —a trăit totuşi ca nepot de rege, în: contactul. şi 
„prietenia lui Actius, dela care de sigur va fi avut multa. de în- 
văţat, după cum şi viitorul general roman va fi profitat mult 

" «din cunoştinţele dobândite în ţara Hunilor, despre popoarele 
Si conducătorii acestei ţări, - E a 

„Căci Aetius, născut la Durostorum-Silistra, aparţinea unei 
bune familii de militari romani. Mama sa se numea Îtala, iar 
tatăl său Gaudentius, din Moesia Inferioară '(Dobrogea), dis- 
tins ofiţer, Ca fiu de militar, Aetius a fost trimis de copil ca 
ohstatic, mai întâi la Alaric, regele Vizigoţilor, şi apoi la Huni. 
peste cari domnea pe atunci Rua sau Rugila *). Aci a cunos- 
cut şi s'a împrietenit cu nepotul Khanului, cu Attila, Şi, deşi 
În urmă, ca vrăşmaşi înverşunaţi, unul reprezentând în Cam- „pus Mauriacus, de lângă Troyes din Franţa, Romanitatea, alia- tă cu federaţii Vizigoţi şi Franci, iar celălalt Barbaria spriji- 
nită de Ostrogoţi, Alani etc., generalii se cunoşteau bine între ei şi se apreciau ?). | i 

  

1) Tot astfel, mai târziu, Carpilio, fiul lui Actius, a fost trimis tot ca -obstatic, la Attila. Vezi p. 89. Da Ia 2) Iată cum judecă Amâdâe Thierry, în Histoire 'Auila-], p. 49 rapor. - turile dintre cei doi mari generali: -<Probablement, et Maprăs ce que se prati- -quait par “une sorte d'echange entre la barbarie et la civilisation, tandis qu'AE- “tius faisait ses premitres armes chez les Huns, Attila faisait les siennes chez les Romains âtudiant les vices de cette sociâts comme le ;chasseur 'âtudie les 'allures Pune proie: faiblesse de Pel&ment 'romain et force de Pâlâment barbare «dans les armâes; incapacit€ des empereurs, corruption des hommes WEtat, ab-
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De altfel, pe acele vremuri de decadenţă a puterii roma- 

ne; oştirile nu mai erau oştiri naţionale, ci ele erau formate 

mai mult din mercenari. Şi, mai ales, după venirea Hunilor, 

la a. 376, trecând Vizigoţii ca «federaţi», în imperiul român, 

armatele romane, atât cele din imperiul de răsărit cât şi cele 

din imperiul de apus, erau formate din aceşti mercenari. Se 

ştie doar că însuşi Aetius şi-a format o armată de mercenari. 

huni în luptele din 424 împotriva lui Valentinian al Nil şi că 

se găseau mercenari huni în armata generalului Stilicon, un. 

Vandal romanizat. | . A 

| - Statele pe vremea aceea nu erau state naţionale. Imperiul 

hunic era împestriţat cu tot felul de popoare ce vorbeau di- 

ferite limbi. «I/empire hunique, — zice Ferd. Lot, profesor 

la Sorbona, — est des plus composites. Les Huns n'y forment 

qu'une minoritâ. La majorit6 des sujets WAttila est constitue: 

par les Germains: Ostrogoths, Gepides, Sceyres, Ruges, Thu- 

ringiens, Suăves (en partie) ; puis par les dâbris des Alains 

et des Sarmates, en fin par les Romains de Pannonie» 2), | 

Prin urmare, subt denumirea de Huni sau Sciţi sau Bar 

bari se înţelege întregul conglomerat de “popoare cari locuiau. 

în basinul Dunării de jos, iar nu numai Hunii propriu zişi. 

Aceştia formau clasa dominantă şi conducătoare, ei formau. 

elita, clasa războinică ?). a Da E 

. În luptele lor de jaf şi de pradă, întrebuinţând, ca toţi. - 

barbarii, teroarea, Hunii distrugeau oraşele, unde erau îngră”. 

mădite bogății şi cu a căror vieaţă nu se împăcau, dar nu aveau. 

  

sense de resort moral dans les sujets, en un mot tout: ce - qu'il -eut si. bien 

_exploiter plus tard, et qui servit de levier ă son audace et ă.son gânic. Actius 

et lui; resterent li6s dune sorte Wemitic qui se manifestait par de petits ser 

vices ct une râciprazite de petits cadeaux. Le Romain fournissait au Hun ses . 

secrâtaires latins et ses interprătes ; Le Hun lui envoyait en retour quclque. 

„ objet 'curieux, quelque monstre difforme on risible: un jour îl lui envoye un 

nain (Zercon). Ces deux hommes “apprâciaicnt et se redoutaient secretement. 

comme deux rivaux que les chances de la fortue ameneraient un jour sur les 

champs de bataille en face lun de Yantre, et qui seuls Giaient digues de se. 

mesurer>. | Ă | i - 

1) Ferd. Lot, Les Invusions germaniques, p. 102. 

2) Faptul pă statele formate dc barbar se bazau pe'.o aristocraiţe de: 

_ oameni războinici, puţin numeroasă faţă 'de indigenii, pe socoteala cărora trăiau, 

explică şi repedea lor căderea. Masă 'cea mare a populaţiunii rămâne indiferenti 

și gata să primească pe noul ei stăpân. Cf. Ferd. Lot, op. cit. p. 58



nici un interes să nimicească satele şi populaţiunea rurală. 
Aceasta le era necesară ca să le procure hrana, aceasta con- 
stituia pentru ei principala lor avere 1). Pentru câţiva prizo- 
„nieri erau în stare să facă războiu şi e de mirare cum întregul 
număr -al prizonierilor de care se vorbeşte în ambasada din 
a. 448 nu trece de şaptesprezece persoane. Atât de mult ţineau 
“Hunii la braţele popoarelor cucerite. De sigur aceasta e o 
dovadă că Hunii n'aveau nici un interes să distrugă populaţiur 
nile ce le supuneau ?). | 

d) Satele dela Nordul Dunării. Din arătările lui Priscus 
rezultă că satele din stânga Dunării, cel puţin pe acolo pe unde 
a trecut ambasada romană, prin Banatul Timişean şi prin 
“Crişana, erau foarte numeroase, contrar. afirmaţiunilor istori» 
cului maghiar: Hunfalvy. Satele acestea erau locuite de agri- 
'cultori cari le-au adus meiu (malaiu), în loc de grâu, şi mied 
în loc de vin. Atât meiul cât şi miedul sunt produse ale agri- 
culturii şi presupun o vieaţă sedentară a locuitorilor cari le 
produc. Aceşti locuitori nu puteau fi nici Slavi, cari nu veni- 
“seră încă în aceste locuri, nici Goţi, cari fuseseră alungaţi: 
-de Huni şi cari trecuseră unii în Peninsula Balcanică, ca fede- 
raţi ai Romanilor, iar alţii în regiunile din apusul Europei. 
Cel mult ar fi putut să fie Gepizi, cari însă nu duceau o vieață 
rurală. Ei nu puteau fi decât autochtonii, Daci romanizați, 
-cari cultivau meiul, hrana lor principală şi în urmă hrana Ro- . 
mânilor, înainte de aducerea porumbului din America. Toei 
produceau miedul, băutură întrebuințată de Români până la 

începutul veacului trecut. a E 
In ce priveşte meiul, el a format din antichitate baza 

alimentării diferitelor popoare şi în special a celor din regiu- 
nea mării Negre. Plinius me spune clar că «popoarele pontice 
preferă meiul tuturor celorlalte mâncări» 3). o 

Meiul poartă două numiri, una de «meiu» şi cealaltă de 
-«mălaiu», reprezintând cele două varietăţi: miliun şi panicurm. 
La sfârşitul secolului al XVII, porumbul luând locul meiului, 

„i-a usurpat şi numele, numindu-se făina de porumb, mălaiu *). 

  

1) Cf. C. C, Giurescu, Istoria Românilor, I, p. 187: <Băştinaşii constituiau „cverea cuceritorilor şi în acelaşi timp garanţia a ş provizionării cu cereale». 
2) Cf. N. Iorga, Geschichte des rumiinischen Volkes 1, p. 63. 
3) Plinius Hist. Naz, XVILL, 24, : 
3) Cuvântul «mălaiu> nu este cunoscut “peste tot locul în Ardeal, după
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__ Locuitorii cari au adus călătorilor din ambasada lui Pris- 

cus mălaiu şi mied sunt numiţi autochtoni (Erwpiws ) si sunt. 

cu totul deosebiți de ceilalți Huni pe cari autorul îi numeşte 

barbari ( B&pBapo. ) şi cari aveau ca băutură un lichid fa- 

bricat din orz, numit de ei comus!). ., 

e) Ce este miedul? — Miedul. (fr. hydromel) este o bău- 

tură alcoolică întrebuințată mai de toate popoarele, din cea 

mai veche antichitate. El se prepara din miere şi apă, lăsate 

să fermenteze timp. de aproximativ patru săptămâni şi se păs- 

tra în poloboace ori în sticle şi dura ani întregi. Amestecat 

cu diferite aromate miedul fermentat devenea o băutură de 

licioasă. | | 

După Homer, miedul ptdu, numit şi melicraton se între 

buinţa în libaţiuni, în cinstea zeilor. La Romani miedul se nu- 

mea aqua. mursa şi era o băutură apreciată. Popoarele dela 

Nord,Germanii şi Slavii, întrebuințau în loc de vin miedul?), 

fiindcă la ei strugurii nu se coceau şi băutura aceasta era mai 

uşor de pregătit”). a | 

"La noi, întrebuințarea miedului este foarte vechie şi se 

constată pe cale documentară până în veacurile trecute. Ast- 

fel Tiktin şi Ghibănescu ne dau mai multe dovezi istorice des- 

pre existenţa acestei băuturi la poporul român. Nu numai 

atât, dar întro vreme miedul servea şi ca obiect de schimb. 

„Se dedeau atâtea poloboace de mied pentru cumpărarea unei 

proprietăţi mobiliare sau imobiliare *). 

  

— 

cum şi cuvântul de «porumb» este înlocuit cu cel. de cucuruz, Haşdeu, Co- 

lumna lui Traian V, a. 1814 crede că vorba mălaiu este de origine dacă. El ne 

citează și afirmaţiunea 'unui prelat catolic care 'călătorind prim. ţările noastre, 

spune: totus ille populus pane ex milio vescitur. Tot din cauza hranei Româ- 

nilor cu mălaiu, Saşii din Ardeal numeau pe: Mihaiu Viteazul, Mălaiu Vodă.: 

1) Niederle, Manuel de PAntiquită slave Î, p. 31, me spune că' acest 

camats, despre a cărui origine se îndoieşte'-că ar [i slavă, se întâlneşte la Slavii 

din Balcani, începând din sea. al X-a, subt forma de Komina, băutură din orz. 

2) Mijloacele moderne de transport lau putut uşor să înlocuiască băutura 

miedulni cu băutura vinului. De aceea, în zilele noastre hydromelul se între- 

buinţează numai ca preparat medicinal. 

3) - Asupra întrebuinţării miedului în vechime şi în. evul mediu vezi Du 

Cange, Gloss. sub voce; iar -asupra miedului la Ruşi, vezi Isw. Ist. Rom. Croni- 

da lui Nestor, p. 66 şi 108. i 

4) Tiktin, Dictionar român-german, sub voce, constată miedul la Simion 

Dascălul şi la Niculcea. — Ghibănescu, Ispisoace şi Zapise, IL, 1, p. 31: Dacu -
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«Dacă ne întoarcem acum, spune Burlă '), la întrebarea 

privitoare la originea cuvântul ptdoş, ' din raportul lui Pris- 
cus, trebuie din capul locului să ne opunem provenienţei hu- 
nice a acestui cuvânt 2), căci un cuvânt care se găseşte în Eu- 

„_ropa în limba grecească, în limbile celtice, germanice, litua- 

nice şi slavice, iar în Asia în limba sanscrită, reprezentanta 
limbilor indice şi în limba zendică, reprezentanta limbilor era- 
nice sau persice, prin urmare mai în toate limbile arice, vechi şi 
moderne, nu poate fi decât un cuvânt aric din cea nai înde- - 
părtată antichitate şi cu nici un preţ un cuvânt de origine fi- 
nică-tatarică sau mongolică, de care era şi limba hunică, o 
limbă cu totul străină, prin originea şi caracterul său, de lim- 
bile arice. Afară de aceasta, chiar Priscus. ne spune lămurit : 
că băutura numită utdog pe care o primea deputaţiunea sre- 
cească prin satele bănăţene se numea astfel «în limba indige- 
nilor>, nu în limba Hunilor, pe cari scriitorul bizantin îi nu- 
meşte pretutindenea sau Huni sau Sciţi sau Barbari, nicăirea 
însă tmyipio (indigeni). Tot aşa suntem siliţi a nega şi ori- 
ginca germanică a acestui cuvânt din cauze fonetice. - 

Astfel limba gotică ar fi dat forma pidog (== got. midus) 
cu i, nu putdos cu, iar dintre celelalte semintii germanice 
cari au putut veni. în contact îndelungat cu diferitele popoare 
din Dacia vechie nu. pot fi decât germanii propriu zişi şi în 
limba acestora ar fi rezultat pentru Priscus forma  utrog 
(== germ. vech. metu) sau HiTos (=— germ: vech. mito cu 7. 
nu cu 6», | | | 

Şi Niederle *), socoteşte că medus al lui Priscus nu poaie 
proveni dintr'o limbă germană, — deşi proveniența cuvântur 

„lui din limba slavă este tot atât de imposibilă. — «Căci, zice el, 

  

mentul din 7141 din 14 Sept., dela Ilias Voevod întăreşte o vânzare pentru care Sa plătit, pe lângă Dani gata, treisprezece poloboace de mied. In vol. II, 2 p. 154, găsim o vânzare din 7156 din 2 Iunie, prin care Vasile Vodă întăreşte “un act de cumpărare, pentru care s'a plătit patru sute lei, bani gâia, două sute stupi aleşi, douăzeci de iepe cu mânji şi trei poloboace de. micd. In.vol. 1, 1, p.: 169 întâlnim pe miedarul Andreica întrun document dela: Petru Vodă, din 1097, ra sa, ai Hunfaluy şi teoria lui Roesler, în Revista p. Ist, Arch. şi Filol, 

2) Niebuhr, op. cit., p. 649, afirmase că miedul este o băutură hunică potio hunnica. ! ” ” 3) Niederle, op. cit., p. 52.
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«si le mot avait EtE got, Priskos eât entendu midus, ou,entran. 

ecription grecque, pidog-ou pidos % 
«Aşa dar, conchide Burlă 1), când vedem că cuvântul ro 

mân mied, articulat miedul se reduce la o formă mai vechiă 

medu, în care e este scurt şi accentuat, şi când luăm în consi- 

derare că legea fonetică despre diftongarea unui atare e în ie 

sa aplicat în limba română numai în cuvinte de origine lati-. . 

nă, ne va fi permis din partea filologiei comparate moderne de: 

a susţinea că cuvântul mied este un element de origine latină, 

moştenit de poporul român dela Romanii cei vechi». 

Prin urmare, cuvântul mied, nefiind împrumutat nici dela. . 

Slavi, căci atunci sar fi pronunțat med, nu mied, şi nici dela 

Germani, căci în cazul acesta el s'ar fi rostit midus sau mitus, 

urmează ca să fie ide origine latină, deşi în latina clasică el nu 

este atestat ?). DN a 
£) Reşedinza lui Attila. — Nu se ştie nici astăzi unde a fost : 

reşedinţa regelui Hunilor. In această privinţă părerile sunt îm- 

părţite. După arătările lui Priscus ambasada, după ce a trecut . 

Dunărea pe la gura Moravei, a făcut o călătorie de «saptezeri 

de stadii», cam 22 km., când a întâlnit pe Attila. Apoi au 

mers «câtva timp împreună»; în urmă despărţindu-se au călă 

torit pe. o cale netedă timp de «şapte zile», trecând peste mai 

multe fluvii navigabile, între cari cele mai mari erau Drencon, 

Tigas şi Tiphisas. Intâlninduse în urmă cu ambasada ce venea . 

“dela Roma au mers înipreună o «cale lungă», trecând peste 

nişte râuri pe cari nu le numeşte şi ajunge în sfârşit la un sat 

mare, unde se găsea reşedinţa regelui: a 

Aceasta ar fidupă unii în Pannonia — Pannonia se întin- 

dea până la Tisa — în apropiere de confluenţa' Mureşului cu 

Tisa, De această părere era şi Xenopol. Alţii susțin că reşe- 

dinţa lui Attila ar fi fost între Tisa şi “Criş, unde ambasada a 

ajuns după ce a trecut peste Timiş, Bega şi Mureş. De, acea- 

stă părere este şi, Diculescu.”); şi acum în urmă Ferd. Lot.*). 

Cei mai mulţi istorici cred că reşedinţa lui Attila este aceea a- 

  

1 

i 1) Buxlă, ibidem II, 1..p. 9 2.1884. .- .:. 

_-2)-C£. şi H. Gelzer, în. Byzantinische Zeitschrift, a. 

şi bibliografia chestiunei. e „ a a 

3) : Diculescu, Die Gepiden, :p.: 85, fixează această reşedinţă la Nord de : 

1923, p. 818, care no dă | 

+4) Lot, op. cit, p. 104 ne spune numai atât că se află între Xisa şi Cris. 
A a:
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mintită în cântecul Niebelungilor, Etzelburg sau Ecilburg *) şi 
care ar fi tot una cu O-Buda (Buda ,Vechie) şi cu Sicambria. 

„Nouă ni se pare că au mai multă dreptate aceia cari :us 
țin că această capitală a lui Attila era în comitatul Pesta. 
Pilis,: fie în apropiere de Dunăre, fie în apropiere de Matra - 
şi mai probabil în localitatea numită astăzi Taszbereny 2). 

„in! Alături de palatul de lemn şi împodobit cu turnuri zl lui 
„. Attila, palat de o mare întindere şi împrejmuit cu o ulucă, tot 
„de lemn, se mai găseau în proporţii însă mai reduse, palatul 
- reginei Kreca şi palatul primului sfetnic al regelui, Onegesius, 
„după toată probabilitatea Grec de naştere. În apropiere se 
aflau băile lui Onegesius clădite în stil roman de un architect 
din Sirmium-Mitroviţa, căzut în captivitate şi ajuns în pose- 
sia lui Onegesius *). Hunfalvy 'se întreabă de ce n'a fost adus 
acest arhitect dela .Ulpia-Traiană — Sarmisegetuza, vrând să 

„ spună cu aceasta că. Dacia a fost părăsită de Romani şi că 
„ nu 6e mai găseau în ea populaţiuni romanice. — N'a luat archi 
„tect din. Ulpia Traiană, fiindcă aceasta era mai departe decât 
Sirmium şi probabil era distnisă. Apoi se ştie doar că centrul 
dominaţiunii hunice. s'a strămutat -de pe la anul 405—4106 

„în Pannonia şi apoi Onegesius avea la. îndemână un architect 
gratis care l-a, îndemnat tocmai să construiască aceste băi în 
nădejdea că va primi, ca răsplată, libertatea. Iniţiativa clă- 
dirii băilor a venit dela architect, iar nu de la Onegesius. - 

„Băile nu erau de piatră, după cum au susținut toți isto- 
ricii, ci de marmoră, căci grecesul dog nu înseamnă numai 

„piatră, ci şi marmoră 4). De altfel, fie că reşedinţa lui Attila 
va fi fost între Dunăre şi Tisa, fie între Criş şi Tisa, ori chiar 
în dreapta Dunării, nu era nevoie să se aducă piatră de con- 
strucţie din Paeonia, câtă vreme se găsea destulă. piatră în a- 
propiere. Logica nu ne îngăduie să admitem că. Onegesius va 
fi adus, pentru băile sale, piatra dela o aşa de mare depărtare. 

-- 1) Cf, Savagner, în Iordanes, De origine actisque Getaruiii, p. 342. a 
| 2) Unii au crezut că această reşedinţă ar fi fost la 'Tokai. Cf. Thierry 

op. cit., p. 89. E: ; ÎN 

3) Asupra stilului architectural âl acestor : palate vezi amănunte în F. Vâmpos, Attilas Haupilager und Holzpalăste, :în Seminarium, Kondakovianuzis VA a. 1932, p. 129. De Cat = 
4) Aceeaşi însemnare o găsim chiar la Herodot I, 164 In ce priveşte Temnul 

de construcţie, probabil este vorba de brad care se aducea. din depărtări, .. 

Pa)
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In drumul lor spre capitala lui Attila, membri ambasadei - 
-zomane au călătorit prin Banatul Timişan, trecând peste râu. - 

vile Drica sau Dreccon, 'Tigas şi Tipbhisas, Identificarea acestor 
râuri s'a făcut în diferite feluri, “Cea mai plauzibilă ni se pare 
cea făcută de d. Diculestu, după care Tiphisas ar fi Tibiscus 
“Timişul, “Tigas-Beg ga, iar Dreccon, (Dreneon, î în transcriere gre- . . 

cească), Mureşul i IN 
Celelalte ape, peste cari a trecut delegaţia şi pe cari Pris- 

:cus nu, le aminteşte, ar fi Tajid şi Tagyva? ), 
"g) Limba Ausonilor.— În trei pasagii din F ragmierele sale, 
Priscus, care pe Romani nu-i cunoaşte decât sau ca Romani 
"Orientali sau ca Romani Occidentali, ne vorbeşte despre lime 

". ba Ausonilor. Iată aceste trei pasagii: 
1) «Hunii, zice el, fiind o amestecătură de diferite po: 

poare, pe lângă limba lor barbară, se silesc să: înveje şi pe 

cea a Hunilor, a Goţilor şi a Ausonilor şi anume aceia cari au 

de a face cu Romanii. Greceşte ştiu numai aceia cari sunt pri: 

„zonieri de Tăzboiu de prin Tracia şi de prin Iliricul mari- - 

- tim>. . 

2) La banchetul de la palatul lui Attila veni i şi! bufonul 

'Zercon care — zice Priscus — «amestecând în graiul Ausoni- 

lor vorbe de ale Hunilor şi Goţilor, a produs veselie tuturora şi 

i-a făcut să izbucnească în hohote de râs». . 

3) Mirându:se Priscus că Attila a dezmerdat numai pe 

-cel mai mic dintre fiii săi, cunul dintre barbari care şedea lân: 

ză mine şi “care cunoştea graiul Ausonilor, dându-mi cuvântul 

că nu voiu .destăinui nimic din ceeace-mi 'va comunica, îmi 

spuse că nişte ghicitori i-ar fi prevestit că neamul său se'va pră”. 

pădi şi nu va fi. restabilit decât prin acest copil». . 

Cine sunt aceşti Ausoni?, *) In antichitatea clasică vorba 

  

1) Diculescu, Die Gepideia p- 65,  Enumerarea acestor ape d. Diculescu 

crede că a făcut-o Priscus după drumul său Ja întors acasă. In Drinca, a că- 

rui etimologie o reduce la Trank,  trinken; crede. că poate găsi o reminiscență 

„_gepidă. Aceeaşi părere o -avea şi Tomaschek, în . Pauly-Wissowa, Real.Encycl. 

sub voce. Xenopol, op. cit. p. 23 identifică pe Drencon 'cu :Bega, “Tigas cu Tisa 

„şi Tiphisas cu. Timișul, După el reședința | lui Attila ar fi în apropierea, Segedi- 

nului. 

2) Szabo, intro scrisoare cătră. Thierzy, + op. cil. p. 421, 

3) Din Ausones nu se poate: deriva, după cur cred unii, cuvântul Asani, 

_mume dat Aromânilor de Bulgari, CE. şi LT Filipescu, Coloniile române din Bos- 

mia, p. 10. | | : ,
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Ausones era identică cu vorba Romanus sau. Latinus. Auso- 
nes erau locuitorii Italiei. Nu înţelegem de ce Priscus, de câte ori vorbeşte despre Romanii din răsărit sau de cei din. 
apus, îi numeşte în totdeauna Romani şi niciodată Ausones.. 
„A voit poate să facă o diferenţiere între Romanii din imperiul 
xoman şi între Romanicii cari trăiau în imperiul Barbarilor- 
de la Nordul Dunării? *) Ii PIE a 

Barbaria, adecă imperiul Hunilor, era, după cum am spus,- 
o amestecătură de popoare de toate limbile, iar graiul oficial. 
al acestui conglomerat nu era numai limba hunică adecă tatară,. 
ci, după cum precizează profesorul de istorie de la Sorbona,. 
şi limba gotică şi limba latină, nu însă limba greacă, despre care: 

 Priscus spune precis că nu se vorbea la Nordul Dunării 2). 
„De altfel, mai toate personalităţile de seamă de la curtea: 
„lui Attila sunt străine: (Edecon, un Scir (german), tatăl lui: 
Odoacru”), Onegesius şi fratele său Scotta, după toate pro-- 
babilităţile, Greci de origine, Tatulus şi fiul său Oreste Ro-. 
mani, cancelaria regelui era formată din. scribi Romani, Ada”. 
mis, intendentul reginei Kreca un Grec şi de sigur încă mulţi: 
alții, fără să mai numărăm pe Ardaric, regele Gepizilor, Vala-. 

„mir, regele Ostrogoţilor: cari se bucurau de favoarea regelui: 
hun. Lâ curtea regelui forfoteau străinii, după cum, câteva se:- 
cole mai târziu, la curtea regilor Arpadieni, mişunau nemţii.. 

„Limba latină era limbă curentă — nu vorbim de limba. 
română care atunci se zemislea. — Aproape toți, dacă nu chiar toţi, comesenii dela masa lui Attila, ştieau latineşte; altfel n'ar- fi făcut atâta haz — «toţi» spune 'Priscus, — de glumele lui: Zercon. o .. ae „. ii die 
N Tar. dacă barbarul care a convorbit la masă cu Priscua: 

ştiea latineşte, suntem noi siguri că el era hun din naştere?: Şi numai el va fi fost în această categorie? «Insăşi cererea. 

| 1) Xenopol, op. cit, p. 23 v. 
„endinţă de arhaizare a lui Priscus, iar dlui V, Grecu 
“pare> că prin Ausones Priscus ar voi 

din m pin nomei, pe Romanii din răsărit, supuşi împăratului "Teodosie 
2) Fer, Lot, op. cit 3 a Lua pa XiStă nici cea mai mică dovadă... x P. at, p. 103: «Les langues officielles de PEmpire: le: hun (dialect turc), le gothique, le latin, înais non le pre Sont e , , grec>, 3) Tillemont, op. cit, p. 435, Frd. Lot. op. ciz, p. 102,: 

ede în întrebuinţarea cuvântului . Ausones o-- ar di pop. citi p. 432 is. să indice pe Romanii din Italia şi pe cei.
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<barbarului», observă Burlă 2), adresată lui Priscus de a nu 
<livulga secretul privitor la familia lui Attila, arată că un ade- 
vărat “Parbar mar fi cutezat să 'destăinuiască o proarocie: de- 
favorabilă neamului hunic unui Grec?) (Roman) care numai 
simpatie mavea pentru: barbarii de la Nordul Dunării şi că- 
xuia speranţa de a vedea pierind familia regală a lui Attila, 
i-ar fi umplut de sigur inima de bucurie». Şi poate tocmai 
“fiindcă barbarul era un Roman, l-a conjurat pe Priscus să nu 
destăinuiască secretul şi să nu-l trădeze. Şi apoi ne mai pur 
nem întrebarea, de unde vor fi învăţat limba Ausonilor toţi : 
„aceşti barbari dela curtea lui Attila? 

Limba aceasta a Ausonilor în care s'a urmat discuţia a a 
fost desigur limba latină ori limba Romanicilor dela Nordul . 
Dunării. “Această limbă istoricul Niebuhr socoteşte că era lim 
ba latină vulgară, mama limbei noastre *). : 

Căci în Barbaria, adecă în imperiul Husilor, + trăiau în 

-simbioză două populaţiuni diferite, una barbară, Huni, 

Goţi şi Gepizi şi alta indigenă care nu putea să fie decât cea 

.a Dacilor romanizați. Deosebirea dintre aceste două populaţi- 

-uni rezultă şi din arătările lui Priscus că indigenii beau mied, 
-pe când barbarii întrebuințau ca băutură camos-ul. Aceşti în- 
-digeni însă nu puteau să fie Slavi,, cum presupune Niederle, 
fiindcă Slavii nu se stabiliseră încă pe acea vreme în Banat 

si, în acelaşi timp, nu se poate scoate din acest pasagiu, cum 

“vrea învăşatul ceh, un argument că pe vremea aceea se gă- 

seau Slavi în regiunile, pe unde trecuse ambasada romană 3. 

O vagă amintire a acestei simbioze o întâlnim şi în docu 

  

1) Burlă, op. cit. p. 288. 

2) Burlă credea că Priscus este Grec, . 

'3) Niebubhr, op. cit. p. 615 lingua ausonica adecă Romana rustica. 

4) Philippide, Originea Românilor b, p. 325: «In xealitate mici băutura 

med care este foarte răspândită la tot felul de popoare şi nici cuvântul : uedog 

care a putut fi ori german '(vechiul. german medo hydromel, ţara lui Attila 

.era plină de Ostrogoţi şi de Gepizi), ori slav (vechiu bulgar medu, vin) ori 

român (mied, hydromel împrumutat ori de la Germani ori de la Slavi, dacă nu - 

xumya e băştinaş), nu pot proba existenţa Slavilor, în Banat pe vremea lui Priscus 

“prima jumătate a secolului al V).
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mente, ori cât de nesigure ar fi ele 1), şi apoi în toponimie : 
„_“ Părintele istoriei, Herodot, în cartea-a V-a a operei sa- 
le*), ne spune că, după Indieni, poporul cel mai mare din 
întreaga lume cunoscută pe atunci, sunt Tracii, din cari, pre- 
cum se ştie fac parte Geto-Dacii, Carpo-Dacii şi alte neamuri. 
din regiunile esteuropene. Aceste popoare cu totul romanizate 
în timp de mai bine de 150 ani, nu puteau să-şi părăsească 
căminurile şi averea strămoşească — şi m'aveau nici posibili” 
tatea materială să o facă — spre a trece într?o lume pentru ei 
necunoscută. Au rămas deci pe loc, după cum reiese şi din: 
arătările lui Priscus, şi au dat naştere unei populaţiuni roma” 
nice, naţiunei române, întocmai după cum Celto-galii şi Iberii 

„romanizați au dat naştere Neolatinilor din Franţa şi din Spa: 
nia.. Şi precum în apusul Europei, istoria nu înregistrează: 
nici un <hiatus>, tot astfel, în răsăritul ei, ori cât de puţine ar 
fi monumentele medievale privitoare la continuitatea elemen» 
tului dac romanizat, ele, însă ne fac suficientă dovadă că un. 
<hiatus> n'a existat nici în istoria Românilor. 

+ 

  

1) Hurmuzaki, Doc, 1, p. 112 sub anul 1366 şi Iorga, Studii şi Documente: 
XXIL p. 229. 1. Lupaş, Lecturi din Izvoarele istoriei Românilor, p. 25, re= „Zamând aceste documente, adaugă: Deşi docunientele acestea sunt târzii şi meci gure, apare: totuşi semnificativ faptul, că nu pierise din amintirea poporului; "conştiinţa convieţuirii strămoşilor îndepărtați cu Hunii lui Attila. | 2) Muntele Huinilor, din judeţul “Târnava Mare şi Sazul Hiznului, Huns- dorf, numit şi Hundedorf, în Zips, unde sau găsit arme .hune. Cf, Ungarisches Magazia N, p:60. a Ia 2-3) Hezodot, Ist. N. 3. .
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A. 

AMBASADELE ROMANILOR CĂTRE POPOARE 

Din istoria gotică a retorului şi sofistului Priscus 

„1. (a. 433 d. Chr.) 

Il. Rua, regele Hunilor, trimite pe Esla în ambasadă la Romani, amenin- 

țându-i că le va declara războiu, dacă nu-i restitue pe fugari. După moartea lui 

Rua, urmând la domnie Attila şi fratele său Bleda, Romanii trimit la ei pentru. 

menţinerea păcii pe delegaţii Plinthas şi Dionysius, Condiţiuni de pace umili- : 

toare pentru Romani. a | 

Când Rua, regele Hunilor, s'a hotărît să înceapă războiu îm- 

potriva Amilzurilor, Itimarilor, 'Tonosurilor, : Boiscilor 1) şi altor . 

popoare cari locuesc lângă. Dunăre, 'căci toți aceştia se grăbiseră să 

facă alianţe de arme cu Romanii, a trimis pe Esta care de obiceiu 

era întrebuințat să aplaneze diferendele dintre Romani şi Huni, să: 

denunțe Romanilor pacea încheiată, dacă nu i se vor înapoia fugarii 

- sciți ce se refugiaseră la ei. Romanii atunci au decis să trimeată la 

Huni o ambasadă şi au voit ca din aceasta să facă parte Plinths și 

Dionysius, acesta de fel din Tracia, acela . din. Sciţia,. amândoi co- . 

mundlanţi de armată şi cari avuseseră la Romani demnitatea de con- 

suli. Dar, de oarece s'a găsit cu cale să nu fie trimeasă ambasada, mai. 

înainte ca Esla să fi ajuns la Rua, Plinthas a 1rimia deodată cu tsla 

și pe Singilachus, una din rudele sale, care să convingă pe Rua să nu 

stea au nimenea altul de vorbă decât cu el însuşi. Dar, fiindcă a mu- 

rit Rua şi a ajuns ca rege al Hunilor Attila 2) (şi Bleda), senatul ro- 

1) Amilsuri (Alipsuri- la Jordanes), Itimari, Tonosuri (duncarsi, Ja Jorda- 

nes), Boisci, erau popoare barbare la Dunărea de jos. | 

2) Asupra venirii la domnie a lui Attila, vezi Iordanes, De Getarum sive 

Gothorum origine et rebus gestis, cap. 35 ct. Fillemont, Histoire des empereurs 

VI, p. 95; Halphen Les Barbares 1926, p. 30 şi Ferd Lot, 'eLes invasions germa- 

niques, 1935, p. 100. 
6
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man a găsit de cuviinţă ca aceeaşi misiune să fie adusă la îndeplinire 
pe lângă Attila. Deciziunea aceasta a senatului fiind aprobată de îm- 
părat, Plinthas a dorit să ia în solia sa, şi pe Epigenes, un om prea 
vestit pentru marea sa înţelepciune şi care ajunsese la demnitatea 
de cvestor. Obţinându-se confirmarea pentru aceasta, porniră amân- 
doi. în ambasadă şi ajunseră la Margus. Cetatea aceasta Mar- 
gus1) se găseşte în Iliria, ţara Mysiilor, lângă. Dunăre, în faţa 
fortăreţii Constanţa?) de pe celălalt mal al fluviului, unde se aflau şi 
principii sciți. Şi întâlnirea lor s'a făcut afară din oraş, venind 
călări 3). Barbarii au socotit că nu e bine să trateze de jos, aşa că 
delegaţii romani nau găsit de demnitatea lor să nu vie în faţa Sci- 
ților în aceeaşi ținută, ca să nu trebuiască să vorbească de jos unor 
oameni călări... Şi au ajuns în cele din urmă la înţelegerea ca pe vi- 

” itor Romanii nu numai să nu mai primească la ei pe fugarii sciți, dar să predea chiax pe cei cari fugiseră 'de mai înainte, împreună cu 
prizonierii romani cari se întorseseră acasă, fără să fi plătit preţul 
_reecumpărării lor, sau să dea pentru fliecare prizonier roman, prius 
în războiu, câte opt monede de aur. Apoi, Romanii să nu încheie a- 
lianţă cu vrun popor barbar cu care Hunii sar găsi în războiu, iar 
târgurile să se facă în condiţii 'egale de siguranţă atât pentru Ro- 
mani cât şi pentru Huni. Aceste tratate să fie păzite şi respectate 
şi Romanii să plătească mejglilor sciți un tribut anual de şapte sute de libre de aur, deşi mai înninte el ma fost decât de îrei'sute cincizeci 

"de libre. In aceste condiţii s'a încheiat pacea între Huni şi Romani 
şi Sa întărit prim prestare de jurământ, după obiceiul patriei fie- 

" căruia şi ambasadele se întoarseră acasă. Deci fugarii cari se găseau 
" la. Romani au fost predaţi barbarilor: între” aceştia erau şi copiii Mama gi Atacam, de neam de rege, pe cară primindu-i Sciţii Ja 
Carsus 4), o fortăreață! din Tracia, îi crucificază, pedepsindu-i astfel * pentru fuga lor. Iar după ce Attila si Bleda încheiară pace cu Ro- - manii, au plecat să subjuge popoarele din Sciţia şi porniră cu săz- boiu împotriva Sorogilor 5) Si aa 

———— - 

  

1) Margus, azi Dubroviţa. | 
2) Constanţa, neidentificată până astăzi,. fortăreață pe malul stâng al Du- nării. A | Da 
3) Barbarii îşi făceau vieaţa mai mult călare. - , 4) Carsus nu trebuie confundat cu Carsum. sau Carstum, Hârşova, din Moesia Inferioară. : | E | 5) Sorogi, un popor din Sciţia
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HI. 

II. Senator, un fost consul, este trimis în ambasadă la Attila. 

Teodosie a trimis în ambasadă la Attila pe Senator, un: fost 

consul 2;. Acesta, deşi avea titlul de ambasador, m'a îndrăznit să se 

ducă la Huni pe uscat, ci a călătorit cu corabia pe Marea Neagră, 

spre cetatea Odessenilor, în care se găsea atunoi, trimis comandant, 

TYheodulus 2). 

III. (a. 448 Chi.). 

III. Maximin pleacă la Attila împreună cu tălmaciul Bigila şi cu scrii- 

_1orul Priscus, Descrierea călătoriei. Edecon trădează complotul. Ambasada e 

refuzată de a fi primită de Attila. Mijlocirea lui Priscus şi a lui Scotta. Bigila 

e trimis la Constantinopol. Maximin este obligat să aştepte întoarcerea: lui One- 

gesius dela Acatiri Situaţia Acatirilor. Delegații pleacă împreună cu Âttila 

spre palatul acestuia. Primirea întPunul din sate de o soţie a lui Bleda. Intăl- 

nirca cu Romanii Occidentali. Delegajiunea acestora. Descrierea palatului lui 

Attila, Coruri de fete şi soţia lui Onegesius întâmpină pe Attila. Convorbirea 

lui Priscus cu un Grec dela curtea regelui. Priscus duce daruri lui Onegesius. 

Răspunsul lui Onegesius dat lui Maximin. Priscus. dă daruri Krecei, soţia lui 

Auila. Casa acesteia. Convorbirea dintre deputaţiunea Romanilor Orientali și 

deputaţiunea Romanilor Occidentali despre imperiul Hunilor şi despre „expediţia 

loc în Persia. Descrierea ospăţului din' palatul lui Attila. Obiceiurile lui Attila 

şi caracterizarea sa. Intoarcerea delegaților. ! | i 

Din cartea IV-a. Intoarcerea dela Constantinopol a lui Bigila şi prinderea. 

sa. Mărturisirile lui Bigila şi condamnarea fiului său. Delegaţia lui Oreste şi a 

lui Esla la Romani. 

Eunucul Chrysaphius 2) după ce a dat sfatul lui Edecon *) să 

suprime pe Attila, împăratul Peodosiu şi magistrul Martialius con- 

sultându-se împreună în privinţa acestei chestiuni, au hotărît să îri- 

meaţă în deputaţiunea de pe lângă Attila, nu numai pe Bigila, dar 

și pe Maximin; şi anume pe Bigila sub motivul că, fiind tâlmaciu, 

1) Senator, fusese consul în anul 436. Când a avut loc această ambasadă 

nu seştie cu preciziune. Valesius, în inarea sa operă asupra Istoriei ecclesiastice, . 

socotește că ca ar fi avut loc înainte de războiul din Chersonez, despre care 

se face menţiune în B. cap. II. _: Da E 

2) Theodulus, general roman din timpul lui Teodosie al IL 

3) Eunucul Chrysaphius, epătarul împăratului, este - atotputernic la Con- 

<tantinopol. 
o 

- 4) Edecon, german de origine și anume din neamul Sririlor, era o per. 

aoană de încredere dela curtea lui Attila.
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să aducă la îndeplinire cele ce va crede de cuviință Edecon, iar pe 
Maximin, care nu ştiea nimic de cele ce se trataseră în conciliul împă- 
ratului ca să dea din partea acestuia lui Attila o scrisoare. Împăratul 
"scrise despre delegaţii săi, pe de o prte că Bigila este interpret, iar, 
pe de altă parte, că Maximin îi este superior lui Bigila ca rang, 

„că este dintr'o familie strălucită şi că îi este prietin intim. Pe lângă 
"acestea, adause că m'ar trebui ca Attila, să calce tratatele şi să în- 
vadeze. teritoriul roman. «Iar pe lângă fugarii trimişi mai înainte, 
ţi-am trimis acum şaptesprezece, nemai fiind alţii». Acestea se. cu- 
prindeau în scrisoare. Iar Maximin să spună din gură lui Attila că | 
mar trebui să ceară să i se trimeată ca delegaţi oameni de o vază 
nai mare, Căci aceasta nu Sa făcut nici de strămoşii tăi, nici de. 

„ecilalți regi ai Sciţiei, ci a îndeplinit rolul de delegat ori care soldat 
şi ori care crâinic, De altfel, spre a discuta neînțelegerile dintre ei, 
socoteşte că ar fi bine să trimeaţă la Romani pe Onegesius. ' Căci 
cum ar putea să vie el în Serdica ce a fost dărîmată cu un fost 
consul? . a 

In această delegaţiune, rugându-se d€ mine Maximin, mia convins 
să-l însoțesc. Şi astfel mm. început să facem călătoria împreună cu 
barbarii şi am ajuns la Serdica, departe de Constantinopol drum de 
zece zile pentru un om iute de picior. Poposind aci am găsit cu 
cale să poftim la, masă pa Edecon şi pe barbarii cari erau cu el. 
Locuitorii de acolo procurându-ne oi şi boi, i-am. tăiat şi am făcut | 
un ospăț. In timpul ospăţului am. găsit prilejul, barbarii să laude 
pe Attila, iar noi pe împărat. Atunci Bigila zise că nu se cade să | 
se compare un zeu cu un om, numind pe Attila om, iar pe Teo- 
dosie zeu, Huni: mau putut să sufere aceasta si Sau aprins numai 
decât de mânie. Noi căutarăm să schimbăm vorba si cu cuvinte dulci 
potolindu-le supărarea, me-am sculat dela masă. Maximin a îm- “păcat pe Edecon gi pe Oreste 2) cu daruri, dăndu-le haine de mătase- gi pietre mestimata de India. In urmă Oreste, 
depărteze Edecon, 
lept şi cinstit este 

aşteptând să se în- 
aduse vorba şi-i spuse lui Maximin că om înţe- 
acela care nu face greşeli cum au făcut cei cari __ sunt slujitorii împăratului, Căci neglijându-l pe el; au poftit la masă "pe Edecon şi l-au încărcat cu daruri. Nepricepând alusiunea, ca unii cari nu ştieam de cele ce se pelrecuseră, gi întrebându-l cum şi în. 

———— 

  

1) Oreste este un Roman din Paconia, SI jară supusă lui Attila, secretar at hui Attila, EI era fiul lui Tatulus şi a duat în „căsătorie pe fiica lui Romulus,



ce împrejurare el a fost meglijat, i iar Edecon onorat, ma răspuns ni- 
mic şi a plecat. In ziua următoare, pe când mergeam pe drum, am 
comunicat lui Bigila cele ce-mi spusese Oreste. El însă îmi răspunse 
că Oreste n'ar trebui să se supere, dacă n'a fost tratat ca Edecon, 
căci Oreste esie un tovarăş şi un secretar al lui Attila, pe când Ede- 
„con este un' general vestit, dintr'o familie distinsă de Huni gi care - 

- este mult superior lui Oreste. Spunând acestea, Bigila s'a adresat lui 
Edecon în graiul lor părintesc şi în urnă ne-a confirmat-o şi nouă, 

. fie că ne-a spus ad&vărul, fie că ni La ascuns, că i-a comunicat lui 
" Edecon cele ce am vorbit împreună şi că numai cu greu a putut 
"să-i potolească mâni= pentru vorbele lui Oreste. Am ajuns la Nais- 

sus şi am găsit oraşul- deşert de locuitori, fiindcă fusese dărâmat de 
„duşmani; numai prin ruinele bisericilor se mai întâmpla să ee 
găsească câte un bolnav. Puțin mai sus de râu :), după ce am popo- 
sit întrun loc pustiit — căci toate locurile de lângă malurile apei 

" erau pline de oasele celor ce căzuseră în lupte — am întâlnit a 

doua zi pe Agjintheus, comandantul armatei din Iliria, şi care se gă- 

" sea cu tabăra nu departe de Naissus şi dela care, din porunca îm 
păratului, aveam să primim nişte fugari: trebuia să ne dea cinci 

fugari din cei şaptesprezece, de câţi scrisese lui Attila. Neam în- 

tâlnit cu el şi am primit pe cei dinci fugari spre.a-i da. Hunilor si 
după ce i-a mângâiat, i-a trimis cu noi. După ce a trecut noaptea, . 
am făcut drumul din munţii Naiesuluii spre fluviul Dunării şi 

ajungem. într”'o vale: strâmtă, având, mai multe 'cotituri 'şi coline. 

Aci» după ce sa luminat de ziuă, fiindcă aveam de gând să pornim 
spre apus, răsăritul soarelui ni Sa arătat în partea opusă; asifel 

că fiind desorientaţi în privinţa situaţiei locului, sirigarăm că soarele 
şi-a schimbat cursul, indicând o: altă stare de lucruri. Din: această 
regiune plină de dealuri, am dat de una geasă gi păduroasă. Aci ne-au 
primit luntraşi barbari î în bărci monoxile pe cani. ei înşişi şi le-au 

pregătit din copaci tăiați pe cari i-au scobit şi me-au trecut peste 

flaviu. Aceste bărci nu erau pregătite pentru: noi, ci ca să transporte 

mulţimea barbarilor pe cari i-am întâlnit în cale, fiindcă Attila ar fi 
voit să treacă la o vânătoare în teritoriul roman. În realitate însă 

regele scit făcen pregătiri de războiu, subt pretextul că nu i sau 
restituit toţi fugarii. După ce am trecut Dunărea şi am făcut îm- 

1) Râul -Naissus ce curge pe lângă oraşul Naissus-Niş.
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preună . cu bazbazii um drum de aproape şapte zeci de stadii 2), tre- 

buirăm să ne oprim într'o oarecare câmpie, până ce Edecon să anuu- 

_ţe pe Attila despre. sosirea noastră. Rămânând împreună cu noi şi 

câţiva barbari cari ne servenu drept călăuze, pe când spre seară 

Juam masa, sa auzit sgomot de cai ce veneau spre noi. Și osiră 

doi Sciţi cari ne-au porunait să meigem la Attila, Noi îrisă i-am pot. 
tit mai întâi să se aşeze cu noi la masă şi descălecând de pe-cai 
luară parte la -masă; a doua zi ne conduseză pe drum. Ajungând 

la. ora nouă la corturile lui Aitila — căci el avea mai multe — am 

voit să ne aşezăm cortul nostru pe o movilă, dar barbarii cari 

ni-au ieşit în cale i ne-au oprit, fiindcă cortul lui Attila era , asezat 

într'o câmpie. : 

Deci, 'aşezându-ne cortul jos, , după cum. voiră Saiţii, sosită | 

îndată aci Edecon şi Oreste şi Scotta?) şi între ei şi alți fruntaşi sciți 
şi ne-au întrebat î în vederea căror afaceri am primit asupra-ne această 
ambasadă. Noi mirându_ne da această întrebare anodină şi uitându-ne 
miraţi unul la altul, ei insistară' cu întrebările lor de ce am venit ? 
Noi însă le răspunserăm că avem poruncă dela împăratul să vor- 
“bim cu Attila, iar nu cu alţii. : . 
„Atunci Sentta supărându: se ae spuse că acesta este ordinul ge- 

fului său şi că ma venit la noi de capul său. Noi însă ripostarăm 
că nici odată nu li sa impus ambasadorilor obligaţiunea de a-şi ex- 
pune misiunea low prin alţii şi să nu dea ochii cu cei-la cari au 
fost trimişi; că acest fapt îl cunosc şi Sciţii cari au venit adeseori 
în ambasadă la împărat; că trebuie să se petreacă la fel şi cu noi 
şi că «fel nu ne vom arăta misiunea noastră. Cu acestea ei se du- 
seră la Attila “si se: întoarseră apoi numai "decât, însă fără Edecon, 
şi ne comunicară toate pentru cele ce. veniserăm în' deputaţiune şi 
ne porunciră să plecăm îndată, dacă nu mai avem altceva de co- 
mumicat, La aceste vorbe” fiind şi mai nedumeriţi - — căci nu p 
team înţelege, cum de au fost date lau iveală toate planurile ascunse 
ale împăratului, — socotirăm că e preferabil să nu răspundem ni- 
mica în privinţa delegaţiuniii noastre, dacă nu ni sa dă posibilitatea 
de a ajunge la Attila. De aceea comunicarăm că, fie că am venit 
să tratăm despre cele ce ne-au spus Sciţii, fie despre altele, numai 
——— 

u- 

+ 

  

1) Circa 21 km, Se crede că au a juns la Biserica Albă (WVeisskirchen) 2) Scotta, fratele lui Onegesius; ; om. de încredere al lui Attila.



:xegele vostru să, cerceteze, şi nu vom discuta cu nimenea altul, subt 

“nici un motiv. Ei însă ns-au poruncit să plecăm imediat. - . 
Pe când făceam pregătirile de drum, Bigila ne-a mustrat pen-. 

tru răspunsul nostru, spunând că ar fi fost mai bine să îi fost prinşi 

cu o minciună, decât să ne întoarcem acasă fără de nici un rezultat. 

«Căci dacă, zise el, aş fi ajuns la vorbă cu Attila, l-aş fi convins uşor 

să înceteze neînțelegerile cu Romanii, ca unul care am încheiat 

"prietenie cu el, în timpul delegaţiei lui Anatolius» 2). Şi mai spuse 

că Edecon îi este binevoitor şi că a nădăjduit că, subt pretextul 

acestei delegaţiuni şi cu cele ce va spune, fie că ar grăi adevărul fie 

că ax spune minciuni, va găsi prilejul să aducă la îndeplinire pla- 

nurile sale împotriva lui Attila şi. modul cum să dea banii despre 

cari Edecon spusese că are trebuinţa să-i împartă la anumiţi oameni - 

însărcinaţi cu aceasta. Nu ştiea însă că este urădat, Căci Edecon, fie 

că tratase cu viclenie, fie că s'a ferit de Oreste să nu raporteze cele 

ce ni se întâmplasa după masă în Serdica-Sofia şi să nu-l învino- 

vățească că fără de el a avut conciliabule cu împăratul şi cu eunu- 

cul, a descoperit lui Attila cursa pregătită, şi câţi bani trebuiuu 

tnimişi în această afacere, şi i-a comunicat şi cele ce avea să trateze 

delegaţiunea noastră. După ce ne-am pregătit vitele pentru ple- 

care şi când căutam să pormim. la drum, fără da voia noastră, în tim- 

pul mopţii, alergară la noi doi barbari spunându-rie” că Attila a dat 

ordin, că din cauza vremei 'celei urâte să măi rămânem. Şi în 

acelaşi loc de unde plecam, sosiră unii cari ne-au adus, fiind trimişi 

de Atilu,.un bou şi pesti de râu. Deci, după ce am mâncat: Te-am 

dus la culcare. Când sa făcut ziuă am socotit că Attila sa mai 

îmblânzit şi că a devenit mai înţelegător; dar el: a, trimis din nou . 

"pe aceiaşi oameni “poruncinidu-ne să plecăm, dacă nu “avem altceva 

de a-i comunica. afară de cele până acum cunoscute, Nedând nici un 

răspuns ne-am pregătit de drum, deşi Bigila căuta să ne convingă 

ză-i spunem că noi avem şi alte lucruri de a-i comunica. Dar eu, 

fiindcă vedeam pe Maximin mâhnit, cu ochii în pământ, am luat 

la o parte pe Rusticius, care cunoştea limba barbarilor $ şi care venise 

cu 'noi în Soitia, — nu în delegaţiunea noastră, ci într'o afacere 

pe lângă Constantius şi care, fiind italian, fusese trimis: de Aetius, 

comandantul Romanilor Occidentali. ca să-i fie aceluia ca secre- 

tar — şi cu el m'am dus la Scotta, căci în acel moment Onegesius 

1) Vezi, B, cap. IIl.-
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nu era de faţă, şi-i spusei prin interpretul Rusticius, că are să 
primească multe daruri dela Maximin, dacă î-ar putea procura o 
audienţă la Attila. Căci aiceastă, delegaţie va aduce foloase nu numai 

Romanilor şi Hunilor, ci şi lui Onegesius pe care împăratul ar dori 
să-l aibă la sine ca delegat şi cu care să discute neînțelegerile din- 
tre cele două popoare; căci se va: întoarce de aci încărcat cu foarte 
mari daruri. Că. el, Scotta, ar trebui, fiindcă Onegesius nn e de 

i faţă, să ne dea, într'o împrejurare atât de importantă o mână de 
ajutor nouă şi mai mult fratelui său. Şi-i mali spusei că am aflat că 
Attila are o mare încredere în el; dar că cele auzite nu sunt destul 
de sigure, afară numai dacă nu va dovedi prin fapte trecerea ce are 
pe lângă Attila. EI însă, mându-mi vorba din gură, îmi spuse că 
are aceeaşi trecere pe lângă Attila, ca şi fratele său, atât în vorbe 
cât şi în fapte. Şi a încălecat numai decât pe cal şi sa îndreptat 

„spre cortul lui Attila. Jar eu m'am întors la Maximin care stetea s1- 
părat împreună cu Bigila şi nu ştiea ce hotărîre să ia în această 
împrejurare şi-i spusei conversaţia mea cu Scotta si cele ce am au- 
zit dela el şi că trebuie să pregătească darurile cari au eă-i fie date 
 barbarului şi să mediteze asupra celor ce are să le spună lui At- 

Se eculară amândoi, căci se găseau trântiţi pe o pajişte verde, 
„ lăudară afacerea inițiată şi chemară înapoi pe cei cari porniseră cu 
caravana la drum. Apoi se chibzuiră: cum. să se adreseze lui Attila 
si cum să-i predea darurile împăratului gi cele ce i-a adus el însuşi, 
Maximin. Pe când ne munceau aceste gânduri, iată că Attila ne 
chiamă prin Scotta. - - - 

Ne îndreptăm. deci spre cortul său care era înconjurat din toate părţile de o sumedenie de barbari Cati îi servau drept gardi. Intrăm înlăuntru, unde găsim pe Attila stând întrun jilţ de lemn. Ne oprim mai departe puţin de tronul său şi Maximin înaintând sa- 
lută pe barbar, îi dă scrisoarea din partea împăratului şi'i spuse că împăratul se închină cu sănătate pentru el şi pentru ai săi. Bar- barul. răspunse: «De asemenea să fie pentru Romani, precum îmi 
poftesc ei mie» 1) şi îndreptându-si vorba către Bisila îl numi bestie neruşinată şi-l întrebă cum de a îndrăznit să vie înaintea sa, câtă - vreme ştia ce gânduri are el însuşi şi Anatolius 
că n'ar fi trebuit să vie în delegaţie 
DN —— 

lius în privinţa păcii; 
la el înainte de a fi predat bar- - 

  

1) Observă răspunsul cu două înţelesuri al lui Attila,
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barilor pe toţi fugarii. Bigila răspunzând că din neamul scitic nu 

"se găseşte la Romani nici un fugar, căci toţi câţi au existat, au fost. 

restituiţi, Attila înfuriindu-se şi mai mult, l-a 'acoperit de insulte 

şi de ocări strigând la el 'că l-ar fi răstignit pe cruce şi l-ar fi dat ca 

hrană pasărilor, dacă nu. sar fi temut că prin această pedeapsă a - 

neruşinării şi a îndrăznelii n'ar fi călcat legile soliei. Că 'se mai 

găsesc încă mulţi fugari la Romani, ale cărora nume, trecute într'o 

listă porunci gecretarilor săi să le cetească 1). După ce a "dat lectură 

“tuturor acestora, a poruncit să plece fără de zăbavă. Şi împreună 

cu el a trimis şi pe Esla care să comunice Romanilor să-i restituie pe 

toți fugarii sdiţi de la ei, ori câţi ar fi, din timpurile luj Carpilio, 

fiul lui Aetius, comandantul Romanilor din apus, şi care fusese la ei 

obstatic „Căci el nu va permite ca slugile sale să se lupte împotriva 

sa, cu toate că ele nu vor fi în stare să aducă vr'un folos nici măour 

acelora cari le-au încredinţat paza caselor din cari ei să hrănesc. 

" Căci, zise el, ce cetate, ce fortăreață ar “putea. fi salvată de ei, pe 

care erau hotărîţi mai înainte să o dărâme şi să o distrugă? lar după 

ce vor fi comunicat împărat tului cele hotărâte în privinţa fugarilor, 

să ee întoarcă numai decât şi să-l anunţe ori de vor să predea pe 

transfugi, ori de vor mai bine să primească războiul? Porunci însă 

mai întâi ca Maximin să mai astepte puţin pentru ca să-i dea ră- 

spunsul la scrisoare şi-i ceru darurile. | 

După ce Îi le-am dat şi după ce ne-am întors în cortul nostri 

am discutat despre toate câte s'au vorbit. Şi, fiindcă Bigila sa mi- 

rat, cum de în vechia 82 delegaţie, Attila se arătase blând şi afa- - 

bil, iar acum l-a încăroat de ocări, eu spusei că mă tem ca nu cum- 

va vrunul dintre barbarii cari mâncaseră cu noi în Serdica să nu-l 

fi indispus faţă de noi, maportându-i că Bigila numise. pe împăratul 

Romanilor zeu, iar pe Attila om. Presupunerea aceasta Maximin a | 

„primit-o ca plauzibilă, fiindcă nu luase parte la conspiraţiunea ce 

„se urzise împotriva barbarului. Bigila însă era plin de nedumeriri 

si mi se părea că nu poate bănui pricina pentru care Attila l-a 

"certat atât de tare. Căci nu-şi putea închipui, după cum mi-a măr- 

turisăt-o -mai târziu, nici că ar fi fost demunțate lui Astila cele ce 

  

v In liste erau trecuţi, probabil, dezertorii huni. Jateresul ui Aatila 

"era mai mult să pună mâna pe dezertorii, huni, refugiaţi în, imperiul roman; 

decât pe cei câţiva fugari romani. Ci. ! I.D. Piceloiu, Byzantinische Zeitschrift, a 

1923, p. 84,
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s'au vorbit la Serdica, nici că-i va fi descoperit cineva conjuraţiunea, 
pe câtă vreme nimenea altul din oamenii din jurul lui Attila, in 
afară de Edecon, n'ar fi îndrăznit, din cauza fricei ce-i cuprinsese 
pe toţi, să vorbească cu Attila. Socotea, însă pe de altă -parte că Ede- 
con îşi va-fi dat toată strădania să ascunză lucrurile atât din cauza 
jurământului său cât şi din cauza gravităţii faptului, ca unul care 
luând. parte la astfel de discuţii, fiind găsit vinovat, să nu fia con- 
damnat la pedeapsa cu moartea, Pe când ne găseam într'o atare ne- 
dumerire, soseşte Edecon şi trăgând la o parte din adunarea noa- 
stră pe Bigila — căci ee prefăcea. că vrea întradevăr să trateze cu 

el asupra planului pus la cale, — şi după ce i-a vorbit gi de aurul 
pe care să-l aducă spre a-l împărţi celor ce aveau să ducă la m- 
deplinire treaba, a plecat. Noi însă. descosind mai cu deamiinuntul 
pe Bigila asupra "discuţiei ce a avut cu Edecon, a încercat să ne 
însele, fiind şi el însuşi înşelat, şi tăinuindu-ne motivul adevărat, 
ne-a păcălit spunându-ne că Edecon i-ar fi zis că Attila este supă- 
rat şi pe el din cauza fugarilor. Căci az fi trebuit ca toţi să-i fi fost 

” reatituiți şi, în acelaşi timp, să fi venit la el ca delegaţi cei mai înalţi 
demnitari. In vreme ce noi discutam acestea, sosită din partea lui 
Attila oameni cari să me spună că n'avem voie, nici Bigila nici noi, 
să rescumpărăm vrun captiv sau vPun sclav barbar, ori să cumpă- 

_Tăm cai sau altceva, în afară de cele pentru hrană, până ce nu se va 
fi judecat diferendele dintre Romani şi Huni. Toate acestea le spuse 
ltarbarul din şiretenie şi cu intenţie pentruca mai uşor să jrinză pe 
Bigila, executând planul împotriva sa şi neavână nici uzi alt motiv, 
ca să aducă atâţia bani. Nouă însă, subt! pretextul răspunsului ce 
avea să-l dea deputaţiunii, ne-a poruncit să aşteptăm pe Onegesius 
spre a-i da darurile aduse gi pe carii voiam să i-le înmânăm, fiind 
trimise din partea împăratului. Căci atunci întâmplarea făcuse ca 
Onegesius să fie trimis cu cel mai mare dintre fiii lui Attila la Aca- 
tiri 1). Aceştia sunt un popor din Sciţia. cari fuseseră supuşi de: 
Attila în următoarele împrejurări. Puterea la acest popor al Aca- 

„tirilor o aveau anai multe neamuri. şi triburi. Acestora împăratul 
Teodosie le trimisese darusi, pentru că să-i deslipească de alianţa cu 
Aztila şi că-i atragă în alianță cu Romanii 2). Cel ce le-a dus darurile 
nu le-a distribuit după rangul fiecăruia dintre regii acestor popoare, 
—— ———— 

  

1) Acatirii erzu o populajiune tătară, din regiunea fluviului Volga de jos. 2) E vorba de «politica de baswulă» pe care o urmăreau Romanii. 

:
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Astfel Curidachus, deşi era mai vechiu în domnie, a primit daru- 

vile în rândul al doilea. Acesta, ca mai bătrân, socotindu-se. descon- 

siderat şi lipsit de daruri, chemă în ajutor, împotriva celorlalți regi, 

pe Attila. Acesta fără să stea o clipă la îndoială, trimise o mare 

armată, care, pe unii i-a sdrobit, iar pe alţii i-a subjugat. Apoi. che- 

mă la sine pe Cudidachus având. să împartă câştigul victoriei. Aceasta 

însă, temându-se de o capcană, răspunse că-i este greu unui om: 

să vie în faţa unui zeu. Căci dacă nu-i cu putinţă ca cineva cu ochii. 

deschişi să privească discul soarelui, cum ar putea să se “uite, 

fără suferinţă, la cel mai mare dintre zei. Astfel. Curidachus a ză- 

mas acasă şi şi-a păstrat domnia, iar toată cealaltă regiune a Aca-. 

tirilor a ajuns în stăpânirea lui Attila. Peste acest popor Attila voind 

să așeze pe cel mai mare dintre fiii săi,1) a trimis în această afa- 

cera pe Onegesius. Şi tocmai. din această cauză me-a poruncit el 

nouă, după cum s'a spus, să mai aşteptăm; iar pe Bigila îl trimise 

împreună cu Esla, subt pretext de a cere pe fugari, în realitate însă 

spre a aduce aurul lui Edecon. | “ 

"După plecarea lui Bigila, am rămas numai noi, o siugură zi 

în aceste locuri, In ziua următoare însă am plecat împreună cu At- 

tila în regiunile dinspre miazănoapte. Şi, după ce am mers un drum | 

oarecare cu barbarul 2), am apucat pe o altă cale, de oarece Sciţii ce 

ne conduceau ne-au “poruncit să facem astfel, fiindcă Attila sia 

oprit întrun sat, unde voia să se căsătorească cu fata lui Esca, desi. 

avea mai multe soţii. Aceasta este îngăduit de legile Sciţilor. De aci 

înainte am călătorit pe un drum neted, aşternut pe un şes, şi am tre- 

cut peste mai multe fluvii navigabile, dintre cari cele mai mari, după 

Dunăre, erau aşa numitul Drecon s) gi: Tigas şi Tiphisas *). Peste 

acestea am trecut în bărci monoxile (ciobace), de cari se folosesc 

1) Se numea Ellac. Mae - _ 

2) După ce au făcut o călătorie cam de 21 km. dela Dunăre au mai mers: , 

cun drum oarecare», Îi 

3) Drecon nu poate fi râul Drecova de astăzi care se află lângă Dunăre, 

ci mai probabil Bega, după cum susțin unii istorici. | 

4) Despre identificarea acestor trei râuri vezi Introducerea pag. 7, 

Tordanes op. cit, cap. 34, după ce face caracterizarea Yui Attila, zice: - 

tată între altele cele ce ne spune Priscus, trimis la el în ambasadă de Teodosie 

cel Tânăr: După ce am. trecut peste nişte fluvii foarte mari şi anume Tysiay 

Tibisias și Dricea, ajunserăm în localiatea' unde odinioară Vidicula, cel mai vi 

deaz dintre Goţi, a căzut prin viclenia Sarmaţilor; de aci la o mică distauţă, 

ne-am apropiat de cetatea unde se găsea Attila. Aceasta eră ca o vastă cetate, unde
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_- sei ce locuesc' pe malurile fluviilor; peste celelalte râuri am , trecut | 
-pe plute, pe dari barbarii le. dud în care pentru locurile acope-. 
„xite cu bălți 1). Ni se aduceau 'de prin .sate ca nutriment, în loc 
de grâu mălaiu (meiu), în loc de vin mied, numit asttel în graiul 
locuitorilor indigeni 2). Deasemenea şi servitorii noştri cari-ne con. 
duceau, purtau cu sine mălaiu şi o băutură, preparată din.orz; bar. | 
barii o numesc pe aceasta camos, După ce făcurăm o călătorie 

“bungă 3), întz”o zi spre seară ne întinserăm corturile lângă un ac, 
care avea apă bună de băut, si Ia care locuitorii satului vecin ve- 
meau după apă. 

: Un vânt şi o “fartună torențială ne-au răsturnat cortul şi ne-au 
rostogolit toate acareturile noastre în apa lacului. Ingroziţi de tur- 

_ burarea ce domnea în aer şi de ceea ce se întâmplase, părăsirăm acest 
loc şi ne. despărţirăm unii de alţii, apucând astfel prin întuneric şi 

___ plin. ploaie şi rătăcind! “drumul am plecat. pe calea cei se 
“părea fiecăruia mai leenicioasă. Ajungând la colibele?) din: sat, (căci 
"toţi ne-am îndreptat spre acesta pe diferite căi), 'ne întâlnirăm aici 
si căutarăm prin strigăte ceea ce ne lipsea: (un adăpost). Sciţii, la 
strigătul nostru, ieşind afară, aprinseră trestii ce le întrebuiinţau pen- 
tru foc şi făcând lumină, ne întrebară ce voim de facem atâta gă- 
ăgie. După ca barbarii cari erau cu noi le-au. răspuns că ne-am 
speriat din pricina furtunii, Sciţii me-au „poftit la dânşii, me pri- 
miră cu ospitalitate, aprinzând mai multe trestii 1), Stăpâna gatului 

  

„văzurăm ziduri de lemn făcute din scânduri poleite a căror legături imitau aşa 
-de bine soliditatea că de abea puteai să observi, mitându-te cu cea mai mare 
„atenţie locul unde se .îmbinau aceste scânduri, Se puteau vedea aci săli de 
mâncare 'cari se întindeau pe o mare suprafaţă şi portice distribuite cu un mare „lux; iar ' suprafaţa curţii (curtis) era împrejmuită cu o ulucă enormă aşa că însăşi întinderea ei arăta Că cra ad o reşedinţă- regală. Astfel era scaunul de „domnie al-lui Attila care ţinea subt stăpânirea sa toate naţiunile barbare; astfel 
-era locuinţa sa pe care „o prefera tuturor cetăților cucerite», 

1) Textul ne pare nesigur, Socotiin că ar trebui să'se spună că pe “aceste plute trec cu carele lor. e N E 2) Vezi introducerea, p. 31, Da ” a 
3) «O cătătorie lungă». Drumul îl făceau spre Nord către reşedinţa lui Attila. KE . . - 4) kadVfRat, colibele din sat. Cuvântul. deşi îl întâlnim până şi î a Fero . «dot, credem totuşi că este de origină tracă. 
5) Satul găsindu-se lângă un lac, era natural ca locuitorii să întrebuinţeze acest. combustibil ce le era la îndemână.
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era una din toţiile lui Bleda. Ea ne-a trimis de mâncare şi pentru | 

petrecere femei frumoase (la Sciţi aceasta este un semn de cinste). 

Mulţumind femeilor pentru aducerea bucatelor, : am refuzat contac- - 

--dul cu ele. -. 

Poposind î în aceste 'bordee, ne-am întors, când sa făcut ziuă, 

să ne căutăm acâreturile noastre si “le-am găsit pe toate, :pe unele 

chiar în acel loc, unde ne opriserăm în ziua de mai înainte, pe al- * 

tele pe malul lacului şi pe altele le-am luat, găsindu-ni-le î în lac... 

Ş. pentru ca să le uscăm am zăbovit toată ziua în acel sat, căci fur- 

tuna încetase şi soarele era strălucitor. Apoi după ce ne-am îngri- ia 

jit de cai şi de celelalte vite, ne-am dus la regină pe “care, după ce 

am, salutat-o4 am. cînstit-o cu “daruri: cu trei cupe de argint, cu 

lână văpsită, în roşiu, cu piper de India, curmale şi diferite alte 

. fructe, cari toate, fiind exotice, erau în anare cinste la. barbari. Şi 

după ce i-am urat, pentru ospitalitate, toate fericirile,: am plecat. 

După ce am părcurs un drum. de şapte zile, Sciţii cari ne conduceau, 

" ne-au poruncit să ne oprim întrun oarecare sat 1), fiindcă Attila 

avea să wreacă pe aceeaşi cale şi. moi trebuia să urmăm după el. Aci 

ne-am întâlnit cu o ambasadă. din partea Romanilor Occidentali tri- 

- _misă şi ea la Attila. Intre delegaţi erau Romulus, pidicat la dem- ; 

nitatea de comite, şi Promutus, prefectul regiunei Noricum, si Ro- 

manu, seful tagmei militare. Impreună cu el mai erau si Constan- 

„_tăus, pe care îl trimise. “Aetius la Attila: ca să-i fie secretar şi. 

_ Tatulus, tatăl lui Oreste, care era cu Edecon, aceştia însă nu ca de- - 

legaţi, ci pentru afacerile lor private şi făcând. drumul împreană cu 

- ei, Constantius, pe de o parte, findcă petrecând în ținuturile Italici - 

făcuse cunoştinţă cu aceşti bărbaţi, iar, Tatulus, pe de altă „parte, " 

- o cauza înrudirii sale. Căci fiul acestuia, Oreste, se căsătorise cu. 

ca lui Romulus, din Patavio: oraş din Noric. . - 

Această ambasadă venea ca să îmbuneze pe Attila care voia să-i 

ie predat Silvanus prefectul din Roma al mesei lui Armius 2), fiind- 

că acest Silvanus primise nişte cupe de aur. dela Constantius care îşi . 

trăgea originea din Gallicii din apus şi care fusese 'trimis ca şi celă- 

x 

_*-Malt Constantius, ca secretar pe lângă Attila şi Bleda.. Acest. Con-. 

etantius, în timpul « când Seiţi asediau cetatea Sirmium 3) din Paco- : 

» Regiunea nu era pustie, de populaţie. Satele se întâlnesc des. 

2) Armius, textul nu este sigur în acest loc. ! 

3) Sirmium . oraş în Paeonia lingă Sara, distrus de, Asvari, „ Ruinele « se. 

văd lânşă Mitroviţa î în n hugoslavia-
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nia, a primit dela episcopul din cetate nişte cupe de aur, din pre- 
„4ul cărora să fie răscumpărat el, episcopul, dacă sar fi întâmplat 
<a oraşul să fie cucerit şi el să fi scăpat cu vieaţă, iar dacă ar [i 

„murit, să fie răscumpăraţi alţi cetăţeni luaţi în robie. Dar Constaa- 
„tius, după căderea cetăţii în robie, puţin i-a mai păsat de învoială, 
şi a plecat la Roma pentru o afacere privată şi a adus acele cupe 
lui Silvamus, primind pentru ele bani şi au convenit ca dacă, întrun 
anumit timp, i-ar restitui banii împrumutaţi, să “primească înapoi 

gajul, liar de nu, Silvanus să se folosească de el cum i-ar plăcea. 
Pe aocst Constantius, căzut în bănuială de trădare, Attila şi Bleda 
l-au răstignit pe aruce, În timpul acesta sa făcut lui Attila denun- 
zul ?n privinţa cupelor şi acesta a. pretins să i se predea Silvanus, ca 
hoţ al lucrurilor sale. De aceea, a fost trimeasă delegaţia din partea 
lui Aetius şi a împăratului de la Roma ca să spună lui Attila că 
„vasele au fost lăsate în gaj de Constantius lui Slivanus, ca creditor, | 
„şi că nu le posedă furându-le, ci că le vinde pe bani preoților cari 
se vor îvi de cumpărători; că nu: se cade ca oamenii să se folosească 
pentru uzul lor propriu de mişte vase consacrate lui Dumnezeu. 
Deci, dacă un motiv atât de just şi dacă frica de divinitate nu-l îra- 
pedică de a reclama acele cupe, vor trimite în locul lor bani, iar 
pe Silvanus îl vor reţinea, căci n'au să predea pe un om care na 

"greşit întru nimic. Acesta, era motivul ambasadei | şi urma ca ea să se 
întoarcă acasă, după ce ar fi: primit răspunsul lui Attila. Având 
deci să facem acelaşi 'drum, am zăbovit puţin ca să treacă Antila 
înainte şi ne-am continuat apoi călătoria cu toţii. Şi după ce am 
trecut câteva râuri 1), am. sosit întrun sat foarte mare. în care se 
spunea că se află cel mai strălucit palat al lui Attila, de preste 
tot Jocul. EI era din bârne şi din scânduri bine poleite şi bine în- 
cheiate şi înconjurat de jur împrejur de o ulucă de lemn, făcută 
nu pentru siguranţă, ci pentru frumuseţe. După palatul regelui se 
afla palatul lui Onegesius, având şi acesta o ulucă de lemn; el însă 
nu era la fel cu cel al lui Attila şi niai împodobi: cu turnuri. Nu de- 
parte de palatul acestuia, se afla o baie pe care si-o zidise Onege- 
sius, cel mai bogat dintre Sciţi, după Attila, aducând marmora din “tara Paeonilor 2). Căci la barbarii cari se găseau în aceste: părţi 
nu ee găseşte nici imawmoră nici copaci, ci ei se folosese de lemnul 
adus din altă parte. 

  

”.. 1): Între aceste râuri probabil a fost Mareşul și poate şi Crişăl. şi Tisa. 
2) Vezi Introducerea p. 34,: | | 
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| Axchitectul băii a fost adus dintre captivii din Sirmium. Acesta 

a crezut că va primi, ca răsplată pentru opera sa, libertatei, dar s'a 

înşelat, căci a căzut într'o robie şi mai grea, fiind făcut chiar el în- 

suşi băieş al lui Onegesius, având să-l servească. atât pe el cât şi pe 

ai săli, de câteori făcea baie. Când Atiila ă intrat în acest sat, i-au ieşit 

înainte fete cari mergeau în şir, subt voaluri întinse de pânză subţire 

si albă, aşa că subt fiecare voal; ţinut sus de ambele părți de femei 

cu mâinile, şapte fete sau mai inulte — şi erau multe şiruri de ast- 

ful de femei subt acele voaluri — mergând cântau 'cântece scitice, 

Apropiindu-se de casa lui Onegesius, căci drumul spre palatul rege- 

lui trecea pe la el, i-a ieşit înainte soţia lui Onegesius împreună - 

cu mai multe servitoare şi i-au prezentat mâncăruri şi vin, — acea- 

sta este la Sciţi cea mai mare onoare, — i-a urat lui Attila bun 

sosit şi l-a poftit să guste din cele ce ea, cu atâta bună voinţă, 

adusese. Attila spre a mulţumi soției unui prietin, stând călare, 

a luat din mâncări, iar barbarii ce-l însoțeau îi zidicară în sus tava 

__ aceasta era de argint. — Dupăce a gustat şi din'cupa ce i-sa 

oferit, s'a dus la palatul său care era mai deosebit decât celelalte 

palate şi situat într'un loc mai înalt. Noi însă xămaserăm în casa lui 

“Onegesius, după cum me poruncise el, căci se întorsese cu fiul 

lui Attila. Şi am fost ospătaţi aci, primindu-me soția lui, şi oameni 

de neam distins cari o însoțeau, Căci Onegesius însuşi n'a putut 

să stea cu moi la ospăț, fiindcă, după întoarcerea sa, atunci pen- 

tru întâiaşi dată, dedea faţă: cu: Attila şi avea să-i raporteze în pri- 

vinţa afacerii pentru care fusese trimis şi. apoi şi din cauza neno- 

rocirii întâmplate fiului lui Attila — căci într'o cădere îşi frânsese 

mâna. După cină, părăsind casele lui .Onegesius, ne-am aşezat cor- 

turile mai aproape de palatul lui Attila, pentru ca Maximin să 

nu fie separat de Attila la o depărtare prea mare, fie că l-ar chema, 

fie. că ar trebui'să aibă convorbiri cu ceilalți sfetnici ai acestuia. 

Petrecând noaptea în locul. în care ne-am aşezat, când sa făcut 

ziuă, mia trimis Maximin lu Onegesius să-i duc darurile pe cari 

el însuşi i le-a adus şi pe cele ce ii le-a trimis împăratul şi pentru 

ca să afle, dacă vrea, şi când vrea, să nibă o convorbire cu el. Am 

sosit acolo împreună cu servitorii însărcinaţi să ducă darurile si 

găsind porţile: închise, am aşteptat până să iasă cineva care să. 

ne anunţe sosirea moastră.. E 

Imi petreceam vremea preumblându-mă pe dinaintea împrej- 

muirii caselor, când îmi ieşi în cale cineva pe care îl socotii, după 

îmbrăcămintea sa scitică, drept un barbar; el însă mă salută pe. 

+



grecește; spunându-mi (Xatpe) (6alutare) aşa că mă cuprinse mi- 
rarea: că un bărbat sdit ştie greceşte. Căci, fiind o populaţiune a- 

meatecată, la întâmplare, pe :lângă. limba -lor barbară, se silesc să 
grăiască eau limba Hunilor sau a Goţilor. sau a Ausonilor, şi anu- 

“me aceia dintre ei cari aui de a face cu Romanii. Şi cu greu se în- 
tâmplă să ştiie cineva grăi din ei greceşte, decât doar din cei ce 
au fost luaţi prizonieri şi robiţi, -de prin Tracia si de pe lângă 
țătrmul Iliriei. Dar, pe aceştia, când îi întâlneşti, îi poti recunoa- 
ste după hâinele lor zdremțuite şi după capul: lor zburlit gi neîn-. 

" grijit, că au căzut într'o 6oarte mai rea. Acesta însă semăna cu un 
Scit, ce ducea un trai îmbelşugat, fiind îmbrăcat frumos şi cu 
capul tuns de jur împrejur. Răspunzându-i. la salut, lam întrebat 

da mai multe ori, cine e şi de unde a ajuns în ţara barbară, ale- 
gându-și tmaiul ecitic. El însă mi-a răspuns că de ce port atâta 
intereg; să ştiu aceasta; -iar eu îi spun că motivul curiozilăţii mele 
este că a grăit greceşte. Şi atunci; râzând, îmi spune că este doar 
Grea de otigine, gi că umblând după negoţ a' ajuns în oraşul Vimi- 
nacium *), dela Dunărea de jos, din ţara Mysiilor. Acolo a trăit el 
foarte mult timp si Sa însurat cu o feaee foarte bogată. Traiul' 
bun. de acolo î însă l-a pierdut, când, oraşul a căzut subt barbari; 
iar la împărțirea prăzii de războiu, din pricina averii sale, a -fost 
luat în partea de pradă a lui Onegesius.. Căai dintr> prizonierii mai 
bogaţi, după ce şi-i alege Attila, pe ceilalţi îi iau nobilii Sciţilor, 
din cauza situaţiei înalte: ce-o. dețin, Apoi, mai pe urmă, distin- 
gându-se în lupte î împotriva Romanilor. şi a neamului. 'Acatirilor 2) 
şi dând, potrivit legii Sciţilor, stăpânului său barbar, tot câştigul 
său de războiu, ş şi-a dobândit libertatea, S'a însurat cu'o femee 
barbară gi are „copii. E invitatul la masă al lui Onegesius şi socoale - „starea lui de acuma mai bună decât cea de mai înainte, Căci cei ce- 
rămân la Sciţi, după vreme de războiu, î îşi duc traiul în “linişte, fie * - 
care bucurându-se de tot ceea ce are şi neasuprind şi nefiind asu- 
prit de loc sau mumai puţin; cei din imperiu însă, în timp de-răz-.- boiu, ee pot prăpădi uşor, căci nădejdea, de' mântuire le este la 
alţii, ne având voie cu toţii să poarte arme,din cauza stăpânilor 

, asupritori, Iar cei ce au "voie să poarte arme, sunt mai nenorociți 

  

1) Viminacium, Costolaţ din Jugoslavia. - 
2) V. Grecu, op. cit.'p. 432 crede că mar fi exclus ca Priscus să .facă o „confuzie cu. vro seminţie barbară de pe locurile anticilor Agathyzsi * şi “nai. " apropiaţi de tabăra lui Attila,
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din cauza răutăţii- «comandanților cari nu vor să. supoarte greu- 

. tăţile xăzboiului. Iar î în vreme-de pace, au de îndurat suferințe şi 

“mai dureroase decât nenorocirile din războiu, din cauza celei mai 

grela stoarceri de” biruri şi din cauza nedreptăţilor din“ partea celor 

răi, aplicarea: legilor nefiind egală faţă de toţi, ci cel ce o calcă, 

dacă e vrunul din cei. bogaţi, are posibilitatea. să scape. nepedepeit; 

iar de e.sărac, neştiind cum să-şi apere interesele, are de“ suferit 

rigorile. legii, dacă doar cumva, încă înainte de darea sentinţei, ma 

apucat să moară, de oarece . judecăţile ţin! “timp îndelungat si cer 

"cheltueli foarte - -mari, Cel mai nesuferit lucru din toate celea este 

:că legea ţi-o poţi dobândi cu bani. Căci, cel nedreptăţit nu poate E 

ajunge la judecată, dacă nu dă ceva bani atât judecătorului, c cât şi . 

funcţonarilor de pe lângă el. — — Debitând acestea şi alte mai multe 

de" acest fel, eu' i-am răspuns, punându-i, să fie liniştic şi să mă, .: - 

asculte. şi pe mine, Şi-i arătai că întemeietorii statului roman, oa-. . 

meni înţelepţi si. integri,. pentru ca "treburile publice să nu fie 

conduse alandala; au instituit pe unii ca paznici ai legilor, iar'al- 

"tora le-a încredinţat grija armelor: aceştia adecă să sc îndeletnicea- 

scă numai cu afacerile războinice, pentru Ca ci, nepreocupându-se 

de altceva, decât să fie gata de luptă, să. facă. exerciţii militare şi 

întăriţi sufletegte şi scăpând. de teama de războiu, să pornească. ori- 

când la bătălie. Altora” le-a încredinţat lucrarea pămâutului şi culti- 

varea tarinelor, pentru. 'ca să: procure hrană pentru sine şi pentru 

„cei cari luptă pentru ei. Au instituit apoi pa alţii cari să se ocupe .. 

“de cei loviți de vro nedreptate şi pe cei cari să apere drepturile - 

"acelora cari, din pricina yre-uncă infirmităţi naturale, n'ar fi în 

stare să s6 apere. singuri şi au instituit pe judecători cari să păzea- 

scă ceea, ce ordonă legea. Şi, în prevederea. lor, n'au lăsat fără aju- 

tor nici pe cei' ce asistă pe judecători, ci aceştia să aihă pe cei | 

cari să. aducă la îndeplinire sentința judecătorilor şi, chiar dacă ju- . 

decata ax fi fost nedreaptă, să se execute sentința şi nimia altceva. 

- Căci, dacă mar fi unii cari să Be ocupe. de aceasta, dintr'un proces 

Sar naşte motiv pentru alt proces, fie că cel ce a câstigat ar deveni - 

mai pretenţios, fie că cel condamnat, Ca neavând. dreptate, ar per- 

sista în părerea sa greşită. De „aceea, sia. fixat şi o taxă pentru cai 

- ca poartă procese, după cum sa fixat pentru oştire din partea agri- ' 

cultorilor, Nu e oare drept ca să hrăneşti pe cel ce te păzeşte şi . 

să-i răsplăteşti seniiciile, după cum pentru un călăreț este o nece- - 

sitate întreţinerea calului, pentru un păstor este o necesitate îngri- 

jirea boilor, pentru un vânător cea a câinilor Si wa altor animale pe -..



cari oamenii le ţin pentru paza şi folosul lor? Iar când cel ce pier. 

de un proces plăteşte cheltuelile procesului, atunci nu plătesc des- 

păgubirea pentru altoeva, ci pentru cauza lor nedreaptă. Cât pri-. 

veşte prelungirea timpului proceselor, când se întâmplă aceasta, 

“ea se face în interesul dreptăţii, pentru ca judecătorii, să nu gre- 

gească în graba lor examinarea cestiunilor. Este mai bine ca ju- 

decătorii să cerceteze cu lunre aminte şi să amâne deci mai mult 

timp sentința, decât să stabilească î în grabă o. judecată ce ar fi ne- 

dreaptă nu numai faţă de oameni, ci şi faţă de Dumnezeu, ocrotito- 

rul dreptăţii. Căci. legile sunt stabilite pentru toată lumea, aşa că 
de ele ascultă chiar şi împăratul. Şi ceea ce cuprinde imputarea ta, 

că cei mari aduc âlnicie celor slabi, nimenea mu scapă pentru a» 
„= casta de pedeapsă, decât doar dacă ascunzându-se va fi fugit de 

pedeapsă. Aceasta însă se întâmplă nu numai cu cei bogaţi, dar şi 
cu cei săraci, căci şi aceştia dacă lipsesc dovezile scapă de pedeapsă. 

: Dar, aceasia se întâmplă peste tot locul, nu mumai la Romani. — 
Iar dacă el şi-a câştigat libertatea, aazasta o datoreşte în cea mai mare 

parte întâmplări: şi nu trebuia să i-o atribuie stăpânului său cure 

l-a prins în războiu. Când-a pornit la războiu, ar fii putut să fie ucis, 

din cauza inexperienţei sale în luptă, sau, dacă ar fi fugit, să fi fost 

„> pedepsit de cel în mâna căruia ar fi căzut. Romanii însă tratează 
mai bine pe sclavi. Faţă de ei, aplică povaţa părinţilor şi a pro- 

fesorilor şi caută ca ei să se ferească de rău gi-i fac părtaşi de cele 
"ce ei găsesc cu cale şi-i păzesc de greşeli, ca pe proprii lor copii. 

Căci nu este îngăduit ca ei să fie pedepsiţi cu moartea, ca la Sciţi. 

” Spre a se putea libera sunt mai multe căi, de cari se folosesc nu nu- 
"mai cei ce se găsesc în vieaţă; dar şi după 'ce au plecat dintre cei 

vii, căci fiecare poate să hotărască de averea sa în chipul cum ar 
vrea. Este lege ceea ce fiecare va fi voit să stabilească Ja moartea 
sa, Atunci el,- lacrămi în ochi, 'zise «că legile romane sunt fru- 
moase, că statul e bun, dar că magistraţii cari nu mai sunt înjelepţi, 

„le-au. stricat. : 

Pe. când vorbeam între noi acestea, cineva: dinlăuntru ne-a 
deschis poarta dela curtea casei lui Onegesius.. Eu am alergat nu- 
mai decât să-l întreb ce face Onegeaius, căci vream să-i vestesc ceva 
din partea Îni Maximin care a sosit în deputaţiune dela Romani. 
El mi-a răspuns că-l voiu putea să-l întâlnesc, dacă mai aştept pu- 

„țin, căci are să iasă. Şi m'a trecut mult timp, când l-am şi văzut 
ieşind, M'am dus să-i spun « «că. delegatul roman îl ealută şi eu viu 
să-ţi aduc daruri din partea sa, împreună cu aurul trimis de, îm- 

i
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părat». Că «i doreşte. o audienţă, unde va vrea şi când va vrea să 

stea de vorbă. El a porundit ca oamenii ce-l însoțeau să primească, 
daruzile, iar eu să vestesc pe Maximin că vine el î însuşi numai decât 

la el. M'am întore deci şi l-am amunţat că vina la el Onegesius şi 

îndată a şi sosit în cort şi adresându-se lui Maximin îi spuse căi 

mulţumeşte, lui îş împăratului, pentru daruri, si-l întreabă ce vrea 

să-i spună de a trimis după el. Acesta îi răspunse că a sosit vremea 

când Onegesius va putea să-şi câştige printre oameni o mare glorie, 

dacă ducându-se la împărat ar soluţiona: diferendele dintre Ro- 

manii şi Huni si ar stabili concordia între unii şi alţii. Din aceasta 

ar reieşi nu numai un mare folos pentru ambele. popoare, dar şi 

familia lui ar dobândi mari averi având să devie, el şi familia sa, 

prieteni cu împăratul şi cu familia împărătească. Atunci Onegesius 

îl întrebă ce trebuie să facă spre a mulţumi pe împărat şi cum ar 

putea el să deslege neînţelegerile? Maximin atunci îi răspunse că 

trecând la Romani ar câştiga recunoştinţa împăratului, iar diferen- | 

dele le-ar deslega, cercetând cu deamănuntul pricinele şi le-ar so- 

luţiona după condiţiile de pace. Atunci Onegesius zise că el va co- 

munica împăratului şi sfetnicilor săi cela ce va fi voit Attila. Cred 

oare Romanii, zise el, că pot să-l momească până întratâta, încât 

să-şi trădeze "stăpânul si 'să-şi bată:joc de creşterea sa din Scitia, 

de soțiile sale şi de copiii săi şi să nu prefeze mai degrabă robia la 

Attila decât bogăţia la Romani?. . 

„De altfel, dacă ar rămânea acasă i-ar = putea sluji mai uşor, po- 

tolind mânia 'stăpânului său împoiriva Romanilor, în cazul că sar 

supăra pe ei, decât dacă mergând la ei, ar cădea în prepus, făcând 

altceva decât ce ar voi Attila. Spunând acestea şi. dându-mi voie să i 

mă adresez pentru cele ce am. dori să mai avem părerea sa — căci 

Maximin îndeplinind o funcţiune oficială nu putea să aibă în tot 

moment o întrare la el nesiănjenită, — a plecat. A doua zi însă 

ii la Attila, î în ânteriorul curţii palatului, ducând daruri soţiei | 

sale care se numea Kreca. Attila avea cu ea trei copii. dintre cari 

cel mai mare dominea peste Acatiri şi peste celelalta popoare cari 

stăpânese Saitia până la mare, Inlăuntrul ulucilor erau mai multe 

clădiri, umele din scânduri sculptate, frumos încheiate, altele din 

bârne curate şi ciopodite măestrit în lungimea lor, ale căror capele 

erau aşezate ; pe nişte lemme îndoite în formă de cerc: cercurile î însă 

mergând de jos în sus avea o mică înălțime. Aci locuia soţia lui 

Attila şi la ea găsii intrarea prin „mijlocirea barbarilor cari steteau 

lângă uşa ei gi o aflai stând culcată pe o pătură moale, podina: faind.
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acoperită cu covoare de lână, pe cari:se putea călca. De jur împre- 
jurul ei steteau în cere o mulţime de servitoare, iar în faţa ei, 

, servitoarele, gezând j jos, brodau hişte ţ ţezeturii în diferite colori pe cari 

. bazbarii le arunoanu, Ca podoabe : peste hainele lor. Inaintând deci 

Bpire.. ea, după ce i-am oferit cu un: salut amical darurile, am ieşit 

şi m'am dus pă la alte case în cari Aztila avea obiceiul să petreacă, 
aşteptând până să iasă Onegesius, căci venise şi el aci de acasă. 

Pe când mă găseani aici, împreună cu cealaltă mulţime, — 

„căci fiind cunoscut de paznicii: lui Attila şi de barbarii cari îl 

| însoțeau, nu mai eram oprit de nimenea -— am văzut o sumedenie 

de oameni îngrămădindu-se şi alergând şi făcând gălăgie în aştep- 
tarea iegirii lui Attila. Acesta ieşi din casă, păşind grav, si privind 
cu ochii în toate părţile şi se opri împreună cu Onegesius îmaintea 

palatului, Aci veniră' mulți din cei ice aveau procese între ei şi-şi 
primeau judecata. lui. 'Apoi intrând în casă a primit pe delegaţii 

E popoarelor barbare cari veniseră! la cl. 

Pe când eu aşteptam în neliniște pe Onegesius, m'a agrăit 
„+ Romulus şi Promutus şi Romanus cari. sosiră la Attila ca dele- .. 

gaţi din Italia, în privinţa vaselor de aur, însoţiţi fiind şi de Rusti- 
„cius, care era în tovărăşia lui Constantius, si de Constantiolus, un 
om din Paeonia supusă lui Attila, şi m'au întrebat dacă plecăm ori 

ne-a dat ordin 'să. «mai rămânem. Eu. aştept mereu, le zisei, înlă- 
"untrul curţii, pe Onegesiue, să-mi dea informaţii. Iar, la rândul meu, . 
îi întrebai dacă au primit -vrun răspuns favorabil la deputaţiunea 
„lor din partea lui Attila, Ei î însă îmi apuseră că nu vrea nici de 

cum. săi schimbe părerea, ci: că ameninţă cu războiu, dacă nu-i. 
esta predat Silvanus sau nu i se trimit cupele de aur. Şi, în vreme 

ce noi:ne miram de îngâmfarea barbarului, Romulus, bărbat cu. 
" expezienţa multor lucruri şi care luase parte în mai multe delega- 

țiuni, ne spuse că din cauza norocului său; i m puterii izvorte din 
acest noroc, Attila a ajuns ca nimenea să nu mai aibă dreptate 
înintea sa, decât doar acei ce au aceeaşi părere. cu el. Căci nimenea 
nici din Soitia, nici din altă parte, n'a săvârgit atâtea fapte, întrun 
aşa de scurt timp, încât gi-a întins domnia până la insulele Ocea- 
nului şi: peste Scitia întreagă şi vrea să aibă tribut si dela Romani. 
Ba însă, nefiind mulțumit 'cu cele prezente, se gândeşte la lucruri 
si mai mari şi vrea să-gi mărească domnia si să cucerească şi Persia. 
Cineva dintre mai întrebând, ce drum 's'ar face ca să poată .merge 

„la Pergi, Romulus răspunse că. Mezii nu sunt la o prea mare dis- 
tanţă de Sciţi si că Hunii nu sunt necunoscători de acest drum, fi-
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indcă odinioară s'au dus până la: i, în timpul unei foamete ce le. 
cuprinsese ţara şi când Romanii din cauza .războaielor ce purtau 

nu i-au putut ataca. Şi au pătruns năvălind până în ţara Mezilor 

gi anume Basichus şi Cursichus, urmaşi ai unor regi eciţi 1). cari 

domneau peste mai multe popoare şi cari mai târziu veniseră la 

Roma pentru o alianţă de arme. Aceştia au apus că mergând au că- . 

lătorit printr'o regiune pustie şi că au trecut peste o baltă, pe care : : 

Romulus credea a fi fost balta Maeotidă şi apoi, făcând un drum 

de câncispreze zile au trecut: nişte munţi gi sau scoborît în Me. 

dia 1). După ce. devastână ţara au făcut prăzi, le-au ieşit în cale o 

mare mulţime de Perşi, şa că au umplut aerul de săgeți, în cât 

"au trebuit, din.cauza primejdiei cei amenința, să se retragă înapoi 

si, trecând prin munţi, să piarză o parte din prada câştigată, căci 

cea mai mare. parte le-a fost luată de Mezi. Ferindu-se de un atac 

al duşmanilor, apucară pe un alt drum şi mergând prin locuri unde, 

piatra maritimă scoate flăcări, ajunseră acasă “pe un drum de...; 

de aci se vede că nu esta la o mare distanță Sciţia de "Mezi. Dei, 

dacă “Attila ar voi să între în această ţară, mar avea o prea mare | 

greutate gi nu sar osteni pe un prea mare drum. spre 1 ataca pe 

Mezi, pe Parţi şi pe: Perşi şi să: "ajungă să-i silească să.i plătească 

tribut, Căci el are o armată căreia nici uii popor nu-i poate rezista. 

Naii însă, fiindcă doream ca el să poimească. împotriva Perşilor şi 

să-i atace pe aceia cu zăzboiu, Constantiolus zise că trebuie să ne 

temem. ca nu cumva, după ce va fi biruit uşor pe Persi, să nu se 

întoarcă,. nu ca un: prieten al nostru, ci ca un stăpân. Căci acum 

când primeşte aur, o consideră aceasta ca o demnitate; dacă însă . 

ar subjuga pe Mezi, pe'Parti şi pe Perşi, n'ar mai admite ca îm- 

părăţia Romanilor să fie separată de a sa, ci socotindu-i pe aceştia” 

ca robi ai săi, i-ar trata rău şi ar deveni chiar linsuportabil. Demnita- 

tea de care a amintit Constantiolua era 'cea “de comandant roman, 

pe care. Attila o primise d dela Împărat, şi pentru cane. primea dela 

1). Sciţi, adică Buni: Sub: numele de Seiţi: se. inşelegeau toate “popoarele - : 

«dela Nordul Dunării. -* , 

2) Iordanes, op. cit, cap 24.ne spune: Acest popor barbar (Hunii), 

după cum ne spune 'istoricul Priscus, sa aşezat pe țărmul de dincolo al Mării 

„Maeotide. (Marea de Azov), ocupându-se numai cu vânatul . şi neavând mici o | 

"altă îndeletnicire. decât doan că, după ce sa înmulţit până întratâta, încât 

„să formeze + un ponof, 'au. prstiit neamurile învecinate” prin jafurile și hoţiile lor.



împărat banii ce acesta trimitea comandanților săi 1), Deci, spunea 
el, după Mesii, Parţi şi Pergi, acest nume de comandant pe care Ro- 
-manii î-l dau bucuros şi demnitatea cu care ei socotesc a-l onora, 

le va refuza şi-i va sili să i se adreseze, în loc de comandant, cu 

numele . de împărat.. Căci Attila chiar şi atundi spunea cu dispreţ 
că pentru el, comandanții sunt nişte robi, iar oameni demni sunt 
numai cei ce au în mână împărăţia romană. Că şi lui îi se va mări, 

în scurtă vreme, puterea de acum. Un semn pentru aceasta i-a arătat 

chiar Dumnezeu, dând la lumină sabia lui Marte, care, fiind sfântă 
şi venerată de regii sciți, ca una ce era. consacrată protectorului 

războaelor, scoasă la iveală în timpurile de demult, a fost desco- 

“perită acum mulimmită und junimei 2). - ae , 

| Şi în vreme re fiecare voia să apună câte ceva în pifivința 

„chestiunile prezente, îată că iese Onegesius, la care ne-am dus să-l 
- întrebăm ce ne coniunică referitor la misiunea noastră. EI înză vor- 

bind mai întâi ceva cu unul. dintre barbari, s'a întors cu vorba 
spre mine, să întreb pe Maximin pe cine dintre foştii consuli au să 
trimeată Romanii în: ambasadă pe lângă Attila? După ce m'am dus 

"În cort şi după ce i-am comunicat lui Maximin rela ce-mi spusese 
Onegesius' şi cele ce trebuia să-i răspundem în privinţa celor ce 
„barbarul voia să afle dela moi, nam întors la Onegesius şi i-am 
spus că Romanii ar dori ca el însuşi eă vie să discute diferendele, 
iar dacă propunsrea ar cădea, împăratul va trimită în delegaţie pe 
cine Va crede de cuviință. Atunci mi-a poruncit să mă duc numai 
decât după Maximin, care sosind a fost introdus la Attila. Şi, după 
puţin timp; Maximin întorcându-se îmi spuse că barbarul. doraşte 
ca delegaţi pe Nomus sau Anatolius sau pe Senator; că în afară de 
cei amintiţi nu va primi pe nimenea altul; că răspunzându-i că a- 
ceşti oameni, fiind bănuiţi, nu vor putea face parte din delegaţie, 

  

I) Atiila purta titlul de magister militum, ca şi ceilalţi efederaţi» ai im- 
periului roman. Vezi şi Introducerea, p. 2. - IE ă . 

2) Jordanes, op. cit., cap. 35 ne spune: qAcest Attila, deşi avea din firea 
sa o mare încredere în sine, i-a mai sporit această încredere descoperirea săbii 
lui Marte,. sabie pe care o păstrau totdeauna regii din Scijia, Iată care este, 
după istoricul Priscus, povestea acestei descoperi: Un păstor spune că vă- 
zând odată o juncă din turma 'sa schiopând, şi neştiind- cauza unci răni ce » 
avea, Sa luat îngrijorat după urmele sângelui şi, în efârşit, a găsit sabia peste 
care junca păscând călcase din nebăgare de seamă. Scoţând-o din pământ o 
duse lui Attila. Acesta, cum era mândru ca suflet, primi cu: plăcere: darul şi 

_Sa socotii de atunci ca “fiind sortit cel dintâi om' din lumea întreagă şi şi-a 
închipuit că, odată cu sabia lui Marte, îi s'a dat atotputernicia şi în fapte. - 

Și
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Attila zise că dacă nu se va face cum voieşte el, diferendele vor fi 

soluționate pe calea: armelor. După ce ne-am întors în cort, iată. 

că soseşte tatăl lui Oreste, spunându-ne că Attila ne pofteşte pe a- 

inândoi la um banchet; să el va avea loc la ora nouă din zi!). 

_Păzirăm ora. fixată şi, ca învitaţi,. sosirăm la masă şi, împreună 

cu delegaţii Romanilor Occidentali, ne oprirăm în pragul sufrage- 

pici, în faţa lui Attila. Atunci paharnicii ne dădură, după obiceiul 

acelor locuri, cupe pentru ca şi noi să închinăm înainte de a ne 

aşeza la masă. Făcând această; şi după ce am gustat din pahare, 

ne aşezarăm pe tronuri pe cari gezând trebuiau să. mâncăm. -Tronu- 

rile erau toate aşezate lângă păreţii casei, de ambele părţi. În mij- 

loc pe un pat stetea Attila, iar un al doilea, pat era la spate aco- 

perit, lângă care se găseau câteva trepte ce duceau la acest pat. 

EI era acoperit cu pânze fine şi cu covoare de diferite colori, cum 

sunt cele de cari se folosesc Grecii şi Romanii la nunţi. Cel dintâi 

rang, de cinste al comesenilor era eocotit al celor din dreapi lui 

Attila, iar cei din cealaltă parte erau de rangul al doilea; în acesta 

ne: găseam şi noi şi Berichus 2), un bărbat mobil între Sciţi; el 

însă şedea. înaintea noastră. Jar Onegesus stetea pe un pai: la dreap- 

ta “tronului regesc şi în aceeaşi parte se aşezase doi dintre fiii lui 

Attila, Căci cel mai în vârstă dintre ei stetea pe acelaşi tron, ca si 

" tatăl său, nu aproape» ci mult mai jos, privind din respect pentru 

“tatăl său. în pământ. Aşezându-se cu toţii în rând, intrând paharni- 

cul lui Attila îi dete cupa “Je vin, Acesta, primind-o, a închinat 

“pentru cel de alăturea din rând. Cel onorat cu închinarea se ridică 

şi nu-i este permis eă şează înainte de a fi gustat sau de a fi golit 

cupa, dând-o paharnicului. După ce Attila s'a asezat, cei de faţă îi 

închinară în acelaşi chip paharele, primindu-le şi gustând din «le. 

Pentru fiecare persoană era un paharnic care trebuia să între pe 

rând, când ieşea paharnicul lui Attila. Închinâridu-se în 'acest fel : 

pentru al doilea şi pentru ceilalţi, Attila a închinat şi pentru noi, 

după ordinea scaunelor. După ce sau ridicat păharele în sănătatea 

tuturora, pahamicili au retras. Şi au aşezat mesele, după cea a lui 

Attila, pentru trei sau patru inşi sau şi mai mulţi, astfel că, stând 

fiecare la locul său, putea să ia din bucate fără să se deranjeze. 

Şi a intrat cel dintâi inaşul lui Attila, aducând o tavă plină de.căr- 

nuri gi după el -pitamnicii, şi s'au aşezat mâncările pe mese. Pentru 

  

1) Ora 9, cam la ora 3p.m- ” i, 

2) A fost trimia mai târziu în solie la Constantinopol.
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ceilalți barbari si pentru noi s'au gătit mâncări alese, puse în far- 
furii de axgint, pentru Attila însă în strachini de lemn şi nu era 
în ele nimic 'aliceva decât carne, Cumpătat se arata el: în toate, 

"Căci pentru cailalți oaspeţi se aduseră ocupe de: aur şi de argint, . 
paharul lui Attila Sâsă era de ema. Siaplă îi era şi îmbrăcămintea, 
neîngrijindu-se de nimic altceva decât să-i fie curată. Şi nu-i cra 

„mai deosebită nici sabia, nici mojiţele încălțămintei sale: barbare, 
-. ici frâul calului nu era 'ca al celorlalţi Sciţi,. împodobit cu aur 

sau pietre scumpe sau cu altceva de preţ. După ce am consumat 
mâncările aduse pe primele tave, ne-am zidicat, şi nimenea dintre 
„moi nu S'a întors la locul său,-până re za băut cupele de vin ce li 
sia ofedit, păstrând ordinei de mai înainte şi închinând în sănă- 
"tatea lui Attila. Dându-i în acest chip cinstea cuvenită, am sezut şi 
'să pus pe fiecare masă tăvi cu alte bucate. Iar după ce am luat - 

„i din acestea, până ce ne-am eăturat, ne-am ridicat în acelaşi chip 
şi. golind paharele, iarăşi am şezut, Ficându-se seară se aprinseră 
faclele şi doi Sciţi barbari, înaintând în fâţa; lui: Attila, recitară 
versuri compuse: de ei, cântând biruinţele gi isprăvile lui. în răz- 

DE „ boaie. Mesenii îşi întoarseră privirile. asupra lor, şi unii se des-. 
fătau de cântece, alţii se înduiogau la amintirea 'zăzboaielor, iar “* 
alţii, având trupul slăbit de vârstă, licrămau. După cântări şi versuri, 
apăru un Scit oarecare, prilostit de minte, „care. debita tot felul 
de; prostiii şi comădii şi nici o vorbă la locul ei şi ne-a făcut pe toţi să 
îzbucnim 'de râg. După acesta întră Zeroon din Mauritania 2). Căci. 

a 

  

| 1) Despre acest Zercon, Suidas, în Lexiconul său, sub voce, ne spune:.. 
Zercon, numit, Scitul, este de neam din Mauritania: Din cauza schilodenii corpu- „Îmi său şi fiindcă, prin bâlbăitul vocii şi chiar prin aspectul său, provoca râsul, - -— "căci era pitic, ghebos, cu picioarele încovoiate, adevărată maimuţă, aşa că abea putei. să-i vezi nasul din mări, — a fost dăruit. (ca sclav) lui Aspar, fiul lui Ardaburius, pe când se găsea pe atunci în Lybia. Fusese făcut prizonier, când năvăliseză barbarii în Tracia şi a fost dus la regii Seiţi: dintre aceştia Attila ' Va putut să-i “suporte nici măcar privirea; Bleda însă sa bucurat de el peste. măsură, fiindcă vorbea numai vorbe ridicole, şi când nu vorbea, mergea întrun mod du totul neobicinuit, artuncândusşi corpul, Era însă împreună cu el şi când 
mânca şi când pleca la războiu, luând în expediţiuni arme anume făcute ca să provoace râsul, De aceea, Bleda a ţinut atât de nrult la el încât; când împreună 
cu Romanii dezertori a scăpat cu fuga, trecând peste toţi ceilalți, a poruncit să. fie căutat Zercon cu toată grija. După ce a fost prins şi adus la sinc, l-a aruncât în lanţuri făcând haz de el şi după ce'i-a trecut supărarea, l-a întrebat de cauza. . fugii şi de ce socotește el mai bună situaţia la Romani? Zercon răspunse că a greşit, dacă a fugit, dar că are un motiv pentru: greșala sa, fiindcă nu “i sa dat



— 105 — 

Edecon îl convinsese pe acestă să vie la Attila, pentru ca, la etă- 

ruinţa sa,.să se dea înapoi soţia ce o luase, pe când se găsea eubt 

__ protecţia lui Bleda, în ţara barbarilor 1). Pe această soţie a ga o pără- 

sise în Sciţia, când Adtila îl trimisese ca'rob în dar lui Aetius. Zer- : | | 

con însă s'a înşelat în această nădejde a sa, fiindcă Attila se supărase 

pe el când a fugit dela el acasă. Profitând de împrejurarea acestui * 

ospăț, Zercon, schimonosidu-şi. şi figura şi îmbrăcămintea şi vocea : 

şi vorbele ce rostea, amestecând î în graiul Ausonilor cuvinte de ale d 

“Hunilor şi ale Goţilor, i-a umplut pe toţi de veselie: şi i-a'făcut să , 

izbucnească întrun hohot de râs, ce nu se mai: putea opri. Afară de ... 

Attila, căci acesta rămase neclintit, cu faţa neschimbată şi mici Vor-. 

bele nici râsul nu i-a produs nici o veselie, nici o.glumă, decât că a .. 

privit cui ochii dulci pe cel naai tânăr dintre fii săi — Ernas avea . 

numele — când a îmtrat şi l-a mângâiat pe. obraz când a venit la el. -: 

Mirânduumă, cum de Attila nesocoteşte pe ceilalţi fii ai săi, iar faţă 

„de acesta îşi arată dragostea, -barbarul ce stetea lângă mine şi care” . 

'cunoştea | limba: Ausonilor 2, spunându-i să nu destăinuesa nimic 

din cele: ce-mi comunică, zise că. nişte ghicitori. ar fi prevestit lui 

Attila că neamul său are să piară şi că va fi restabilit de acest copil 

al său. De oarece ospăţul sa prelungit mult în noapte, noi neam 

retras, ne mai voind să continuăm cu băutura. tă i 

Făcându-se: ziuă, - .me-am. dus, la Onegesiug să-i einer că tre- 

buie să ne dea drumul şi să nu mai pierdem. vremea de geaba. El ne 

răspunse că si el. doreşte. aceiasta : şi că Attila a hotărît să plecăm.: 

Şi nu după mult timp sa ţinut sfat în privința celor stabilite da”. 

Attila şi a compus scrisoarea ce trebuia să-i fie dată împăratului,. 

fiind de faţă şi soriitorii însărcinaţi cu aceasta şi Rusticius, un băr- - 

bat de origine din' Moesia Superoară, care fusese făcut prizonier . 

în războiu şi care, pentru ştiinţa sa de carte, a fost pus de barbar 

în fruntea celor ce compuneau scrisorile 3), După, ce adunarea a 

  

  

miti o nevastă. Atunci Bieda - izbucnind întrun hohot de râs' şi, mai mare, i-a 

"dat o nevastă, una dintre nobile şi care fusese o: servitoare a reginei dar, din 

cauza unei greşeli, nu se mai ducea la ca. După: această învoială însă a trăit ce- 

'contenit împreună cu Blcda. Dar, după” moartea acestuia, Attila a trimis pe Zer- 

_con în dar lui Aetius, comandantul, „Romamilor Oeridentali şi acesta La trimis - 

lui Aspar. .. 

-1) Este interesant “de a constata “preocpările regilor huni pentru ce 

“ stiunile rmatrimaniale ale supușilor - lor, € de origine romană: Constantius, Zer- 

con şi alţii. | , , 

2). Vezi Introducerea, i p. 35, 

3) Rusticius era şeful . caricelariei lui. Attila.
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fost” nidicată, l-am rugat pe Onegesius pentru liberarea soției lui 
Sylla şi a fiilor ei, făcuţi captivi la cucerirea Ratiariei, Şi nu s'a 
pronunţat! împotriva liberării 'lor, dar voia -să fie căscumpăraţi cu 

“bani mulţi. Noi însă, rugându-l că ei au căzut în captivitate numai 

printr'o întâmplare şi amintind de situaţiunea lor strălucită de mai 

înainte, s'a dus la Attila şi a liberat pe fiemee penru cinci suta 
monede. de aur, iar pe băieţi i-a tnimis în- dar împăratului, Intr'a- 
cea ne-a poftit la masă şi Kreca, soţia lui Attila, la Adamis 1), care 
"era omul ei de afaceri. Şi mergând la el, împreună cu mai mulţi 
fruntaşi 'de ai Sciţilor, am întâlnit” bunăvoință, căci ne-au primit 

cu vorbe plăcute şi cu mâncări alese. Şi ni se dedea, cu amabilitate 
ecitică, “fiecăruia care se scula, paharul plin, îmbrăţişându_ne şi 
sărutându-ne. După masă, mergând în cort, ne-am culcat. A doua zi, 

“Attila ne-a chemat din nou la ospăț; si ne-am dus în aceeaşi ordine, 
ca şi mai înainte, şi am fost cu voie bună. Atunci însă sa aşezat 
pe tron împreună cu el nu cel mai în vârstă dintre fiii lui Attila, 

„ci. Oebarsius2), unchiul său după tată. In tot timpul ospăţului 
“Attila ni sa adresât cu vorbe prieteneştii şi ne-a xugat să spunem 
împăratului 'să-i dea lui Constantius care îi fusese trimis de Aetius 
ca secretar, soţia pe care i-o promisese. Căci acest Constantius ve- 
nind din partea lui Attila în delegaţie: la împăratul Teodosie, îm- 
-preună cu ambasada, făgăduise că va căuta să păsireze cât mai 
mult pacea dintre Romani şi Sciţi, dacă fi se va da de soţie o 
femee bogată. Împăratul i-a încuviințat cererea gi i-a promis că-i 
va da de soţie pe fiica lui Sa'urnin 2), un om distins atât ca avere 

«cât şi ca neam. Dar pe acest Saturnin îl ucisese soţia împăratului 
Athenis sau Eudocia — căci purta două nume — şi împăratul 
ma putut, să'şi împlinească făgăduiala din cauza lui Zenon 4), un 
fost consul, care avea pe lângă sine o mare mulțime de. Isauri. Ca 
aceştia avu prilejul să apere Constantinopolul în timp de războiu, - 
Atunci însă, în vreme ce era comandant al armatelor din Orient, 
scoase pe fată din închisoare şi o de:e în căsătorie unui oarecare 
Rufus, o rudă a sa. Această fată fiindu-i răpită, Constantius se ruga 

! 

  

1) Adamis; pare a' fi de naţiune Greo. El era intendentul reginei Kreca,. 
2 ) Unchiul lui Attila; împreună cu Rugilas şi Mundzuk, erau cei trei 3 fraţi, fiii lui Oktar. . 
3) Saturninus, în limba greacă Satornilus. 

| 4) Zenon, vestit general, prefect al Constantinopolului şi comandant al armatelor din Orient. 
ş |
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de barbar să nu-l lase batjocorit, ci sau să-i dea pe cea care i-a 

fost răpită sau să-i dea o altă eoţie care să-i aducă dotă. De aceea, 

_cu' ocaziunea ospăţului barbarul rugă pe, Maximin să spună. împă- 

zatului.:că nu trebuie să îngele pe Constantius în speranţa sa şi că 

mu se cade unui împărat să nu-şi ţie cuvântul. Attila de aceea: a dat 

- această poruncă, fiindcă Constamtius îi promisese că-i va da bani, 

dacă se va căsători la Romani cu o femee bogată 1). e | 

Ne-am sculat dela masă spre seară şi după ce au trecut trei 

zile şi după ce am fost dăruiţi cu dazari, am fost lăsaţi să plecăm. 

Impreună cu noi, Attila a trimis şi pe Berichus, care la masă şe- 

zuse înaintea noastră, unul dintre bărbaţii fruntaşi ai Sciţilor şi 

care avea în stăpânirea sa mai multe sate din Sciţia ?), mergând 

în ambasadă la împărat atât pentru alte, motive câ: şi pentru ca să 

primească ca delegat daruri dela Romani. Pe când călătoream pe 

drum şi ns-am oprit întrun sat oarecare, a fost prins um Scit care 

venise în teritoriul barbar. dela Romani pentru spionaj şi pe care 

Attila poruncise să-l apânzura, Iar în ziua următoare, mergând prin 

alte sate 3), doi bărbaţi cari slujeau la Sciţi, erau purtaţi cu mâi- 

nile legate la spate, fiindcă omoriseră pe stăpânii lor pe. cari li 

dase întâmplarea războiului. Şi-i spânzurară după re le-a vâzit 

capetele în două lemne despicate. Cât timp am mers prin teritoriul. 

sci'ic, Berichus ne-a însoţit pe acelaşi drum şi ni sa arătat blând 

si prietenos. cum însă ami trecut peste Dunăre, sa. prefăcut deo- 

dată în duşman, din pricina unor motive neîntemeiate provocate 

_ de sexvitori. Şi mai întâi de toate şi-a luat înapoi calul ce-l dăduse 

în dar lui Maximin. Căci Attila dăduse ordin ca toţi fruntașii sciți 

de pe lângă sine să cinstească “pe Maximin cu daruri şi fiecare îi 

trimisese câte un cal, între cari şi Berichus. Dar Maximin luând 

numai puţini cai, pe ceialalţi i-a trimis înapoi, voind să se arate 

modest. Deci" Berichus şi-a luat calul înapoi şi ma mai voit mici să 

călătorescă pe acelaşi drum 'cu noi, şi nici să mai îa masa cu noi. 

Astfel semnul ospitalităţii ce l-am avut în ţara barbarilor, până aci 

“ mumai a mers 4). De aci înainte am făcut călătoria noastră prin Phi- . 

1) Lăcomia 'de bani şi în special de aur a Hunilor e proverbială. 

2) Hunii nu distruseră satele autochtonilor, ci zu pus stăpânire pe ele, 

robind pe locuitori şi servindule ca proprietăţi ale lor particulare. Pe oamenii . 

robiţi maveau nici un interes să-i ucidă, căci aceştia le slujeau ca un mijloc 

de îmbogăţire „personală. e 

3) Observă sumedenia de sate amintite de Priscus la Nordul Dunării. 

4) Aşa numita tessera hospitalitatis. , ia ! N 

pă
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lippopol şi Adrianopol. Aci poposind am ajuns să vorbim cu Beri- 

chus şi am trimis să-l întrebăm de tăcerea sa față de noi, că n'avea 

nici o dreptate. să fie supărat. Impăcându-l şi poftindu-l la masă, 

am pornit din Adrianopol. Şi am întâlnit în drumul nostru şi pe 

Bigiila « care se întorcea cu o misiune în Sciţia şi, după ce i-am comu- 

nlicat cele spuse de Attila, ca răspuns al delegaţiei noastre, ne-am 

continuat călătoria. Când am ajuns la Constantinopol, socotirăm 

că Berichus şi-a uitat de supărarea sa, Acesta însă nu şi-a părăsit 
firea sa: de sălbatic, ci sa arătat. cu totul altul, aducând învinuire 

lui: Maximin că, ar fi spus când. a trecut în Sciţia că Areobindus 

si Aspar, comandanţi de armată, mar avea nici o. trecere înintea 
“împăratului şi că, nedând nici o importanță celor ce ei au. făcut, a 

numit pe. barbari ugurei. 

n DINICARTEA A IV, 

* După ce s'a întors Bigila şi a ajuns în acele locuri în cari 
petrecea pe atunci Attila, barbarii. puşi anume pentru aceasta îl 

primiseră, îl încunjurară din toate părţile şi-i luară banii ce-i a-.. 

dusese pentru Edecon. lar când: L-au dus. înaintea. lui Attila şi 
când acesta l-a întrebat de ce a adus atâţi bani, el răspunse că din 

- prevedere pentru afacerile sale. particulare gi ale tovarăşilor săi şi- 

”- pentru ca nu cumva din lipsa celor necesare, fie a cailor, fie a ce- 
.. lorlalte animale de' transport cari ar fi pierit din cauza drumului . 

celui lung, delegația! să nu fie: împiedicată. î în împlinirea, misiunii 
sale. Apoi că a pregătit bani pentru xăscumpărarea prizonierilor, - 
căci mulţi dintre Romani l-au rugat să le răscumpere rudele ce au 
căzut în mâinile lor.' Atungi “Attila zise:: Dar tu, bestie ticăloasă, 
numind pe Bigila, mai să scapi de judecată prin nici un fel de şire- 
tenie şi m'ai să găseşti mici un pretext ca să fugi de pedeapsă, căci 
suma este mai mare decât banii cari să-ţi ajungă pentru întâmpina-  - 
rea cheltuelelor şi pentru cumpărarea; de cai şi alte animale de 
transport şi pentru răscumpărarea - de puizonieri ceea ce am refu- 

| zat-o lui Maximin să o mai facă, când a fost la mine. Şi spunând 
acestea a dat ordin ca fiul lui Bigila, (acesta atunci pentru întâiași . 
dată venise în tabăra barbarilor, însoţind pe tatăl său) să fie tăiat 
cu sabia, dacă tatăl său n'ar spune mai înainte, pentru cine şi din . 
ce cauză a adus atâţia bani, Pe Bigila, când căzu pe. fiul său. osân-. 
dit la moarte, îl podidiră | Jaorămile | si plânsul şi striga în gura mare 

2.
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că judecata să ridice sabia împotriva sa, iar nu împotriva. tânărului 
N 

care n'a făcut nici un rău. Și nestând o clipă la îndoială, spuse 

scoate cele că a convenit cu Edecon, cu eunucul şi cu împăratul, 

rugându-l necontenit să-l pedepsească pe el şi să libereze pe băiat. . 

“Attila cunoscând din cele spuse “de Edecon că Bigila n'a grăit nici o 

minciună, a poruncit să fie pus în lanţuri, ameninţându-l că nu-l 

„va slobozi înainte ca fiul săm lberat să-i fi adus alte cincizeci 

de libre de-aur pentru liberarea lor. Și Bigila a fost aruncat în lan-: 

ţuri, iar fiul 6ău s'a întors la Romani. Atiila. a trimis împreună 

cu el la Constantinopol şi pe Oreste şi pe Esl. o 

9 (a 409. Chi). 

saphius. 
| 

o ” L - - . 

| Chrysaphius fiind acuzat din două părţi, şi de Attila şi de 

Zenon, se cerea: condamnarea sa. Dar, de: oarece; simpatiile şi' bu- 

năvoinţa tuturora erâu- pentru el, a găsit de cuviință să se trimea- 

ţă o deputaţiune la Attila, în frunte cu Anatolius şi Nomus; Ana- 

„- tolius ca unul care îndeplinea pe lângă împărat funcțiunea da ge- 

„neral gi care propusese lui Attila condiţiunile de pace; iar Nomus 

ca unul ce avea demnitatea de magister şi era ales, împreună cu 

Anatolius, între patricieni), cinste care întrecea pe toate celelalte. 

- A fost trimis, împreună cu Anatolius, şi Nomus, nu numai pentru. 

situaţia ea înaltă, ci si pentru că era cu bunăvoință faţă de Chrysa- 

phius şi avea, din pricina demnităţii sale, o mare trecere pe lângă 

barbar. Căi nu cmaţa nici o cheltuială, când îşi punea în gând să a- 

- ducă ceva la îndeplinire. Şi ei fuseseră trimişi la Attila ca să-i 

potolească supărarea şi să-l convingă să păzească stipulaţiunile pă- 

cii şi să-i comunice în acelaşi timp că lui” Constantius îi se va 

"da în căsătorie o femee nu mai prejos decât fiica lui Saturnin, atât 

ca neam cât şi 'ca avere, Căci 'aoeasta sia măritat din. voia ei după 

un alul şi, potrivit legilor, nu tste îngăduit la Romani ca o femee 

să fie măritată după un bărbat fără voia ei. In acelaşi timp, a tri- 

  

1). Patriciatul era o demnitate creiată de Constantin cel Mare, mai sus 

decât toate celelalte demnități, Patricii erau numiţi pe 'vieaţă şi puteau avea şi 

alte demnități temporale. * : Să 

IV. Nomus şi Anatolius pleacă la Atiila' ca ză îmbuneze faţă de “Chry- |



— 110 — 

mis şi eunucul bani barbarului, pentru ca înduleindu-l să-i pot | 
lească supărarea. | e 

VY (a. 449 d. Chr.). 

V; Succesul ambasadei lui Nomus şi Anatolius, | 

„Anatolius' şi Nomus, după 'ce au. trecut peste Dunăre, au 
ajuns, mergând prin Sciţia, până la fluviul numit Drencon!),. Atunci 
Attila, din considerație pentru aceşti bărbaţi, pentruca să nu-şi 
irosească puterile pe drum, a căutat să-i întâlnească în acel ţinut. 
La început el le-a vorbit cu îngâmfare, mai apoi însă, fiind biruit 
de mulţimea darurilor si înduloit de vorbele molcomitoare ale de- 
legaţilor, le-a făcut jurământul că va păstra condiţiunile de pace, că 
se va retrage din teritoriul roman ce se mărgineşte cu Dunărea şi 
nu va mai aduce mici o supărare împăratului Romanilor cu pri- 
vire 13 fugari, dacă însă şi Romanii la rândul lor, nu vor mai ptimi 
transfugii dela ei 2).. Şi a slobozit şi pe Bigila, după ce a primit 
cele cincizeci de libre de aur, aduse; de fiul acestuia care sosise în 
Scitia înpreună cu delegaţii şi a liberat, fără preţ de răscumpărare, 
în cinstea lui Anatolius şi a lui Nomus, mai mulți prizonieri de 
războiu. Apoi, dăruindu-le cai şi blănuri de fiare, cu cari se împodo. 
besc Sciţii, i-a concediat, trimițând împreună cu ei, şi pe Constan- 

„tius, pentru ca împăratul să-şi împlinească de fapt făgăduiala sa. 
După ce. s'au întors delegaţii, şi după ce au raportat toate cele ce 
“i-a spus barbarul, îi sa dat lui Constantius de soţie femeia ce fu- 

" sese a Îui Armatius, fiul lui Plinthas, care fusese general roman şi 
ajunsese la consulat. Sa întâmplat ca acest Armatius .să plece în 
—Libia şi să poarte războiul cu Ausorianii şi să aibă succese război: 
nice Împotriva acestora, dar înbolnăvindu-se, să “moară. Pe soţia 
acestuia, o femeie distinsă, şi ca familie şi avere, împăratul o con- 
vinse să ia de bărbat pe Constantius, Soluţionându-ee astfel dife- 
rendele cu Attila, Teodosie a început eă se teamă de Zenon să nu-i 
ia locul, punând mâna pe domnie. O - 

  

1) Vezi mai sus p. 91, | a 
2) Se pare că Attila într'adins nu voia săşi mute locuinţele în Sudul Du- 

nării, preferird teritoriile mai bune de păşune dela Nordul acestui fluviu.
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.. 
y “VI (a. 4524. Chr.) 

VL Ambasada lui. Apollonius la: Attila. . Nerecunoscându-i-se “delegaţia, _ 

sa întors fără de rezultat, Răspunsul lui Apollonius.: .. SN 

Când Attila şi-a reclamat tributul stabilit cu împăratul Teo- 

dosie, amenințând, în caz contrar, cu războiu şi când Romanii răs- 

punseră delegaților lui că i-l vor plăti, a fost trimis în deputaţiune 

Apollonius, fratele celui ce luase în căsătorie pe fiica lui Saturnin, 

şi pe care Teodosie o făgăduise lui. Constantius, iar Zenon i-o dă- 

duse de soţie lui Rufus, mort pe acea vreme. Deci, a fost trimis în 

ambasadă la Attila Apollonius, unul dintre prietenii lui Zenon, 

gi care fusese investit cu demnitatea de comandant de armată. Dar 

el, după ce a trecut Dunărea, n'a fost primit de Attila. Căci acesta, 

furios: că nu'i sa adus tributul ce zicea că î-a fost fixat de cei 

mai buni şi mai nobili bărbaţi, a refuzat să primească pe delegat, 

spre batjocura celui ce-l trimisese. Apollonius însă pare că s'a achi- 

tat complet, în această împrejurare, de misiunea sa; căci, deşi Attf- 

la nu i-a recunoscut delegaţia şi deşi n'a voit să stea de vorbă cu 

el, a poruncit totuşi să-i se trimeaţă darurile ce i sau adus din 

partea împăratului, ameninţându-l cu moartea, dacă nu i le-ar dat). 

Apollonius însă răspunse: Nu se cade ca Sciţii să-i ceară cele .ce 

el a adus, ca daruri, sau să i-le ia ca pradă; a ară:at prin aceasta 

c ăi le va da ca darui, dacă îl primeşte ca delegat, iar ca pradă, dacă 

i le-ar lua, ucizându-l. Şi astfel el s'a întors fără rezultat. 

“VII (a. 456 d. Chr.) !- , 

“VII. Marcian trimite o deputațiune la Genserich ca să pună în libertate 

pe Eudocia, soţia lui Valentinian, şi pe fetele ei, Genserich, „nedând ascultare 

nici delegajilor lui Marcian nici celor ai lui Avitus, devastează Sicilia şi talia. 

După ce Genserich 2) a devastat Roma şi după ce Avitus a . 

ajuns ca împărat, Marcian, împăratul Romanilor Orientali, a îri- 

mis o deputaţiune la Genserich, regele Vandalilor, spunându-i să se 

retragă din teritariul Italiei şi să libereze pe femeile împărăteşti, 

luate ca prizoniere, pe soţia lui Valentinian şi pe fiicele acesteia. 

  

1) „Observă încă. odată lăcomia, după aur a Hunilor şi răspunsul demn 

al lui Apollonius. . De o N 

2) Genserich sau Geiserich, regele Vandalilor.
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' Deputaţiunea î însă se , întoarse în Oricat fără de nici o ispravă, căci 
- Genserich, mici n'a ascultat de porunca lui Marcian, nici ava voit 

+ să” libereze pe "femei. De. aceea, Marcian a trimes o nouă scrisoare 
„la Gensenich şi ca delegat a trimis pe. Bleda, căci acesta era epi- 

scopul eresiei lui Genserich, căci din- întâmplare” şi Vandalii îmbră- 

“.ţisaseră legea creştină. După ce episcopul a ajuns la Gensezich şi 

- după ce a aflat că-nu dă: satisfacţie misiunei sale, î începu să-i vor- 

bească cu vorbe înțelepte şi-i spuse că mare să-i meargă bine, dacă 

. întemeindu-se pe succesele prezente, încearcă 'să se: ridice cu războiui 
"Si împotriva împăratului din răsărit, neliberându-i pe. femeile îm- 

| părăteşti. Dar nici moderațiunea 'vorbelor întrebuințate înainte de 

o delegat, nici amenințările cu' teama mau putut aduce pe Genserich | 

„. la cuminţenie, Căci - a concediat şi pe Bleda fără de nici un rezultat 
"si trimițându:si din. mou, “forţele, armate în. Sicilia şi în localitățile 

” învecinate ale Italiei a devastat totul 1), Şi: Avitus, împăratul: Ro- 
manilor Occidentali, a trimis o deputațiune la Genserich să-i amin- 

tească de tratatele de odinioară pe cari, dacă: ar. căuta să le calce, se. 

- va pregăti şi el de războiuy bazându-se pe armata din patrie şi pe 

ajutorul aliaţilor. - a [- . 

„vu (0. 156 a. Chr) 

| VIII. Romanii se pregătesc de 'războiu înrpotriva ai “Gobazesy regele La- 

: zilor din Colchida. Mae .- , 

După c ce Romanii au plecat î în Colchida si au început războiul 

împotriva -Lazilor, armata, română, nu mult în urmă, sa retras 

___ la ale gale, dar când cei din jurul împăratului au căutat să se pre- 

gătescă de-un al doilea războiu; sa ținut “sfat e spre a se hotări, dacă - 

războiul are să se poarte mergând pe acelaşi drum sau dacă au să 
"pornească prin Armenia, vecină cu ţara! Pergilor, având încredere 
în prietenia de mai înainte a regelui Parţilor; Căci pe mare dru: 

mul nu'era practicabil şi. Colchida neavând: porturi, au: socotit, că 

drumul pe. apă « este „plin de e primejdii. In timpul. a acesta Gobazes D 

, - 1) Despre această pustiire a Talici şi a Siciliei, me aminteşte şi Suidas, 
„în "Lexiconul său, la cuvântul „Charybda, după istoricul Priscus: «Priscus 'ne 

spune despre Charybda: Când însă navigau pe lângă, Sicilia. în dreptul Messa- | 

nei, ridicându-se în golful Traliei, unde este  Carybda, o furtună. colosală, navele 

- au fost scufundate cu echipaj cu. tot>. . ' 

2) Gobazes, regele Lazilor.
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a: trimis o deputaţiune la Parţi şi. la împăratul Romanilor. Regele 

Parţilor însă, fiindcă pe atunci purta : războiu cu Hunii numiţi 

Cidariţi, a gonit pe Lazii cari se srefugiau la- el. | 

1X (a. 461 d. Cha). e 

| IX, Impăratul” Leon promițând. un tribut anual lui  Balamerus, şeful Go- 

țiloz, îl abate dela pustiirea teritoriului roman. - 

Fiindcă Balamerus a din Scitia a , călaat tratatele, şi a pustiit: 

mai multe cetăţi şi regiuni romane, au trimis la el Romanii o, dele. 

gaţiune care să se plângă de revolta Jui şi, peritruoa să nu mai facă 

pe viitor incursiuni în ţara lor, au stabilit să i se plătească pe fie- 

“care an trei sute de libre de aur. Căci, spunea el, din lipsă de cele 

"necesare,  gloatele de Sciţi au pornit, la acest războiu intern. 
. 

X (a. 461 d. Chr.) 

X. Recimer îndeazană printr*o deputaţiune. pe . Genserich care devasta Si 

cilia părăcită de trupele lui Marcellin, să nu calce tratatele şi să pună în. li 

bertate pe femeile împărăteşti. Genserich liberează pe, Eudocia şi pe fiicele ei, 

"dar continuă a pustii Sicilia, 

ai 

Fiindcă Genserich s a hotărît să nu mai „respecte tratatul î în- 

'cheiat cu Maiorianus 2), a trimis cele de Vandali şi de "Mamuruşi să 

pustiască Italia şi Sicilia. Căci Maroellinus 2) părăsise încă de mai 

înainte insula, de oarece Reciner 4), căutând el însuşi să pună mâ- 

na pe putere, a încercat să atragă cu bani de partea sa pe Sciţii ce 

însoțeau pe Marcellinus (erau mai toţi Sciţi) «ca să-l părăsească. | 

* Marcellinus plecase din insulă, fiindcă se ferea de o cursă şi fiindcă 

nu putea să se ia la întrecere în avere cu Recimer. s a.trimis deci |. 

atunci o delegaţie la Genserich,. pe de o parte din partea lui Re- : 

_cimer, să nu calce tratatele, pe de altă parte din partea lui Leon 

caxe' ajunsese împăratul Romanilor Orientali, ca să se ţină departe. 

de Sicilia şi Italia şi să estituiie pe femeile. din familia împărătea- 

scă. Genserich însă, după ce s'au trimis dintr” o parte şi din cealaltă. “ 

mai multe şi de mai multeori deputațiuni, 1 ma lăsat pe femei să 

  

| i 

1). Balamerus s san Valamir, regele Goţilor, tară lui Teodoric. Goşii erai 

„federaţi, adică aliaţi ai Romanilor, ... 

1 2) -Maiorianus, împărat al Romanilor. Occidentali. 

3) Marcellinus, comandant al armatelor romane... | | 

4) -Recimer, "patriciu „roma „omoritorul împ. Maiorianaa,
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plece înainte de a fi dat pe cea mai mare dintre fiicele lui Va- 
“:lentinian, numită Eudocia în căsătorie fiului său Honorich 1). Tot 

atunci a trimis înapoi şi pe Eudoxia, fiica lui Teodosie, împreună 

cu Placidia cealaltă soră a ei, care se măritase cu Olybrius 2). Cu 
toate acestea, Genserich n'a încetat de a pustii Italia şi Sicilia, şi 
furia sa a ajuns şi mai mare atunci când, după moartea lui Maio- 
rianus, a voit să domnească peste Romanii Occidentali Olybrius î în 

temeiul „căsătoriei acestuia. 

XI (a. 465 d. Chr.) 

“XI, 'Tatian se întoarce dela Vandali fără de ispravă. Constantius rămase 

„mai mult timp în Edessa, regele Parţilor amânând să-l primească în audienţă, 

Subt Leon, împăratul Romanilor,. a fost trimis în deputa- 

ţiune la. Vandali, pentnu Italieni, Tatianus 5), care fusese ridicat 
la rangul de patriciu, iar la Perşi, Constan'ius care era pentru a 
treia oară prefect şi avea pe lângă demnitatea de consul şi pe cea 
de patniciu, Dar Tatianus s'a întors curând de la Vandali, fără de 
aici o iepravă; Genserich neprimind condiţiunile de pace; Constan- 
"tiua însă Tămase mai mult timp la Edessa 4), cetate romană din ve- 
cinătatea' ţării Perşilor, regele Parţilor amânând mereu timpul de 
a-l primi. ia - 

XI (a 465 d. Go) 
*s 

“XI. Constantius' se întâlneşte cu Perozes care purta războiu cu Cunchas, 
regele Hunilor. Inşelăciunea lui Perozea şi răzbunarea lui Cunchas. Rezultatul 
negativ al delegaţiunii. i 

„In sfârşit, regele Perşilor primi în teritoriul său pe delega- 
tul Constantius care, pentru delegaţia sa, rămăsese, după cum am 
spus, mai mult timp la Edessa şi a hotărât să vină la el nu într'u- 
mul din oraşe, ci la frontiera dintre ţara sa şi a Hunilor Cidariţi, 
unde el poposea atunci, fiindcă declarase războui acestora din pri: 

cină că nu i-au adus tributul ce-l fixaseră mai de mult regii Per- 
şilor şi ai. Parţilor, Tatăl regelui Hunilor. a refuzat trimiterea tri- 

  

7 

1)  Honorich, fiu lui Genserich, regele Vandalilor, 
2) Ohybrius, candidat de împărat roman. 

3) Tatianus, patriciu roman. 

-4) Edessa, oraş în: Mesopotamia,
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butului şi, prin aceasta, gi-a luat asupră-gi si războiul şi-l trecuse | 
pe acesta, împreună cu domnia, fiului său. Pergii, obosiţi de lupte 
îndelungate, se gândiră ca printr'o o îngelătorie să curme diferendele 

dintre ei şi de fapt Perozes 2), căci aceasta era numele regelui Per- 
ilor, trimise la Cunchas, regele Hunilor, spunându-i că ar dori să 

încheie cu el pace şi să facă si o alianţă de arme, dându-i de soție 

pe sora sa. Dar, din întâmplare, acesta era foarte, tânăr. şi nu fu- 

- sese tată de 'copii. Primind propunerea luă de soţie nu pe sora 
lui Perozes, ci pe o altă fată, îmbrăcată în haine regale. şi pe care 

i-o trimisese regele Pergilor, anunţându-o că, dacă nu va "descoperi 

nimic din cele plăsmuite, se va bucura de regalitate şi de fericire, . 

iar, dacă va desvăli înşelătoria, va primi ca pedeapsă moartea; 
căci regele Cidariţilor nu va suferi să aibă de soţie o sclavă, în loc de 

una nobilă. Dar Perozes, încheiând în aceste condițiuni pacea cu 

regele Hunilor, nu s'a bucurat mult de înşelătoria sa. Căci femeia, 
luând precauţiuni, ca nu cumva regele să afle dela alţii despre 
originea sa şi să o pedepeească cu o moarte mai rea, dete pe faţă 
grija ei. Cunchas însă şi-a lăudat soţia pentru descoperirea adevă- 

xului, şi a păstnat-o mai departe ca soţie, dar a voit să pedepsească 

pe Perozes pentru îngelăciunea sa. De aceea, s'a prefăcut că poartă 

războiu cu vecinii şi că are nevoie, nu de bărbaţi buni de luptă, 

căci de aceştia avea o mulțime nenumărată, ci de generali cari să 

conducă războiul. Atunci Perozes îi trimise trei sute de nobili din- 

tre cari regele “Cidariţilor pe unii i-a omorât, iar pe alţii, ciungă- 

rindu-i, i-a trimis înapoi lui Porozes, pentru ca să-i arate că ei au 

primit pedeapsă pentru înşelăciunea sa. De aceea, războiul ga a- 

“prins din nou între ei şi luptele au fost îndârjite. De aceea, în Geor- 

gia, — căoi acesta era numele ținutului unde sa întâmplat să-şi aibă 

tabăra Persii, — a primit Perozes pe Constantius, unde tratându-l 

bine l-a concediat, nedând delegaţiunii sale nici un răspuns sigur. 

  

1 Perozes, segele Perşilor.
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E „XI (a. 1857 d. Chr.) 

. XII. “Genserich respinge  condiţiunile de pace. propute prin delegatul 

" Phylarchus şi se pregăteşte de războiu. ” 

Trapăataul Leon a tnimis la Genserich“ pe Phylarchus 1) ca să-l 

_„. înştiințeze despre uirea pe trona lui Anthemius?) şi să-l 
amenințe cu războiu, dacă nu “renunţă la Italia şi la domnia asu- - 

pra acesteia, Vestitorul î însă s'a, întors înapoi, raportându-i că Gen- 

serich nu vrea să se supună poruncii împăratului, ci că se pre- 

găteşte de, răzhoin, fiindcă Romanii din răsărit. ar fi călcat tra- 

tatele: 

+ Sfârşitul istoriei gotice a eofistului Priscus. 

  

1) .PEylarchus vezi D, cap. XIV. p..129. e 
2) Anthemius, împărat roman de „apus, socrul. lui Recimer.
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i EI 

AMBASADELE POPOARELOR CĂTRE ROMANI 

- Din istoria retonuui Priscus 

1 (a. 442 4. Chi.) 
a 

I. Sciţii, pretextând că Romanii au călcat: tratatele, trec peste Dunăre 

şi cuceresc Viminacium. Cetatea Margus le este trădată de episcop. : 

După ce Stai au atacat şi au omorit, cu prilejul adunării 

pentru târg, pe mai mulţi dintre Romani, aceştia au trimis la Sciţi 

o solie care să se plângă pentru cucerirea 'fortăreţelor lor şi pentra 

-mesocotirea tratatelor. Hunii însă răspunseră că au făcut aceasta, 

nu ca să provoace războiu, ci pentru ca să se răzbune; căci episco- 

pul din Margus 2), 'ducându-se în teritoriul lor, le-a: jefuit: ave- 

rile fiscului şi le-a luat tezaurele ce le 'ascunseseră; că, dacă nu i-l 

“predă şi dacă nu le înapoiază şi pe fugari, după cum s'au înţeles .- 

„prin tratate, — căci erau mai mulţi din aceşti fugari: la Romani —, 

le-vor declara războiu. Romanii însă; spunând că acest motiv nu este 

întemeiat, iar. barbarii persistând că ei sunt de bună credinţă şi, în . 

„acelaşi timp, nevoind să intre în judecarea diferendului dintre ei, 

aceştia au pornit cu 'războiu. Trecaură deci peste Dunăre şi produseră 

msi multe stricăciuni cetăților de lângă acest fluviu. Intre aceste 

„cetăţi ei cuprinseră şi Viminacium, - care era o cetate a My- 

siilor din Iliria; .Pe când se petreceau toate acestea, fiindcă unii 

spuneau că episcopul ar trebui predat, pentru. ca să nu 'sufere 1oţi 

Romanii primejdia războiului, din pricina unuia singur, omul bă- 

nuind că va fi predat, &'a ascuns de cei din cetate. si s'a dus ln dus- 

  

1) MargusDobroviţa. NE | 

2). Viminacium-Costolaţ. na e
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mani, făgăduindu-le că le va preda cetatea, dacă regii Sciţilor vor 
voi să fie îndatoritori faţă de el. Aceştia îl asigurară că-l vor trata 

bine, dacă va duce promisiunea la bun sfârşit. După ce şi-au dat 

mâna şi au întărit învoiala prin jurământ, acesta ee întoarse la Ro- 

mani cu o mare mulţime de barbari pe care îi aşeză întrun loc as 

cuns pe malul din faţă şi noaptea, la un semn dat, au ieşit din 
adăpost şi a dat cetatea în mâna duşmanilor. In acest chip, preda 
rea cetăţii Margus a făcut ca eituaţiunea barbarilor | să devie din 
ce în ce mai bună. 

1 (a. 442 d. Cl.) 
Pi i ț 

TE. “Attila cere dela Teodosie să-i se restitue fugarii sciți. Acesta refuzând! , 
- Gevastează teritoriul Foman, „cucereşte - mai multe fortărețe şi atacă cetatea 

" Ratiaria. 

In timpul lui "Teodosie cel Tânăr, Attila, regele Hunilor, du. 
pă ce şi-a sirâns printre ai săi o armată, a scris împăratului o seri- 
oare, în privinţa fugarilor şi a tributului, spunându-i să-i trimea- 
tă cât mai repede cele ce i s'au promis cu ocaziunea războiului; în 
ce priveşte plata tributului să vină la el'o ambasadă cu care să tra- 
teze; dacă însă ar. “tărăgăna lucrurile sau sar pregăiii de războiu, 

„nică el mu! va mai voi eă ţină pe loc mulţimea de Sciţi. Cetind a- 
„cestea,: cei din jurul împăratului spuseră că ei nu vor să predea 
"pe nici un fugar ecit, ci că, împreună cu aceştia, vor purta războiw. 
dar că vor trimite . delegaţi cari să soluţioneze diferendele dintre 
ei. Când îi s'a adus la cunoştinţă lui Attila cele hotărite de Ro- 
mani, înfuriindu-se a devastat teritoriul roman, a dărîmat câteva 

„fortărețe şi a năvălit î în Ratiaria ), un . Oraş foarte mare şi foarte: 
populat. Se 

100 (ae 447 d, Chr) 

"Dl. După dezastrul din Chersonez, Anatolius este “trimis în ambasadă 
la Attila.” Condiţii grele de pace, impuse de Huni. Teodosie ca să. poată. plăti 
tributul impune supușilor săi dări mari. Asimunţii cari rezistaseră până acum 
Hunilor, se supun. 

După lupta din Chersonez, Romanii, prin delegatul lor Ana- i 
tolius, făcură pace cu Hunii, Şi înţelegerea a fost în următoarele 

  

1) Ratiarin, Arciar, lângă Dunăre.
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condițiuni: să li ee înapoieze Hunilor. fugarii, să li ee plătească 

pentru tributul de mai înainte şase mii de libre de aur, iar tributul 

viitor să fie stabilit la două mii o sută libre anual; pentru cap- 

tivii romani cari se vor fi întora în ţara lor, fără să fi plătit preţul 

răscunipărării, eă se plătească o amendă: de douăsprezece monede: 

de aur. Dacă nu s'ar plăti aceasta de cel ce a primit pe captiv, să 

fie restituit fugarul; Romanii să mu mai primească la ei pe nici 

un fugar barbar. Romanii voiau să pară că au primit aceste con- 

diţiuni de bună voie. Dar, de nevoie şi copleşiţi de teama. ce cu- 

„prinsese pe conducători primeau. bucuros orice' condiţii, ori cât 

„de grele ar fi fost, în dorinţa lor de pace şi n'ar fii refuzat nici cel 

mai apăsător tribut. Căci, ei îşi cheltuiau banii lor proprii şi te- 

zaurele regeşti, nu pe ceea ce ar fi trebuit, ci pe spectacole fără 

zost, pe onoruri degarte, în plăceri şi în cisipă de bani pe cari nici 

an om cu minte nu i-ar fi: aruncat, nici măcar dacă ar fi fost 

în belşug, necum aceşti Romani cari neglijaseră până întratâta 

afacerile militare, încât au ajuns să plătească tribut nu. numai 

Sciţilor, dar. şi celorlalţi barbari, vecini cu Romanii. Pentru aceste 

contribuţiuni şi pentru aceşti bani pe cari trebuia să-i trimeată Hu- 

nilor, împăratul a constrâns pe toţi ca să adune, neacordând nici o 

scutire, nici aceloră cari fuseseră 'uşurați din cauza sarcinilor pă-, 

mântului, ca find pentru moment prea grele, nici acelora cari stă- 

pâneau acest pământ din dărnicia împăraţilor, mici acelora cari 

posedau acest pământ în urma vre unei. sentinţe judecătoreşti, Se 

scotea aurul impus şi dela cei ce fuseseră înscrişi în senat, ca ore 

compensă a demnităţii lor, ceeace adusese pentru mulţi o prefu- 

cere a vieţii lor de strălucire. lar banii, impuşi tuturor, se procu- 

zau cu ocări pentru cei cari fuseseră însărcinaţi de împărat cu a- 

ceastă treabă, aşa că cei cari aveau averi moştenite erau siliţi să vân- 

ză în 'piaţă giuvaericalele soțiilor şi mobilele lor. Nenorocirea. a-! 

cestui zăzboiu până întmatâta a cuprins pe Romani că mulţi şi-au 

sfârşit vieaţa, fie prin foame, fie prin ştreangul' legat de gât. Sau 

eleit deci atunci, pentru am scurt timp» tezaurele şi a fost trimis la 

Sciţi: aurul şi' fugarii, căci pentru această treabă sosise Scotta 2 

Pe mulți dintre fugarii cari refuzau să fie predaţi, Romanii: i-au! 

ucis, Intre aceştia erau şi câţiva dintre regii sciți, cari, nevoind să 

lupte: subt Attila, veniseră la Romani. Pe lângă aceste condițiuni 

de pace, Attila a mai poruncit şi Asimunţilor eă-i predea captivii 

  

1) Vezi A! cap, 1. Da i
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ce-i aveau la ei, fie Romani, fie barbari. Asimaus este o fortăreață 
- puternică, nu departe de Iliria, situată în părţile Traciei. Locuitorii 
de, aci pricinuiseră. duşmanilor lor multe neajunsuri; ei nu se a- 

părau între zidurile cetăţii, ci-şi susțineau luptele lor împotriva 

mulțimii nenumărate de Sciţi, în afară de întărituri şi aveau ge- 

nerali de o mare meputaţiune înaintea Sciţilor. Astfel Hunii, pier- 
zând nădejdea' de a cuprinde cetatea lor, o 'părăsiră, Ei însă cutree- 
rând. ţara şi îndepărtându-se de locuinţele: lor, când li se dedea de 

„veste de spioni că duşmanii au. pornit. la prăzi. în. teritoriile Roma- 
nilor, atacându-i pe neaşteptate, le luau prăzile câştigate de ei, căci 

deşi; erau mai puţini, (ca număr, decât duşmanii lor, le erau supe- 
riori în vitejie şi putere. De aceea, Asimunţii au ucis pe foarte 

mulţi Sciţi în acel războiu şi au liberat pe mulţi Romani şi au 

primit pe mulţi fugari de ai duşananilor,. Din această cauză, Attila 
a declarat că nu va.pleca.cu armata şi mu va ratifica nici condiţiu- 
nile de pace, dacă nu-i vor fi predaţi Romanii cari au fugit la Asi: 

munţi 6au nu i se va plăti pentru ei amenda convenită şi dacă nu i 
se vor libera şi barbarii cari au fost luaţi în robie de aceia. Ne a- 
vând ce să replice la acestea nici delegatul Anatolius, nici Yheo- 
dulus, comandantul. armatei din garmizoana Traciei, — căci n'ar 
fi putut să convingă pe barbar, nici să-l abată din hotăririle sale, 
el care era mândru de victorie şi gata să. pună mâinile pe arme, 
iar ei descurajiaţi din cauza dezastrului lor — făcură cunoscut 
Asimunţilor printr'o sorisoare: sau să dea înapoi pe captivii romani, 
cari se refugiaseră la ei, sau să plătească pentru fiecare captiv doi- 
sprezece aurei şi să libereze pe captivii huni. După ce au cetit seri» - 
soarea, răspunseră că Romanii cari au fugit la ei au fost Lăsaţi în 
libertate, iar Sciţii cari au fost prinşi: în războiu, au fost omorîţi 

şi că pe doi îi păstrează captivi, fiindcă şi duşmanii părăand ase- 
diul şi stând câtva timp la pândă, au răplit nişte copii cari păşteau. . 
turmele înaintea întăriturilor 1) şi pe cari, dacă nu-i vor zestitui, . 

„nici eâ; după-legile războiului, nu: vor preda: pe .cei prinşi.. Ace- 
„ stea: epuseră caii 'ce fuseseră trimişi. la Asimunţi şi atât regele Sci- 

ților. cât şi. comandamţii romani au' găsit! cu câle să fie căutaţi 'co- 
piii, de cari Asimunţii spuneau că au fost răpiți. - - 

Dar, negăsindu-se nimenea, au fost liberaţi barbarii prinşi d 
Asimunţi, Sciţii. dându-și: cuvântul de onoare că. soeşti 'copii nu 

a a: 

  

. 2 a ; ' 

1) Deşi erau vremuri de războiu, totuşi păstorii romani îşi păşteau tur. mele în apropierea întăriturilor cetăților lor, . LE 
7
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ee găsesc la ei. Pe de altă parte, Asimunţii declarară, subt prestare 
de jurământ, că Romanii cari. au fost fugari la ei, au fost puşi în 

libertate, deşi mai sunt mulţi până acum la ei. Căci nu socotesc 

a-şi fi călcat jurământul, dacă pot numai! să scape pe. ai lor. 

- IV (a. 7 d. Chr.) 

TV. Attila, spre a-şi îmbogăţi. prietinii, trimetea ambasade peste ambasa. 

IV, Attila, spre aşi îmbogăţi ptietinii, trimitea ambasade peste ambasa-. 

Romanii sunt hărţuiţi în lupte de Parţi, Vandaţi, Isauri şi Saraceni. 

După ce s'a încheiat pacea, Attila « a irimia iarăşi o deputa- 

țiune la Romanii Oriental: ca să reclame pe fugari. Romanii însă, 

după ce primeau pe delegaţi şi după ce îi încărcau cu numeroase 

daruri, îi trimiteau înapoi spunând că 'au. la ci fugari. Attila tri. 

mitea atunci din nou o altă deputaţiune! Incărcând-o de bani şi 

pe aceasta, apărea în urmă a treia deputaţiune. şi a patra, „Căci. 

Attila, luând în bătaie de. joc dărnicia Romanilor, la care ci Te- 
curgeau cu evlavie, numai si numai să nu calce barbarii trata 

tul de pace, pe cine voia să îmbogăţească din rudele sale, îl trimi- 

1ea la ei, născocind noi motive si plăzmuind noi pretexte. Xar Ro 

manii se supuneau tuturor : pretențiilor lui şi-i împlineau toate. 

poruncile ca unui stăpân, după placul lui. Căci Romanii aveau mo- 

„five nu mumai de a fugi: de războiul cu Attila, ci se temeau şi de 
Parţi, cari se pregăteau de luptă şi de Vandali cari pustiau ţinutu- 

vile maritime şi de Isaurii cari făceau jafuri şi de Saraceni cari prin 

incursiunile lor devastau zegiunile” din Orient şi de popoarele din 

„ Etiopia cari se zevoltaseră. De aceea, înfrânți ca moral, căutau să. 

se'apropie de Atfila, î iar, faţă. de celelalte ) popoare, încercau să ze 
zis», strângând oştiri şi alegând generali. Si | 

E v fa. 248 d. Chr.) 

V. Scitul Edecon vestește pe Teodosiu despre cererea Îmi Attila de ai 

restitui fugarii, Eunucul C Chrysaphius caută să convingă pe Edecon să suprin:e 

pe Attila, Teodosie arimite în . ambasadă la Auila pe Maximin. 

gi sosi din nou în: n ambasadă Edocon, 1 um bărbat sait care să- 

vârgise mai, multe fapte. mari în războiu, însoţit de” Orestes: care, 

fiind: de-neam roman, locuia în ţinutul Paeonian de: lângă fluviul: 

Sava ce aparţinea: acum. barbarului, în baza tratatului încheiat” cu.
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Aetius, comandantul Romanilor din apus. Acest Edecon, intrând 
în palat, dete împăratului din partea lui Attila scrisoarea prin care 
acuza pe Romani pentru fugari, pentru cari ameninţa că va recurge 
la arme, dacă nu îi se vor da înapoi, şi dacă Romanii nu vor înceta 
de a mai cultiva pământurile pe cari el le-a cucerit cu spada. Ace» 
ste pământuri se întindeau de-alungul Dunării dela Paeoni până 

la Novae-Sistov, iar în lăţime o cale de cinoi zile. Şi târgul. nu voia 
să se mai ţină, ca mai înainte, pe malul Dunării, ci la Naiseae 
'Niş 1), care fiind dărîmat de el, devenise frontieră între ţara Sciţi- 
lor şi cea a Romanilor, la o depărtare de fluviul Dunărea, cale de 
cinci zile pentru un om iute de picior. Şi a dat ordin Attila să vie 
la el spre a discuta diferendele dintre ei gi delegaţii, dar nu din 
orice fel de oameni, ci dintre consularii iluştri, pe cani dacă, din 

„_precauţiune, nu i-ar trimite, se va duce el însuşi la Serdica spre 
a-i primi. După ce sa citit împăratului această scrisoare şi după ce 
Edecon a plecat, împreună cu Bigila care avea să tălmăcească îm- 
păratului din gură ceea ce voia să-i spună Attila, când ei au ajuns 
şi pe la celelalte palate, au sosit în faţa celui al lui Chrysaphius, pă- 
tarul împăratului, care avea o mare trecere şi a început să admire 
strălucirea caselor împărăteşti. Bigila însă, după ce barbarul a apu- : 
cat să vorbească cu Chrysaphius, tălmăcindu-i i-a spus că Edecon a 
lăudat mult palatele împărăteşti şi că el feziceşte mult pe Romani 
din cauza bogățiilor lor. Atunci. Chrysaphius zise lui Edecon că 
si el ar putea să fie stăpânul unor astfel de palate cu acoperișuri 
ce strălucesc de aur, dacă ar voi să părăsească pe Sciţi şi dacă ar voi 
să vie la Romani. Dar Edecon răspunse că nu se cade ca un sclav să. 
facă astfel de fapte, fără de voia. stăpânului său. Atunci eunucul 
l-a întrebat, dacă are intrare liberă la Attila şi dacă are trecere 
la Sciţi. Edecon răspunse că e rudă cu Attila şi că lui, împreună cu 
câţiva fruntaşi, îi Sa încredinţat paza regelui, având să facă. pe rând 
fiecare dintre ei paza cu armele în mâini. Eunucul atunci zise 

„că dacă şi-ar da cuvântul, subt prestare de jurământ, o mare feri- 
 cire are să-l aştepte: dar că e nevoie să trateze în linişte, Aceasta 

  

„1 Asupra asediului oraşului Naissus din 441 ni sa păstrat o descriere destul de amănunţită întrun fragment ce se atribuie istoricului Priscus, Vezi Fragm. hist. Graec, V, p. 25. In acest fragment se aminteşte, între altele, şi 
faptul că s'ar fi născut aci împăratul Constantin cel Mara, : : 

In acelaşi loc ni se vorbeşte şi despre asediul oraşului Novidunum, azi Novigrad, din Pannonia, de lângă râul Culpa, oraş care nu trebuie confundat cu 
Noviodunum.Isaccea, din Moesia Inferioară, F rag, hist, Graec. V p, 24,
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ar putea avea loc, dacă ar voi să vină la masă la el, fără de Oreste 

şi de ceilalți tovarăzi din deputațiune.. Promiţându-i că va urma 

futocmai, sosi în timpul mesii la eunuc şi prin tălmaciul Bigila 

îccheiară învoiala gi făcură jurământ, pe deoparte ca. eunucul 

să lucreze aşa fel ca lui Edecon să nu i se întâmple nici un rău, ci 

numai bine, iar pe. de altă parte ca Edecon să nu denunțe nimic 

din cele ce îi sau încredinţat, chiar dacă n'ar voi să aducă la în- 

deplinire înţelegerea lor. Atunci eunucul spune lui Edecon că 

dacă, ducându-se în Scitia, ar suprima pe Attila şi ar veni la Mo- - 

mani, va avea eă trăiască o vieaţă fericită şi plină de belşug. Ede- 

con i-a făgăduit aceasta şi i-a spus totdeodată că ar avea nevoie de 

bani, nu de' mulţi, ci de cincizeci de libre de aur pe cari să-i îm- 

partă oamenilor cari au să-l ajute cu devotament în îndeplinirea 

acestei afaceri, Exmucul făgăduindu-i că-i va da banii numai de-. | | 

cât, barbarul spuse că el trebuie mai în'âi să fie concediat, pentru 

“ca să raporteze lui Attila, în privinţa misiunii lor, şi să trimeaţă . 

împreună cu el şi pe Bigila, care să primească «dela Attila răspun- 

sul în privinţa fugarilor. Tot prin el îl va înştiinţa şi de bani şi de 

“felul cum să-i fie trimişi. Căci, îndată ce se va fi întors, Attila îl va 

descoase, pe el ca şi pe ceilalţi, ce daruri şi cât de mari daruri au 

primit dela Romani 'si: aceasta nu se cuvine să o ascunză faţă de 

tovarăşi. Eunucul a găsit că barbarul are 'dreptate şi, alăturân- 

du-se la părerea lui, l-a concediat de la masă şi a raportat împăra- 

tului despre această învoială. Aceasta, trimițând după - Matialius 

care îndeplinea funcțiunea de magistru al oficiilor 1), î-a comunicat 

înţelegerea făcută cu barbar. Căci era necesar ca aceasta să fie 

comunicată şi magistratului, fiindcă magistratul participă la toate 

consiliile împăratului, căci în grija lui se găsesc toți secretarii, 

toţi finterpreţii şi soldaţii, în paza cărora este palatul. Împăratul 

însă şi Martialiue, fiind consultaţi în această afacere, au găsit de 

cuviință să trimmeată în ambasadă la Attila ma mumai pe Bigila» dar 

si pe Maximin, i 

VI (2.409 d. Ch.) ... 

VL Attila trimite la Constantinopol o ambasadă formată din Oreste şi 

Esla, cari să ceară predarea lui Chrysaphius, autorul conspiraţiunii. Chrysaphius 

este 'reclamat în acelaşi Viop şi de Zenon. e „i 

Bigila fiind dovedit că a întins curse ui Astila, acesta, după 

ce î-a luat cele o sută de libre de aur, aduse din partea eunucului. 

1) Magister officionum avea rolul unui ministru de finanţe 'de astăzi.
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-Chrysaphius, a trimis repede la Constantinopol pe Oreates şi pe 
Bigila (fiul) poruncind lui Orestes oa purtând la gât puuga în 
"care Bigila băgase aurul: de dat lui Edecon, să meargă înaintea 
împăratului şi după ce îi va fi arătat punga, să întrebe pe eunuc, dacă 
o cunoaşte. Iar Esla să-i spună din gură că Teodosie este fiul unui 
părinte de neam nobil, dar:că şi el (Attila) e fiu de nobil şi că 
tatăl său, Mundiuchus, 'nobleţa moştenită a păstrat-o; dar că Teo- 
dosie a decăzut din această: nobleţă, ajungând să-i fie sclav, de oa- 
rece îi plăteşte tribut. De aceea, nu se cade ca 'unuia mai bun ca el 
şi pe :care soartea îi l-a dat ca stăpân să-i întindă întrascuns curse, 
întocmai ca un sclav de rând şi că nu va înceta 'de a-l învinovăţi 
până ce nui va fi trimis pe eunuc ca să-l pedepsească. Cu acesle însărcinări ajunseră ei la Constantinopol. S'a întâmplat însă ca în acelaşi timp Chrysaphius să fie reclamat si de Zenon. Căci Maximin 

"anunţase că Attila a spus că împăratul ar fi trebuit să-şi ţie cu- vântul şi să dea lui Constantius soția care, fără de voia împăratului, 
nici de cum nu putea să se amărite cu un altul, căci sau ar fi tre. buit să-şi primească pedeapsa cel ce ar fi îndrăznit să o facă, sau că împăratul a căzut până întratâta, încât să mu-şi poată stăpâni | supușii, În contra cărora dacă ar voi să lupte, ar fi gata aă-i dea a. jutor. Teodosie nu şi-a arătat supărarea, dar a 'confiscat averea fetii, 

VII (a. 450 d. Chr) 

_VIL. Attila trimite. delegaţi la Valentinian cari să reclame pe Honoria ce-i fiisese promisă ca soţie. O altă ambasadă e trimisă la împăratul Marcian, la Constantinopol, pentru plata - tributului, Ambele ambasade întorcându-se fără. ispravă, Attila se pregăteşte de războiu. . . 
y 

„Când i s'a adus vestea lui Attila că după moartea lui Teodosie, a ajuns, la domnia. Romanilor Orientali; -Marcianus si 'când îi a făcut cunoscut cele. ce se întâmplase cu Honoria, a trimis o deputaţiune la împăratul Romanilor Occidentali ca să i'se spună - că nu &'a făcut nici-o greşală din partea Honoriei 1) ce-i fusese des- tinată ca soţie şi că el îi va da ajutor, dacă nu i se. va încredința ei. „sceptrul împărăției. Şi a trimis şi la Romanii Orientali pentru tri: A NI 

  

1) Henoria, eora lui : Valentinian al III, declarată Augusta, exilată pen- . tru purtările ei şi-a trimis lui. Attila inelul, fie.spre a-l chema în ajutor, fie, -după cum o interpreta Attila, ca săă fie soţie. A fost arestată şi în urmă tri. measă ln Teodosie. II, a. ae
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buturile stabilite. Dar, din ambele părţi, ambasadele s'au întors fără. - 
de rezultat;. căci cel din fruntea. imperiului -din. apus. răspunse că 
nu este posibil ca Honoria să-l ia de bărbat, fiind acum măritată cu 

ah bărbat. In' acelaşi timp îi se spuse că ei nu i se cuvine nici de- 

cum sceptrul, fiindcă domnia la Romani € se dă bărbaţilor, nu femei. | 

lor. lar cei ce se găseau în răsărit ziseră că nu admit plata tributu- 

lui pe care-l stabilise Teodosie, Dacă însă va sta liniştit, îi.se -va 
„da daruri; dacă îi ameninţă cu războiu, îi va opune arme şi băr- 

baţi mu mai prejos decât puterea lui. El:s6 găsea la îndoială şi nu 

stiea pe ce cale să apuce mai întâi. In cele din urmă îi se păru că e | 

mai bine să pornească la -războiu şi să se lupte în apus 1), lupta a- 
vând să o dea nu numai cu Italicii, ci şi cu Goţii şi cu Franoii; î împo-  * 

triva celor din Italia pentru ca că ia pe: “Honoria cu toate ' bogăţiile 

«ei, împotriva Goţilor pentru ca să facă pe placul | lui Genserich.: 
r 

FIII (a. 50 d-Chr:) e 

VIII. Cauza războiului dintre Attila şi Actius. Nouă deputajiune din . 

„partea lui Attila la Roma, cerând de 'soţic. pe Honoria ce-i fusese promisă. 

Refuzul Romanilor şi pregătirile lui Actila, | , 

Attila a găsit ca pretext, de a începe războiul împotriva Fean: 

cilor, moartea regelui acestora şi cearta pentru domnie a fiilor lui; . 

atunci cel mai mare găsi cu cale să ceară ajutorul lui „Attila, ce] 

„mai. mic însă pe cel al lui Aetius. Pe cel mic îl. văzui în 'deputaţiu- 

"ne la Roima, un băiat nedându-i încă barba şi cu părul bălaiu -â 

cădea în bucle mari pe umeri. Aetius după ce l-a adoptat ca fiu, 

încărcându-l cu nenumărate daruri, atât el cât şi împăratul, îl.con: 

'cediă, făcându-şi-l prieten şi aliat, De aceea, Attila hotărât să încea- 

pă războiul, a trimis din nou delegaţi în Italia cari să ceară să i 

se dea pe Honoria; căci ea îi fusese destinată ca soţie, făcând” dova- 

dă. despre. aceasta. cu inelul cei. fusese expedia: « de ea şi pe care 

  

  

v Jordanes, „0p- cite, cap. 42: ne' spune «Cu toate că gândurile sale î 

împingeau pe Attila să pornoască împotriva Romei, prietinii săi; după cum ne 

spune istoricul Priscus, îl abătură dela acest plan, nu doar din interes pentru - 

cetatea căreia ei îi erau duşmani, ci aducându-i înainte exemplul lui Alaric, 

regele de odinioară al "Vizigoţilor, t temându-se ca să nu aibă şi regele lor 

soarta acestui principe, care, după cuprinderea Romei.n'a. mai supavieţuit mult 

timp, ci a părăsit în curând, după, triumflul său, această lume» Cf. Chron. Pasch. . 

581, ed. Bonn: Despre acest războiu a scris prea înşeleptul Priseus din ._- 

Iearia: Ea Lu . E
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„îi trimise ca să-l arate. In acelaşi timp, cerea ca Valentinian săi 
„cedeze lui jumătate din împărăție, fiindcă si Honoria trebuia să 
primească o parte din domnie dela părintele ei şi care parie i-a 
fost răpită de lăcomia fratelui ei. Dar, deoarece Romanii Occidental; 
“pezsistau în părerea lor de mai înainte, nu sa dat ascultare cere- 
zilor lui Attila. Acesta începu pregătiri mai. mari, strângându-şi 
toată mulţimea gata de luptă. 

: ZX (a. 452 d. Chr.) 

IX. Attila după ce a pustiit Italia sa întors acasă și a început să ame 
ninţe cu războiu pe Romanii Orientali. . “ 

Attila, după ce a pustiit Italia, &a întors acasă si a anunţat 
că va porni cu războiu împotriva împăraților Romanilor Orientali, 
fiindcă nu i s'a plătit tributul fixat de Teodosie, 

X (a. 453 d. Chr.) 

X. Ardaburius poartă războiu cu Saracenii, Maximin şi Priscus îl în- 
„tâinesc tratând condiţiile de pace. |. îi 

Ardaburius 1), fiul lui Aspar, sa luptat cu succes la Damasc 
împotriva Saracenilor. Când a ajuns acolo. comandantuj. Maximin, 
împreună cu scriitorul Priscus, întâlniră pe Arbadurius tratând ca 
delegat în privinţa păcii,. 

- 
1. 

  

1) Ardaburius, fiul lui Aspar; pe tatăl generalului roman  Aspar, . îl „chema tot Ardaburius. Asupra lui Ardaburius cetim în Lexiconul lui Suidas următoarele: «Ardaburius, fiul lui Aspar, om distins ca suflet şi care, ca un viteaz, a alungat pe barbarii. ce jefuiseră de mai multe ori “Tracia, a fost făcut 
de împăratul Marcian, ca. recompensă pentru vitejia. sa, prefect al armatelor de Orient. Dar, ajungând într'o epocă: de pace, generalul, în această demni. 
tate a sa, a început să se dedea la o vieață de trândăvic, la o vieaţă ugu- ratică şi de desfrâu. Căci îi plăceau comedianţii şi aaltimbancii şi tot felul de histrioni şi zile întregi şi” le petrecea în distracţii: urâte, neglijând “cu totul faptele ce 'duc la glorie, Marcian, deşi era un împărat foarte “bun, a murit . în curând, iar Aspar, prin puterea ea, ia ales ca urmaş pe Leon>
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XI (a. 453d. Chr.) 

XI. Maximin, plecând împreună cu Priscus în Thebaida din Egipt, în- 

cheie pace'cu Blemmyenii şi Nubazii. Pacea este călcată odată cu moartea lui 

Maximin. ” - ! 

_ Blemmyenii şi Nubazii 1) după ce au fost învinşi de Romani, . 

a sosit la Maximin o deputaţiune din partea ambelor popoare, vo- 

înd să înceapă tratative de pace, şi apuseră că ei vor păstra pacea 

cât timp Maximin va rămânea în regiunea 'Thebanilor. Acesta ratu- 

zând pentru moment să încheie un tratat cu ei, îi comunicară că atât 

timp cât va trăi el, nu vor mai ridica armele. Cum nici cu aceasta 

a doua solie n'a stat de vorbă, se făcu un armistițiu pentru o sută 

de ani. In aceasră învoială s'a căzut de acord ca prizonierii romani 

să fie eliberaţi fără de preţ de răscumpărare, fie că aceştia fuseseră 

prinşi atunci, fie în vrun atac de mai înainte; iar vitele, cele luate 

atunci, să fie date înapoi, iar pentru cele consumate să se plătească 

preţul; să dea obstatici din familiile nobile pentru asigurarea tra- 

' 1atelor; să le rămână liberă, după vechia lor lege, trecerea la templul 

Isidei 2), Egiptenii având în grija lor bărcile de pe fluviu în care 

fiind aşezată statuia zeiţei să fie transportată. Căci în'r'un anumit 

timp al anului barbarii ) dua acasă statuia, apoi iarăşi după ce 

le-a făcut oracole, o duc din nou în insulă. Invoiala. aceasta Ma: 

ximin a găsit cu cale că e bine să fie afişată în templul dela Phi- 

lae 4) şi au fost trimişi aci mai mulţi oameni. Au luat parte şi dir- 

  

- 3) Blemmyenii și Nubazii, Iordanes, De regnorum ac temporum succese 

sione liber, cap. XIV ne spune: Impăratul Marcian a adus la tăcere: amenin- 

ţările lui Attila, a înăbusit “prin ' Florus, procuratorul cetăţii Alexandria, pa 

Nomazi (Nubac, Nobatae) şi pe Blemmyeni cari porniseră din Etiopia şi-i 

îndepărtă dela hotarele romane şi înainte de a-şi da sufletul a avut mulţumirea 

să afle despre .moartea lui Attila şi a lui Zeno Isaurul. | - 

Despre moartea lui, Attila, Jordanes,: op. cit., cap. 49, bazându.se pe ară. . 

tările lui Prigcus ne spune: «Divinitatea s'a arătat în somn lui Marcian, îm- 

păratul Romanilor din răsărit, airuia un duşman atât de grozav îi inspira 

griji serioase şi „i-a arătat în miezul nopţii arcul lui Attila rupt în două, ca 

şi cum poporul întreg. al .Hunilor.avea să sufere această lovitură. . Priscus no 

raportează despre acest fapt după mărturii ce nu se pot contesta>, | .. : 

„Felul morţii lui Attila şi cauza morţii lui ne-o arată lordanes în acelaşi 

„pasagiu tot după arătările: lui Priscus. PR 

2) Isis şi Osiris erau principalii zei ai Eşiptenilor. 

3) .Barbarii, adică Egiptenii. - 

4) Philae, o insulă în Nil.
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tre Blemmyeni, gi dintre Nubazi oameni cari au depus în insulă tra- 
tatul. După ce Sa transcris tratatul şi după ce Gâu adus obstaticii, 
— erau între aceştia şi din aceia cari au domnit şi din fiii domni- 

torilor, ceea ce nu s'a mai întâmplat nici odată în acest războiu 

până acum, căci niciodată fiii Blemmyenilor şi Nubazilor nau. fost 
obstatici la Romani. — Maximin, fiindcă nu şi-a îngrijit trupul, 

"a îmbolnăvit şi a murit. Barbarii aflând despre sfârşitul lui Ma- 

ximin,” îşi luară înapoi cu forţa pe “oBstatici si invadând! regiunea 
au pustiit-o 2%). N 

E “XII (a. 456 d. Chr. ) : 

XII. Gobazes trimite o. ambasadă la Romani. Se încheie . pacea cu cl 
în condițiunile pe! cari Euphemius le-a indicat Înpăratului Mareian.. 

“Gobazes 1). a timis o deputaiune la Romani. Aceştia 1 Tăs- 
punseră. delegaților trimişi de: Gobazes că nu vor. înceta războiul, 
decât dacă sau Gobazes însuşi va fi părăsit: domnia sau 0 va fi 
luat pe cea a fiului său. Căci, după vechea lege a tării nu este 

  

4) Asupra evenimentelor petrecute în Egipt în acest am, Priscus ne mai dă ur. 
 mătoarele informaţiuni înt”unul din fragmentele! sale în Evagrius, Hist. Eccles. Il. 
5: Proterius este ales episcop al Alexandrinilor cu votul comun al adunării întregi. 
Dar, după ce şi-a ocupat scaunul, s'a niiscut în oraş, agitat de două păreri, o: mare 
şi urîtă rezvrătire. Căci unii, după cum se întâmplă în astfel de împrejurări, ce- 
reau pe " Dioscorus, alţii dimpotrivă susțineau cu îndârjire. pe Proterius, aşa 
că din această pricină se iscară multe lucruri uzite, De aceea, ne povesteşte 

„retorul Priscus, ajungând tocmai atunci din provincia "Theba la Alexandria, a 
văzut poporul îndreptându-se împotriva magistraţilor şi că puterea armată, voind 
să împiedice” mişcarea, aceştia au început să arunce tu. pietre. Soldaţii Sau 

! retras atunci în templul de odinioară al lui Serapis, iar poporul alergând după 
„ci i-a asediat înlăuntru 'şi - i-a dat foc de vii. Când împăratul a aflat despre 
aceasta, a” trimis ucolo două mii de soldaţi, recrutaţi de curând şi aceştia având 
vântul favorabil, au fost împinşi într'akolo «şi după şapte zile au ajuns în 
marea cetate a Alexandrinilor. Dar, atunci, soldaţii : având o purtare scanda. 
loasă fâţă de femeile şi fetele. Alexandif Tinilor, s'au petrecut lucruri cu mult 
mai. urîte decât: cele de mai înainte. In. cele din urmă însă poporul adunat 
în circ a rugat pe Florus, comandantul forţelor militare ale Egiptului şi. care 
conducea în acelaşi timp şi treburile politice ale 'cetăţii, să le redea „aprovi- 
zionarea cu grâu care li se sistase, şi băile şi spectacolele şi toate” câte li se 
tăiase, din cauza dezordinelor făcute de ci. Şi astfel “Florus, la îndemnul - său (al , 
lui. Priscus), apărând înaintea poporului, i-a făcut făeădueli şi Tăscoala se 
potoli în scurt timp. 

„:1)"Gobazes, rege în Colehis.' 
. a.
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permis să domnească în acelaşi timp doi înşi. Astfel, peste Colchida 

trebuie să domnească numai unul din doi: sau Gobazes sau fiul ace. 
etuia şi numai subt această condiţie vor înceta războiul. La aceasta 

îl sfătuise pe împărat Euphemius 1), un bărbat care obținuse dem- 

mitatea de magistru al afacerilor şi care, prin priceperea şi talentul 
său de vorbă, având o mare trecere, administra afacerile împăra- 

tului Marcian şi ajunsese sfetnicul celor. mai multe şi mai bune 
“planuri ale acestuia. El a primit de consilier al prevederilor asupra 

domniei şi pe scriitorul Priscus, Dându-i-se alegerea, Gobazes a ho- 

" tărât să lase domnia fiului său, iar el a depus insigniile domniei, 

A trimis, în acelaşi timp, delegaţi la împăratul roman spre a-i spune 
că, fiind acum un singur domn peste Colchida, m'ar:mai trebui 

„să fie atât de supărat, încât să ridice armele. Împăratul dete ordin 

ca el să vie în teritoriul roman şi să dea socoteală pentru cele ce el 

hotăriîse să facă. Acesta n'a refuzat să vie, însă ceru ca Dionysius, . 

care fusese trimis odinioară în Colchida la. Gobazes în cestiuneu ne- 

" înțelegerilor lor, să dea garanţie că nu va avea să dea de nici o pri- 

mejdie. Deci Dionysius a fost trimis în Colchida şi se înţeleseră - 
în privinţa tuturor diferendelor lor. .. 

1. 

> + 

memo aie 

n XIII (a. 460 d. Chr) 

XIII. Majorianus se uneşte cu. Goţii -din.. Gallia. Hotărăsc să treacă cu 

războiul în Africa în contra lui Genserich. 

Goţii din Gallia 2). cari îricheiaseră alianță cu Romanii au zu» 

„pus lui Maiorianus, împăratul Romanilor “Occidentali, popoarele 

' cari locuiau în ţara acestuia, pe unele .cu arma, pe altele coavin- 

+ gându-le cu vorba. Şi a încercat să treacă şi în Libia cu mari forţe, 

strângând. o armată de aproape trei sute de; corăbii. Regele Van- 

dalilor însă a trimis la el mai întâi o deputaţiune, dorind să des 

lege prin bună învoială neînțelegerile dintre ei. Nereuşind în acea- 

'sta, a pustiit ţara Mauritanilor, unde trebuiau să ajungă trupele 

navale ale lui Maiorianus, făcând jafuri şi infectând şi apele. -- 
4 

  

1) Euphemius, vezi Introducerea, p. 19... : a 

_2) Goţii din Gallia erau federaţi. | i _
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XIV (a. 463 d. Chr.) 

XIV. Romanii Occidentali, temându-se de Marcellin şi de Vandali, aleargă” 
la intervenţia împăratului Leon. Delegatul lui Leon îndeamnă pe Marcelliu să 

nu pornească războiu - împotriva Romanilor.- Genserich ameninţă. Pustieşte Si- 

cilia şi Italia. Deputaţiunea Saragurilor, Urogilor şi Onogurilor la împăratul 

Leon. Da E Ie : 

Romanii din apus au început'să se teamă de Marcellinus?), 

ca mu cumva acesta înmulţindu-şi trupele să pornească şi împotriva. 

“lor cu războiu.. Căci afacerile romane erau cam încurcate, amenin- 

țându-i pe de. o parte Vandalii, iar pe de altă parte Aegidius2). 
Acesta era însă un bărbat din Gallia Oceidentală care luptase ală- 
turi de Maiorianus şi avea pe lângă sine multă armată şi era supâ-: 
Tat pa Romani pentru omorul împăratului. Dar dela războiul în: 
contra Italienilor l-au abătut pentru moment neînțelegerile cu Go- 

“ţii din Gallia .Căci ivindu-se între ei o discuţie pentru teritoriul 
învecinat, Aegidius s'a luptat vitejeşte împotriva lor şi a săvârşit fap- 
te demne de un mare erou. Din cauza acestor întâmplări Romanii 
Occidentali au trimis o deputaţiune la Romanii Orientali, pentru 
ca să-şi atragă de partea lor şi pe Marcelkinus şi pe Vandali. Phy- 
larchus2) a fost trimis întâi la Marcellinus pe care îl convinse: 
să nu pornească 'cu războiu împotriva Romanilor; ducându-se apoi 
la Vandali a întors acasă fără de rezultat; căci Genserich a ame- 
ninţat că nu va înceta. războiul altfel, decât dacă îi va da averea 
lui Valentinian şi a lui Aetius. Fiindcă, zicea el, că şi din partea 
Romanilor Orientali. şi-a primit partea din averea „lui . Valentinian, 
în numele Eudochiei, care se căsătorise au fiul său Honorich 1). Şi 
acest pretext de războiu îl invoca în fiecare an. De aceea, îndată ce 
s'a: făcut primăvară, Gensenich cu o trupă bine înarmată începu să 
invadeze Sicilia şi Italia, Cetățile, în oari s'a întâmplat să fie gar- 
nizoane subt arme, le-a cucerit. nu tu uşurinţă, regiunile însă pe 
cari le-a găsit lipsite de trupe le-a pustiit şi lea nimicit. Căci Ita- 
lienii nu puteau să apere toate localităţile expuse Vandalilor, fiind. . 

„că erau atacați. deodată de, mai, mulți dusmani şi nu aveau forţe 

  

1) Marcellinus, general roman, 
tea lui Maiorianus. „ - 

2) Acgidius, magister militum, în Gallia; 
3) Phylarchus, delegat roman pe lârigă Marcellinus. - 4) Honorich, fiul Genserich, şi soțul Eudochiei. 

compețitor la domnia Romei după moar.



1 

„navale. Pe acestea cerându-le dela Românii din răsărit, nu le-au 

primit din cauza tratatului ce aceştia încheiaseră cu Genserich. Ast- 
fel divizarea domniei a fost spre marea nenorocire a Romanilor 

Occidentali, a Da | ir 
Cam în acelaşi timp, trimiseră ambasade la Romanii din răsă- 

rit şi Saragurii, Urogii şi Onogtirii:) popoare gonite din: sălagurile lor 

de acasă, fiind î împinşi prin lupte de Sabiri 2) pe cari îi alungaseră - 

Avarii, aceştia înşişi dislocaţi de popoarele ce locuiau pe coasta Ocea- .. 

nului. Aceştia din urmă îşi părăsiseră țara din cauza ceţii ce se ridi- : 

case de vaporii din mare şi din cauza ivirii a o mulţime de grifoni. 

Despre aceştia se spunea că nu vor dispărea înainte de a îi înghiţit 

întregul neam omeneec. Goniţi din aceste pricini, ei'au năvălit în” 
ţările învecinate şi cei ce nu puteau rezista năvălitorilor mai pa 
termici decât ei, plecau în altă parte, ca bunăoară Saragurii cari por- 
nind în căutarea unui nou teritoriu ajunseră la Hunii Acatiri şi, 
dând mai multe lupte cu -aceştia, îi biruiră şi. ajunseră până la Ro- 
mani, dorind să găsească la aceştia o alianță. De aceea împăratul 
primi bine delegaţia lor şi îi concediă, după ce le-a dat daruri, 

XV (a. 464 d. Chr) 

“XV. Romanii Occidentali cer dela împăratul “Leon ca să intervină să FR 
împace pe Vandali. Perozes, megele Perşilor, se plânge că fugarii perşi sunt. 

primiţi de Leon şi că Magii sunt împedicaţi dela cultul lor, Cere ani spre 

a :purta războiul împotriva Hunilor Cidariţi, Leon trimite la Perşi pe Cons: 
tantius, la Vandali pe Tatian ca "delegaţi. ! 

Pe când popoarele, migrătoare se găseau în Drient în revoltă 
împotriva Romanilor, ne-a sosit dela Italieni o ambasadă cara ne-a 
spus că ei nu vor putea rezista, dacă nu se va încheia pace cu Van- 
dalii. A sosit o ambasadă şi dela regele. Perşilor care se plângea 
că mulți fugari au venit dela popoarele lor la Romani si că Magii *), 
cari locuese din tiapuri străvechi în teritoriul roman sunt îni- | 
pedicaţi din obiceiurile lor părintegti, din datinile lor gi dela cere- 
moniile lor religioase şi “sunt opriţi, pe nedrept, şi de a ce aduna 
să aprindă după vechiul lor obiceiu focul ce se „pmumeşte de ei ne- 

  

1) Saragurii, Uzogii şi Onsgurii sunt barbari din Asia, zoniţi de Hunt. 

2) Sabirii erau un trib hun; se mai numesc 'şi Abiri, . 

3) Magii erau împrăștiați în. întreaga. provincie a Capadociei. ş şi erau 

colonişti de ai Mezilor din Persia.



stins. Şi mai adăugau. că ar trebui « ca. Romanii: să aihă gprije si de 

fortăreaţa Iuroipach 1) situată la porţile Caspice, să facă cheltueli de 

bani sau cel puţin să trimeată soldaţi pentru întărirea gărzii, pen-“ 

"ru ca să nu fie numai ei apăsați de cheltueli şi de paza “fortăreţii. 

"Dacă însă sar desinteresa de aceasta, ar invada popoarele înveci-. 

ate, mu numai în ţara Pezşilor, dar şi în teritoriul Romanilor, Şi. 

mai spuseră că ar trebui să fie ajutaţi cu bani şi în războiul impo- - 

triva Hunilor Cidariţi 5). Căci din aceasta ar. trage folos nu numai" 

ei, ca învingători, de a nu se apropia acele popoare, ci şi împărăţia 

„romanii de anu veni la ei. Romanii răspunseră că vor trimite pen- 
tru toate acestea delegaţii cari, să discute cu regele Parţilor, De . 

altfel, la ei mu se găsesc fugari şi nici Magii nu sunt turburaţi în . 
ceremoniile lor. Jar dacă au luat asupra lor paza fortărdţii Juroi: 

pach şi zăzboiul împotriva Hunilor, nu e cu cale să ceară bani dela 

Romani. La Vandali a. fost trimis ca delegat pentru Italieni Tatia- 
“ nus?), ridicat la demnitat ea de patrician, la Perşi: însă Constan: 

tius 4), care fusese prefect al cetăţii, pentru a treia oară, înălţat la Is 
demnitatea de consul si patrician. . 

„ 

XI (a. 166 « a. Cr). E 

| XVI. Gobazes, venind îrapreună ; bai Dionşeius la Constantinopol este; 
o. bine primit de împăratul Leon: | 

După incediul “oraşului :) “atu timpul lui Leca, a venit la. 
Constantinopol, împreună cu Dionysius, Gobazes c), îmbrăcat în stolă 
persană, şi înconjurat, după obiceiul Mezilor, de o ceată de sate- 

. iţi; Cei dela curtea împăratului cari îl primiră, la început, l-au da-.. 
jenit pentru gustul său de a umbla după inovaţiuni, nai apoi însă 

"îl tratară bine şi apoi i-au dat drumul. Căci Gobazes i-a câştigat 
măgulindu-i cu vorba şi prin faptul e că purta ostentativ incinte 
creştinilor, ” 

  

1 Juroipach—Viriparach. sau Viraparach; cavântul ar fi format din | 
„barach, casă și viram ruină. Cf. Carolus, Malleruc. op, cit. p. 105, 

2) Hunii Cidariţi, vezi A. cap. VIII şi XIL , 
3) 'Tatianus, praefectus praetorio, subt împ. Teodosie, 
4) Constantius, patrician 'şi. prefect de trei. ori, 

5) Incediul oragului s'a întâmplat la 2 Septemvrie 465. , 
! 5 Gobazes, regele Lazilor “din Colchis.: Vezi A. „cap. VL 

7
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“xpir (a. 466 d. Chr) 

XVil. Scirii purtând războiu împotriva Goior + cer ajutor dela Romani 

cari i-l 'dau. E . ÎN 

Scirii 7) şi Goţii, purtână războiu între ei, şi apoi retrăgân- 

du-se şi unii şi alţii, se pregătiră să recurgă la alianţe de arme. Într'a- 

„ceea alergară. şi la Romanii din Răsărit, Aspar socoti că nu trebuie 

„să dea ajutor nici unora nici altora, împăratul Leon însă voi să 

“ajute pe Sciri. De aceca, trimise o scrisoare prefectului. din Iliria, 

"poruncindu-i să expedieze trupele de ajutor, necesare împotriva 

„- Goţilor. : i RE i 

XVIII, Fiii lui Atiila caută, însă fără de rezultat, alisnă de 'armie cu 
Romanii, . a DN e a 

r 

Cam în : acelaşi timp a sosit la înapăratul Leon o deputaţiune.. 

din partea fiilor lui Attila?) cerândui ca să înlăture neînțelegerile ce 

au existat mai înainte între ei, că ar trebui să se încheie pace şi să 

se stabilească,” după vechiul obiceiu, lângă Dunăre târgul la care să 

„vie şi Romanii şi în care să se găsească cele necesare: Deputaţiunea a 

_ceasta a lor, având acest obiect, a în! ora fără de rezultat. Căci în. 

păratul nu găsi de caviinţă: ca Hunii să aibă întâlniri cu Romanii, 

după ce aşa de mult le-a. pustiit ţara, Fiii lui “Attila” însă, după pri- . 

mirea acestui răspuns, s'au despărțit între ei. Căci Dengesich, după” 

ce sau întors delegaţii fără de nici un. rezultat, a- voit să pornească 

cu războiu împotriva Romanilor, Irnach însă renunță. la ori ce 

pregătire, fiindcă războaiele interne îl abăteau dela aceasta, 

. 

a Aa x 
Lo. 

XIX, Saragurii şi - Agatirii pornind războiu mpotrive Perșilor, aceştia 

„cer ajutor dela Romani, cari însă li-l refuză. 

Saragurii, uniţi cu Arcatirii gi cu alte popoare porn: ră cu ră 

boiu împotriva Perşilor. Şi mai întâi se duseră spre porțile € Caspice; 

  

1) Sciii,  populațiune germanică, distrat de Buni, dar din cari totuși | 

sau mai păstrat oarecari resturi la Sudul Dunării. . ” 

2) Atila moare în anul 453... . 

pa
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întâmpinând însă garnizoana. persană stabilită aci, apucară pe alt 

„drum, pe care, în trecere pe la Iberi 1) pustiiră ţara acestora şi fă- 
cură incursiuni în tezitoriul Armenilor. De aceea Perşii, faţă de răz- 
"boiul ce-l aveau mai de mult cu Cidariţii, temându-se şi de acest 

| atac, trimiseră.o ambasadă la Romani, cerând să li se dea bani şi 
„soldaţi pentru "paza fortăreţii Iuroipach 2), şi să le spună ceeace 
„le-au mai comunicat adeseori ! delegaţii lor, că dacă ar „putea să 
reziste agresiunilor şi dacă n'ar permite popoarelor barbare ce vin 

„să-ți facă drum pe la ei, ar rămânea şi ţara Romanilor în siguranță. 
Dându-li-se răspunsul că e necesar ca fie care să îngrijească gi să-şi 
păzească ţara ea proprie, se întoarseră acasă fără nici o ispravă. 

D.0.€ 

XX. Dengesich,. fiul lui “Attila, porneşte războiu împotriva Romanilor 
şi cere mai întâi dela împăratul roman pământ si bani. . 

+ 

Dengesich :. pornind cu zăboiu împotriva Romanilor. şi - 
stând mai multă vreme pe malurile Dunării, fiul lui Ornigisclus *), 
„căci acesta avea (ca prefect) paza malurilor fluviului dinspre Tracia, 
“a observat aceasta şi a trimis'o deputaţiune dintre oamenii ce se 
găseau pe lângă sine ca să se informeze ce gând are el de se tot pre- 

. găteşte pentru luptă. Deingesich 3 însă n'a voit să ştie de Anagastus și 
„concediă delegaţia irimisă la el fără. nici un rezultat; în acelaşi 
“timp, trimise oameni la împărat cari să-i comunice că dacă nu-i 
dă pământ şi bani, lui „Şi armatei ce-l însoţeşte, va începe xrăzboiu. * 
Delegații, după ce au fost introduşi în palat şi după ce i-au expus 

„cele ce li & au „poruncit, împăratul le răspunse că este gata să facă 
totul, dacă ei voiesc să device supuşii săi; 
“manii săi „ajung să-i fie aliaţi. 

căci se bucură când duş. 

  

1) Iberii din: provincia Ibiria din Asia. 
2) Vezi p. 331. 

3) Dengesich, fiul lui Attila, 
4) Anagastus, fiul lui „Omnisiselue, goneral ronizn, cu aul „de pracfect, avea paza Dunării. 

i .
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XXI (a. 467 d. Chr.) 
. + 

XXI. Goţii, supunându-se comandanților romani, sunt ucişi în urma unci 

. .. Dă i 

| Anagastus şi Basiliscus 1) şi Ostryes?) şi alți câţiva generali 

romani înconjurară pe Goţi, închizându-i într'o înfundătură, Aci 

Sciţii, din lipsa de hrană, fiind siliţi de foame, trimiseră delegaţi la 

Romani, spunându-le, că se supun la tot ce ei ar voi, dacă, predân- 

du-se, li Sar distribui pământ. Romanii zăspunseră că vor comu- 

nica împăratului cererea lor. Dar barbarii, din cauza foamei, piseră 

că ei vor să termine înțelegerea cu ei şi să nu mai aibă astfel amâ- 

nări lungi. Atunoi generalii cari "conduceau. trupele romane, sfă- 

tuindu-se împreună, le făgăduiră că, până la hotărîrea împăratului, 

ei le vor organiza hrana, dacă ar voi ca. mulţimea lor să fie sepa- 

rată, după cum este'separată Şi mulţimea Romanilor, Căci vor avea - 

astfel mai leanicioasă grija de ei, comandanții având să ţie sea- 

“mă de grija celor în grupe, iar na de grija tuturora, întrecân- 

, du-se între ei în această îngrijire. Sciţii primind condiţiunile ară- - 

tate prin delegaţi, se sepanară în tot atâtea cete, în câte erau separați. 

gi Romanii. Atunci Chelchal 3), am Hun de neam, şi care ocupa 

locul al doilea între comandanții trupelor lui Aspar, ducându-se 

la cohoria sa barbară, care se dăduse pentru ai săi (erau mai mulţi 

"Goţi decât ceilalţi) şi trimițând după ceilalţi fruntaşi ai Goţilor, 

începu să le vorbească astfel: Impăratul le va da pământ, dar nu 

pentru: folosul lor, ci al Hunilor. Căci aceştia, disprețuind munca 

câmpului,.au obiceiul să răpească, întocmai ca lupii, hrana Goţilor; 

astfel ei reduşi la xolul de sclavi, muncesc pentru hrana acelora *), : 

deşi între Huni şi între poporul Goţilor, nu s'a sancţionat niciodată | 

vrun tratat gi strămoşii lor i-au conjurat să fugă de alianţa mili- 

tată cu Hunii. De aceza, ei nu numai că sunt lipsiţi de bunurile lor, 

dar îşi calcă jurămintele părinteşti; că el, deşi se făleşte de a fi . 

Hun, în dragostea sa pentru dreptate, vorbind astfel, le dă statul 

ce trebuie ei să facă. Goţii, în urma acestora, turburându-se şi soco- 

1)" Basiliscus, fratele împărătesei Verina Augusta, general roman, 

2) Ostryes, era general roman, de națiune Got. . - , 

3) Chelchal. Observă. amestecul în armata romană de tot felul de ele-.. 

mente din toate popoarele: Goţi, Huni, ete. - | 

4) Hunii nu se ocupau cu agricultura. Aceasta au lăsat-o în grija. supu. . 

şilor lor. Ocupaţiunea principală 'a Hunilor erau armele şi poate în câtva şi 

păstoritul. - Se IE 
N
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„tind că Chelchal a vorbit as'fel din bunăvoință faţă de ei, puseră 
„mâna pe Hunii cari se găseau printre ei. Şi, la un semn dat, se născu 
o strajnică luptă între ambele popoare. Când a aflat despre aceasta 

: Aspar, dar şi ceilalți comandanţi ai celorlalte armate, şi-au orân- 
dui!. trupele în linie de bătaie şi uciseră pe toți barbarii ce-i în- 
tâlnesu în cale. Sciţii văzând păcăleala şi viclenia, se strânseră la un 
loc şi ridicară armele împotriva. Romanilor. Iar cei de subt Aspar 
distruseră omorând întreaga cohortă de subt ordinele lui. Pentru - 

| ceilalți comandanţi însă lupta n'a fost fără primejdie, barbarii lup- 
tând vitejeşte, astfel că 'cei cari dintre Sciji mai scăpaseră, forțând 

“ şirurile omâne, fugiră din cercul în care erau închişi 1). 

XXII (a. 468 d. Chr.) .- 

, XXII, Suanii | pornind cu războiu împotriva Romanilor şi a Lazilor,. | 
Perșii au voit să intervină şi. ei în zăzboiu şi cerură ajutorul Romanilor. De- 
legaţii Perşilor anunţă victoria lor asupra Hunilor Cidariţi. Ingrijorarea împă- 
ratului Leon în privinya afacerilor din Sicilia. . - . E i - 

Fiindcă între Romani şi Laâzi, pe. de o parte, şi între poporul 
Suanilor 2), de altă parte, sa născut o mare vrăşmăşie, Suanii 

„pornind cu străjnicie lupta, şi fiindcă, din cauza fortăreţelor pe: 
cari Îi le-au luat Suanii, au voit să ia parte la Tăzboiu şi Perşii, ace-. 
ştia trimiseră la împăratul Romanilor o ambasadă care să-i ceară 
ajutor, dar dela soldaţii cari păzeau. frontierele Armeniei. tributa- 
re, dela cari, fiind în apropiere, ar avea un ajutor mai grabnic şi 
n'ar fi în primejdie, primind ajutorul de departe sau, dacă ar sosi, să 
fie sleiţi de cheltueli. Căci, fiind astfel, războiul gar amâna, după 
cum sa întâmplat gi mai înainte, In adevăr, trupa de ajutor tri 

- mmeasă) (subt comanda) lui Heraclie, de teama cheltuelilor de în- 

  

1) Asupra evenimentelor din acest an, Evagrius, în Hist, Eccles, II, 14 ne mai spune după Priscus, următoarele: Cam în acelaşi: timp, când a început . 

tremur Tracia şi Hellespontul; de asemer 
aza că multe clădiri din Cnidos şi din 

ordinare spune Priscus că au fost Ja Constantinopol şi în, regiunea Bitiniei, „timp de trei-patru zile, apa vărsându-se din. cer ca un fluviu. Şi munţii sau. prăvălit în şes “Şi sate inundate: sau ruinat. Şi "au ridicat chiar insule în lacul Boan ce se găseşte nu departe 'de Nicomedia, formate d au îngrămădit, Dar acestea Sau întâmplat mai târziu. . 
2) Suanii, locuitorii Suanici, o provincie din Asia. pf a 

in aluviunile ce
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treţinere, o trimise îndărăt, fiindcă Persii şi Iberii cu cari purtau 
atunci. războiu, erau ocupați în. contra altor. popoare. Parţii însă 
întorcându-se acum din nou împotriva lor, au alergat la Romani. 

Aceştia îi vestiră că le vor trimete ajutoare şi un general care să-i 
conducă. A sosit şi dela Perşi' o ambasadă care anunţa. că Hunii. Ci- 

dariţi au fost biruiţi de ei şi că Balaam 1) cetatea Hunilor a fost 
cucerită. Anunţând victoria, barbarii se făleau cu ea, voind să arate 
că puterea "lor prezentă este foarte mare. După ce şi-au expus în- , 
sărcinarea, împăratul i-a „concediat repede, având o mai mare grije . . 
de cele ce se petreceau în Sicilia 2), 

. 
, 

“Sfârşitul Istoriei lui Priscus, 

  

1 Balaam, o cetate în' țara Hunilor Cidariţi.. 

2) Referitor: la evenimentele din acest an, 'Theophanes,. in Chhon, p. 

"118, ed. Bonn, . ne mai dă după Priscus următoarele informaţiuni: In acest 

an, împăratul Leon a trimis împotriva lui . Genserich care avea. în stă . 

pânire Africa „o armată bine echipată. Căci Gensczich, după mourtea . lai : 

" Marcian, făcuse” mai” mult stricăciuni în teritoriile supuse. puterii romane, 

a prădat, a luat mulţi prizonieri şi a distrus! cetăţi. De aceea, împăratul aprins 

de mânie a strâns, din toată marea din Răsărit 1100 corăbii, le-a echipat cu 

soldaţi şi arme şi le-a trimis împotriva lui Genserich. Se spune că pentru această 

"- flotă sau cheltuit 1300 centinari de aur. De comandant şi prefect împăratul 

a pas pe Basiliscus, fratele Verinei Auguste, "care avusese înainte demnitatea 

de consul şi care biruise în mai multe rânduri în Tracia pe Sciţi, Acesta. 

fiimădcă ia sosit în grabă în ajutor din apus 'trupe nu „neînsemnate, a dat o 

mare luptă pe apă împotriva flotei lui Genserich şi i-a scufundat mai multe |. . 
corăbii, aşa că ar fi putut să cucerească. chiar şi Cartagina. In cele din urmă 

“însă momit de darurile lui Genserich şi de banii cei mulţi ai acestuia, s'a, 

predat și din. buna sa voie a fost biruit, după. cum ne. spune Priseus din 

Tracia, . „. 
î
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Prefaţă. 

- Avant.propos * 
Introducerea. 

„1. Excerptele — = ——. 

“CUPRINSUL 

IL. Vieaţa lui Priscus = 

III. Opera lui Priscus ' — — — 
IV. Ce a: văzut Priscus la Nordul Dunării — — 

a) Situaţia generală la Sudul şi Nordul Du- . 

- Textul grecesc 

mării = 
b) Ambasada lui Maximin — 

c) “Populaţiunile - romanice dela Nordul Du 

, nări — —— — — 

d) Satele dela Nordul Dunării 

c) Ce este miedul —— 
£) Reşedinţa lui Attila — '"— 

  

: 8) Limba “Ausonilor — — —. 

A: Ambasadele Romanilor către popoare. 
Din istoria gotică a retorului şi sofistului, Priscus 

L Rua, regele Hunilor trimite pe Esla în ambasadă 

la Romani, ameninţându-i că le va declară 

--xăzboiu, dacă nu-i restituie fugarii. După 

„anoartea lui Rua, Romanii trimit lui At- 

toare pentru Romani . — 

tila şi lui Bleda pe “delegaţii Plinthas si 

: şi Dionysiua. Condiţiuni de pace umili- 

“TI. Senator, un fost consul, este, trimis în ambasadă 

“Ja Attila —— ———— — 

NI. “Maximin pleacă împreună cu , Bigila şi şi cu Ma- 

 Ximin în . ambasadă la Attila. Desorierea 

39 
39 

81 

31 
83
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_ călătoriei lor. Edecon trădează pe conspi- 

Pag. 

ratori. Refuzul lui Attila de a primi am 
basada. Mijlocirea lui Priscus, Bigila e tri- 
mis la Constantinopol. Maximin e obligat 

„să aştepte pe Onegesius dela Acatiri, Ple- 
carea delegaților la reşedinţa lui Attila. 

Peripeţiile „călătoriei. „Descrierea palatului 
lui Attila. Banchetul. “ Obiceiuri dela 

, „ Curiea lui Aztila.' Intoarcerea ambasadei 
- Din cartea a IV. Intoarcerea lui Bigila,. prinderea 

sa şi mărturisirile” sale. . Delegaţia lui 0-. 
reste şi a lui Esla la Romani - — — — 

E IV. Nomus si “Anatolius pleacă în ambasadă la 

V.. Succesul aiibasadei lui Nomuş- si Anatolius—. 
VLAmbasada lui Apollonius la Attila.. Răspunsul 

lui Apollonius. — — — — — — 
VI. Ambasada trimisă de Marcian lui Genserich 

83 

108 

109 
120 

11 

pentru liberarea Eudociei, soția lui Valen-. 
- tinian şi a fetelor ei, Genserich nedând as- 
 cultare delegaților lui Marcian, devastează i 
Sicilia şi Talia — 2 

VIII! Romanii se pregătesc de războiu împotriva a 
- lui Gobazes, regele Lazilor din Colchida 
i IX. Impăratul Leon promite tribut lui Balamerus, 

N 

112 

seful Goţilor, spre a înlătura pustiirea te 
 ritoriului roman — — — 

x „Reciimer îndeamnă: pe “Genserich care devasta 

3 

Sicilia să pună în libertate pe femeile din | 
familia împărătească. Genserich liberează - 
“pe Eudocia şi pe fetele ei, dar continuă să 
păsticască Sicilia :— — — — — 

o XI Delegatul' Tatian se întoarce dela Vandali fără. 
n de ispravă, Constantius rămâne mai mult 

timp la Edessa. = 

113 

114! 
r XII. Constantius se întâlneşte cu Peiozes 3 care purta . 

războiu cu Cunchas, regele Hunilor. Inge- 
” Lăcâunea lui Perozes şi răzbunarea lui Cun.- . 

“ chas. Rezultatul. negativ al delegaţiunii il
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— 145 = 

„ Xm..6 Genserich espinge. condiţiile de pace pro- 
puse prin delegatul Phylarchus şi se pre: 

„_- găteşte de războiu  — — — — — 
B. Ambasadele popoarelor către Romani. :. 

„Din istoria retorului' Priscus = 
IL. Sciţii, pretextând: că Romanii au călcat tratatele, 

- „ Aree peste Dunăre-şi cucerese Viminâcium. 
n. Cetatea Margus le este trădată de episcop 

IL “Aitila cere dela Teodosie să-i restituie fugarii 
sciți. Acesta refuzând,  devastează teritoriul 
„roman, cucereşte ma: multe fortărețe si 

- “atacă cetatea Ratiaria — 
III, Anatolius este trimis în ambasadă la Astila. 

| „ Condiţii grele de “pace impuse de ' Huni. 
Teodosie, ca să poată plăti tributul, pune 

dări mari asupra supuşilor s săi. Supunerea 
" Asimunţilor . .— —— — — —- 

Pa 

117 

A 

118 
IV. Attila spre a-si îmbogăţi prietenii, trimitea am- - 

_basade peste ambasade la - Romani, cari 

erau hărțuiţi în lupte de Parţi, Vândati, 
Isauri şi Saraceni  — — — — — 

YV. Edecon vesteşte pe Teodosie despre cererea lui - 
Attila de a-i restitui fugarii. Chrysaphius 

caută să convingă pe Edecon să suprime 

“pe Attila. Trimiterea ambasadei lui Ma- 

ximin. — — = — — — 

„VI Attila trimite la Constantinopol o ambasadă 

. E formată din Oreste şi Esla cari să' ceară 

-predarea . lui Chrysaphius, autorul com- 

“plotului. Chrysaphius este reclamat în a- 

celaşi timp şi . de Zenon. — — — — 123. 
“xl. Attila trimite delegați la Valentinian cari să . 

reclame pe Honoria ce-i, fusese promisă 

ca soţie. O altă. ambasadă trimisă la Con- 

sadele întorcându-se fără cezultat, “Attila 

” le pregăte şte de zăzboiu. —— = — 

m “Cauza războiului dintre Avtila si Adria, 0 

- stantinopol pentru plata tributului. Amba- 

124
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nouă delegaţiune din partea lui Attila la 
" Roma ca să ceară de soţie pe Honoria. Re- 
fuzul Romanilor şi pregătirile lui Attila. 

şi a început să amenințe cu războiul pe 
| _ Romanii Orientali — — — — — 
X,  Ardaburius poartă războiu cu Saracenii. Ma- 

„ximin şi Priscus îl întâlnesc tratând con- 
diţiile de pace — — — — — — 

XI. Maximin, plecând î împreună cu Priscus în The- 
„baida din Egipt, încheie” pace cu Blem- 
- myenii şi Nubazii. Pacea este „călcată 0- 
dată cu moartea lui Maximin — —. — 

XII Gobazes trimite o ambasadă la Romani, Pacea 

„Pac 

125 IX Attila, după ce a pustiit Italia sa întors acasă . - 

126 

127 

, încheiată . în ondiţiunile  Îndicate de - 
| . Euphemius, TR 

| XIII. Maiorianus se uneşte cu Goţii din Gallia. Ho- 
tărirea. de a trece războiul în. Africa în 

. „contra lui Genserich. —— — — , XIV. Romanii Occidentali, temându-se de Marcellin 
„si de Vandali, aleargă la' intervenţia îm- 

129 

păratului Leon. Delegatul' lui :Leon.. în- i 
deamnă pe Marcellin să nu pornească, răs- 
boiu î împotriva Romanilor. Genserich ame- » 
ninţă. Pustieşte Sicilia si Italia, Deputa- 
țiunea Saragurilor, Urogilor şi Onogaurilor 

“la împăratul Leon — — __ __ —. E XV. Romanii „Oceidentali cer dela împăratul: Leon 
ca să. intervină. să împace pe Vandali. 

" Perozes, regela Perşilor, se. plânge că fu- 
„garii perși sunt: primiţi de Leon şi că Magii sunt împiedicaţi 'dela cultul lor. Cere bani 

spre a purta războiu împotriva Hunilor - Cidariţi. Leon. trimite la. Perşi pe Con- stantius, la Vandali pe 'Tatian ca delegaţi. x. Gobazes venind la Constantinopol este: bine 
primit de. împăratul Leon. — — — va. Scirii. cer ajutor dela: Romani împotriva | Goţilor, — —
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Poe 
- XVIIL Fiii lui Attila caută! alianţă de arme cu 

Romanii, — — ———— — 133 

XIX. Saragurii şi Acatirii pornesc războiu împo- 

triva Pergilor, . Aceştia cer ajutor: dela 

Romani. — — — ———— 13 

XX. Dengerich, fiul lui Attila, porneşte războiu 

împotriva Romanilor şi cere mai întâi dela 

- împăratul roman pământ şi bani. — -— 134 
XXI. Goţii, supunându-se „comandanților romani, -'-. 

” sunt ucişi în urma unei revolte, provocate 

de un' comandant hun — — —: — :135 

XXII. Suanii pornind războiu . împotriva, Roma- 
ilor şi a Lazilor, Perşii au voit să înter- 

"vimă şi ei în războiu şi cerură ajutor dela. 

Romani. Delegații Perşilor anunţă! victo. . - . 

ria lor. asupra Hunilor Cidariţi. Ingrijora- 

„ea împăratului Leon î în privinţa afacerilor. - 
„din Sicilia, —— — i — 136 
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m. DIN PUBLICAȚIUNILE AUTORULUI: 

Mitologia greco-romană: în lectură ilustrată, 2 vol., cu ilustraţiuni „i si plangi, a o Legende şi poveşti antice, cu stampe şi ilustraţiuni. 
„„ Monografia Drâstorului.Silistra, cu hărţi şi ilustraţiuni, 

i Cetăți şi oraşe greco-romane în noul teritoriu al Dobrogei, cu o hartă i silustrațiuni, 
| Romanică (Tablele cerate, Insula Şerpilor etc.) studii istorice, fi- a lologice şi archeologice, cu o hartă şi ilustraţiuni. Vieaţa şi opera lui G. Lazăr (în colaborare). : Basarabia, privire istorică. Dai 

  

Versificaţiunea latină, Prosodia, şi Metrica, . , Istoria literaturei latine, Antologie şi Crestomaţie, „ Studii pedagogice, Limbile; clasice în învățământul secundar şi me- | odica lor e i Se Secuii şi secuizarea „Românilor, | Sicules et Roumains, Un procâs de denationalisation. - 

  

_ Eutropius, Istoria Romană, traducere. e . | * Plinius, Corespondenţa cu Împăratul Traian, traducere. Apuleius, Amor şi Psyche, cu ilustraţiuni; tnaducere, i Lucian, 'Toxaris sau Prietinia, traducere. i Cicero, Discursul pentru Archias, traducere. 
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